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NOTRE PROVINCE EXPRIME UN NON SOLIDE
plébiscite du 11 avril, le 
i^nement fédéral n’osera 
imposer la conscription
nue déclare à Saint-Hyacinthe M. Maxime Raymond, 

député de Beauharnois-Châteauguay, à l’assemblée tenue 
J dimanche dernier dans noire ville.— Discours de MM. 
I René Chaloult, Philippe Girard, Gérard Filion.

lené Chaloult, député libéral de Lotbinière à l’Assemblée 
législative, dit qu’il ne faut pas faire confiance à l’hon. 
P -J.-A. Cardin, ministre, parce qu’il n’a jamais cessé de 
tromper la population de la province.

É

ï

l:, saurait imaginer, sans 
. , l'enthousiasme que sou­

. Saint-Hyacinthe l’assemblée 
dimanche dernier par 

* pour la Défense du Ca- 
Malgré la pluie, quelque 

personnes venues des quatre 
^ la région, avaient tenu à 

les orateurs et à inani- 
par leur présence, leur dé- 

du plébiscite du -« 
U foule interpelait à tout 

. les orateurs, pour dire 
t. cu\ et leur demander 
uver davantage sur un point, 
upper encore plus un argu-

emblée se tint dans lu salle 
arche, cependant que des mil- 
de gens applaudissaient à 

mur le paroles apportées 
,. hauL-parieurs. Elle était 
iee par M Victor Sylvestre, 
n. de Suint Hyacinthe, prési­
de la Société diocésaine Saint- 
Baptiste. Les orateurs furent 
Maxime Raymond, député de 
amois-Chateauguay aux Com- 

René Cnaloult, député de 
nière à l'Assemblée législa- 
philippe Girard, président au 
lé Central des Syndicats Ca­
illes et Nationaux, Montréal; 
d Filion, secrétaire général 
Jnlon Catholique des Cultiva- 

dc la province, aussi de 
réal. Au dernier moment, M. 
Crète, député de Saint-Mau- 

Laftèche aux Communes, qui 
aussi au programme, se trou- 

!ans l’impossibilité Je se ren- 
ï Saint-Hyacinthe.

Le sens du plébiscite du 27 
avril, dit M. Raymond, ne fait de 
doute pour personne. Voulant re­
lever le gouvernement King des 
promesses que l'un sait, il contient 
en germe la conscription militaire, 
pour service outre-mer. Cela est 
tellement vrai que tous les chefs 
des partis politiques, à Ottawa, ap­
prouvent la tenue du plébiscite et 
demandent à leurs disciples de 
voter OUI, le 27 avril. Même des 
eonseriptionnistes comme MM. 
Meighen et Hanson sont de cet 
avis. Le seraient-ils, s’ils étaient 
convaincus que le plébiscite amè­
nera la conscription? On essaye de 
prétendre que le plébiscite n’a iici 
à voir à la conscription. Alors, 
pourquoi veut-il libérer le gouver­
nement King de celles de ses pro­
messes qui entravent le dit gou­
vernement, dans ses moyens de 
lever des troupes ? S’il n’était 
question de conscription pour ser­
vice outre-mer, le gouvernement 
n’aurait pas eu besoin du pieois- 
cite. Il possède des pouvoirs suffi­
sants pour assurer au pays une 
armée. Le volontariat d'autre part 
lui fournit les hommes qu'il veut 
envoyer sur les fronts de l’étran­
ger. .11 n’y a plus donc qu’une ex­
plication au plébiscite: permettre 
au gouvernement d’envoyer à l’ex­
térieur du pays des soldats non vo­
lontaires, ce qu’il ne peut faire 
présentement, en raison de ses 
promesses du passé. Il faut se dé­
fier du fait que MM. Meighen et
Hanson, eonseriptionnistes tous 

(suite en be page»

,s élèves les plus méritants à 
ï. de laiterie provinciale
P. Desfossés, de Yamaska- Comité clCtlf 

luest, el J.-M, Hébert, de ; • •
L-Wenceslas, premiers parmi de 1 CXpOSltlOIÎ

C“""’k",rre el de d’Artisanat
xole de Laiterie de la pro­
- sise à Saint-Hyacinthe, vient 
mdre publics les noms des etc- 
|^i st* distinguèrent K* plus, 
m* de l’année scolaire qui se
r, e EUt* annonce aussi l’attri-

ries pnx de l'Association 
j&rchand.s de Provisions de 

succursale de la Chambre 
-nerce. formant le montant 

«! rie $100. Ces prix sont don- 
«toque année à l’Ecole de Lai- 
\P°Ur distribution aux élèves 
P-* méritants. Une somme de 

attribuée aux élèves du
* des fabricants de beurre, et

égale, à ceux du cours 
«oncants de fromage.
V urs des fabricants de beur-
* premier Pnx. de $25., est 
^ ^ M. Paul Desfossés, ue

’Ouest, qui conserva une
* • du 03 3 sur un maximum

le second» $25., dé­
' Lionc* Lamoureux, de 

•-^ues. (Bagot), qui conserve 
^ le troisième. $10., va à

dû" ? Moroau* de Saint-Nico- 
’VU», qui conserve 96.5

b ïrs des fabricants de fro- 
àjt. fnx s'Jnt décernés corn-

I ”''K-nn!aT‘WenCeSlaS' lNiC0‘
M de’ 10fl. dc 96 Points sur un 
ton 2e' «5- M. Martin. 
lUs m» ?mcnt d»-- Saint-Wen-Rrou* 301 ,t10 ' M- Ar-
s, ̂ 'po£c • ,Arthn-

[ ^ Mgr Desmarais 
^ «yêque depuis

Connue «»II sait, lu grande expo­
sition «l'Artisanat, organisée pur lu 
Chuinhre de Commerce des Jeunes 
de Saint-Ilyaolnilie, se déroulera au 
stade municipal les 21. 22. 22 et 24 
mai prochain. A une ussemblée te­
nue mercredi soir, le Comité actif 
de l’exposition a été formé. Il Se 
compose de Me Léopold Allard, pre­
sident de la Chambre, président et 
gérant général ; MM. Rodolphe Pou­
lin, propagande: Jean-Marie Lo-
range et Me Allard, finances; Benoît 
Benoît, constructions et décorations; 
René Jacques, restaurant ; Jean Lo­
cus, attractions.

MM. Paul Ostiguy et Jean-Marie 
Guuvrenu, de Montréal, sont les 
aviseurs techniques de 1*.xposltion. 
M. A.-K. Bériault. directeur provin­
cial de l’Artisanat, représentera le 
gouvernement de la province.

:-o- :-

V ^ Mgr J A r\
PVfAroos a,.,Pexmarai'. fvé-

anniveri Jmcrcrodi lc
£ ‘r< a et*°n éléVa’
' Aliéna- 2,. tc oc«**i°n.

U pluj deUSa,!’Âen 83 cathé-
* ? “Wstalen Pnètres du d‘o-
ll* •‘•«ce aU Ia Eolrée, 
^ au collège, par les

Cinq personnes 
blessées dans un 
accident d’auto

Cinq personnes, toutes de Mont­
réal, furent blessées dans un acci­
dent d’automobile survenu non 
loin de Saint-Hyacinthe, de bonne 
heure dimanche dernier. Leur voi­
ture donna dans un fossé, en vou­
lant éviter une auto venant en 
sens inverse, qui menaçait de la 
tamponner. Les blessés sont Mile 
Rita Cox, blessures au visage; Mlle 
Annie Russell, coupures au visage, 
a un bras, et probablement fractu­
res des côtes: MM. Jack Fogarty,
blessures à la tête et bras fracturé; 
Georges Comeau, choc nerveux; 
Gérard Poirier, blessures à la tète. 
Le chauffeur de la voiture, M. 
Sylvio Cournoyer, se tira indemne 
de l’accident.

----------:-o-:----------

M. A. Théberoe

Vog u g de / artisanat à Saint-H H air g

cédé à 1)3 
Saint-Pie

Père de M. l'abbé Eudide Thé- 
berge, curé de Roxlon Falls, 
le défunt était l’un des plus 
vieux citoyens de Saint-Pie.

Saint-Pie, 20—D.N.C.
Un des plus vieux citoyens de 

Saint-Pie de Bagot, M. Anthime 
Théborge, est décédé ces jours 
derniers, à l’âge de 93 ans. 11 était 
le père de M. l'abbé Euclide Thé- 
berge, curé de Roxlon Falls.

La formation 
d’une clinique 
économique
Il en sera question, lors de la 

Semaine d'initiative de la 
Chambre de Commerce du 
District de Saint-Hyacinthe.

La première Journée -le la Se­
ma in»* d’initiative, qui doit être te­
nue A Saint-Hyacinthe au common- 
cernent «I»* mai, sera consacrée A la 
format Inn (run»* ('Unique Economi­
que. t ’est eo qu'a déclaré M. Paul- 
Emile Poirier, président de la Cham­
bre de Commerce du District, A 
une réunion qui se déroula mardi 
soir, dans la salle d»*s délibérations 
de ri Intel de Ville. Les présidents 
et membres des divers organisme» 

j économiques et Soi laiix de Saint- 
Hyacinthe a valeur été convoqués A 
la réunion, que présidait M. Poirier. 
Le conférencier était M. Gilbert 
Latour, un des fondateurs de la 

“i’bamlire de Commerce de Montréal 
et de la Fédération des Chambres 
do Commerce de la province de 
Québec. Il expliqua ce qu'était une 
Clinique Economique, son but et scs 
moyens d'action, racontant la pro 
inière réunion do la Clinique de 
Montréal, tenue en décembre der 
nier et à laquelle étaient représen­
tés plus de SO.OOO membres de diffé­
rentes associations. “La (.’Unique, 
dit M. Latour, c'»*st la réunion d»* 
tous le» mouvement» et associations 

'intéressé» à étudier les problèmes 
! économiques, et A leur trouver des 
I solutions.” Actuellement,

i:\rt >SITI< >N m; ARTISANAT

?

SE
«

Uni , ;s nrts d 
iors d'Europe el d’Asie 
t Muni " ' ' “ arson

Les personnes qui visitèrent l’exposition, en fin de semaine, 
purent se familiariser avec l’artisanat de divers pays.— 
De la Chine à l’Espagne en dix pas.— Les Canadiens 
possèdent un héritage d’une richesse inouïe.

Saint Hilaire, 22, (Spéciale)
M cl Mme MacKinnon l’ourson, 

dont on connaît le dévouement In 
liiHsahle à la cause de l’Artisanat, 
viennent de |M>ser un geste* qui mé 
rite tolls le.s éloges.

duel le relient et transpose, lorsqu'on 
lui en fournit l'occasion, eu une 
oeuvre originale

Les Canadiens ou ne le dira
%jamais assez possèdent un héri­

tage d'une ri» liesse inouïe, légué 
A tin de stimuler l'ont housiu>nu ‘ pai les ancêtres venus des vieux 

de no» artisans et de un.% amateurs pay», et que 1ère de la machine ci 
d'arts domestiques, res aimables j du progrès mal compris, a repoussé

nin dans l’ombre de l'oubli. Il fautartistes ont organisé, die/, eux, uni* 
exposition de» ails et métiers d Eu 
rope el d’Asie, exposition A buplel 
b* le publie élall cordialement in 
vite. C’est ainsi que les personnes 
qui. en Un de semaine ont délité 
devant h** trésors offerts A leur

que cet héritage, qui vit eu chacun 
de mais, s'étale euliii au grand so­
leil ! II non m appartient. II nous 
sauvera de la décoloration natlomi 
le, >1 nous su vous le vouloir. (Jue

1 —............... _ _________ les gou­
Le ........m s occiippent surtout des

défunt était veuf <*«. rvi.u ic fca- j,i*ohlènies «b» guerr»», et remeltent 
vrenu. Outre M. l’abbé Théberge, | souvent 
il laisse quatre fils et une fille:
MM. William, Arthur, Wilfrid et 
Phi lias Théberge, Mme Rodrigue 
Desparts, (Anna), tous de Saint- 
Pie. Les funérailles eurent lieu en 
l’église paroissiale de Saint-Pie.
La levée du corps fut faite par M. 
l'abbé Gustave Roy, professeur au 
Séminaire de Saint-Hyacinthe, le .. . ..
service funèbre chanté par le fils prêt A discuter des projets sérieux, 
du défunt, M. l’abbé Euclide Thé-j M. Victor Sylvestre, éclievhi, 
berge, assisté de MM. les abbés ( prend la parole t»t demande à la 
D.-H. Breton, curé de la paroisse population de s'intéresser A la Cli­
de la Sainte-Famille, Granby, et nique. II «Ht que le Conseil muni 
J.-A. Cordeau, Saint-Pie, comme 'clpal est disposé A coopérer. II y a

J»
A plus tard le.s problèmes 

d’avant-guerr»*. Mais ces problèmes ! 
continuent à exister. Nous soiutii»** 
aujourd'hui en plein capitalisme ■ 
d’Etat. La coordination .s’iuqK)se, et 
il faut éclairer l'opinion publique., 
Le conférencier parle ensuite du ‘ 
rôle des Chambres de Commerce j 
dans l’organisation de la Clinlqu 
11 ajouta que le gonvernem»

Mlle rherê&e Chabot. d’Acton Vale, est une des meilleures tu 
tisanes de notre région La vignette la représente a son métier à 
tisseï Mlle Chabot est une des nombreuses artisanes qui prendront 
part a l'Exposition de l'Artisanat a Saint Hyacinthe, du 21 au 24 mai. 
organisée par la Chambre de Commerce des Jeunes, de notre ville

Où il csl (jiiosiimi (it! ruts 
musqués cl de leur chasse, de 
jjièqes et de vols de rats

on l'ouots et les métiers, que b* 
admiration et à leur critique, ont {tour du potier, et le oiseau du

teulpteiir surgissent de ta isuiHstère

Jdiacre et sous-diacre. On 
qunit au choeur MM. les chanoines 
P.-N. Desmarais, curé de Saint- 
Pic; Gustave Vigneau, curé de la 
cathédrale de Saint-Hyacinthe; Vic-

reinar-1nombre d'améliorations à apporter
A la situation présente.

M. Poirier déclare que Saint-Hya­
cinthe est, après Shawinigaii-Calls. 
la ville qui s'est le plus développe

Clinique. .. * . . c .t
■m ému U" procès assez typique fait . .

accourir, celte semaine, la LCS IlOirCS 3 13 
population presque entière de ^ i r ' '
La Présentation à Saint-Hya- OOC. (ICS LCriVSlIlS 
cinthe. ^ , .

Lsnsdiens 1 rançsis

eli l'avantage très appréclabb* de m* 
fllllllllai'iseï, el) quelques minutes 
avec l'a H Isaiiat de tllvers pays. En 
<li\ pu», «ni allait «le la ('bine il 
l'Espngm*, et «le l'Espagne A lu 
Franc»*. I u pas d«* plus ci «-'était 
1'Ec«*hm* Puis, si ou se donnait la 
peine de gravit l'escalier, l’oeil était 
ébloui par la somptuosité des tissus 
de la .Seamiluuvie, «le ia Pologne, 
«b* la Russie Les visiteurs, livides 
d'une documentai loti plus complète, 
avaient t « *111 « * liberté «|«* feuilleter 
les 11vrca Innombrables mis A leur 
«lispo.sit ion.

.\ fontonipici «'es dessins aux 
coloris variés, à étudier la t»s*hni 
(pie particulière A cbiupic art réglo 
liai, l'esprit s'enrichit d’api>orts 
précieux, «pie l’Imagination indlvi

I l sut tout «pie l'artisan et l'artisan»* 
puisent autour d'eux, dans la mer 
veilleuse nul un* canadienne, dans 
la vie rurale «ni citadine, l'Iuspiru- 
11on de leur travail.

Car le but «b* l’es position Pear­
son, n’est pas, ainsi «pu* d'uucuiiM 
l«* « rident peut être, «l’inciter nos 
artisans A copier fhh'Ueiiiciit les 
objets exposé-*, mala b!«*.n de leur 
fair»» p mid re conscient*!» «b* leur 
pui8sam*ü Imaginative.

l't si. pour s'être r»'*ehaulle au 
contact «le» oeiivrcH d’art aper«;ueM, 
leur s« til talent allait tleurlr, celte 
(•xposltion n'aura pas été value, et 
*»«•» pi'»iiiol»‘iit s h«» «tiuipteroiii ré- 
eoiupeiisé-i de leur indue.

Fernande-B. Habourln

u

Noces d’or de M. et 
Mme Valère Ducharme 

à Holyoke, Mass.

Saint-Guillaume, 21, (Spéciale)
Nous apprenons par courrier que 

M. et Mme Valère Ducharme, (Co­
rinne Lescault), d’Holyoke, Mass., 
ont célébré dimanche dernier leurs 
noces d’or, après cinquante ans de 
vie commune. M. Ducharme naquit 
à Saint-Guillaume d’Upton, le 29 
septembre 1864, et il demeura à
Holyoke depuis 1879. Mme Du- 
charme est originaire de Verchères. 
Ils s’épousèrent à Holyoke, en la 
paroisse du Précieux-Sang, le 19 
avril 1892. Les jubilaires ont une 
famille de six flls: Clément, avo­
cat h Holyoke, ancien greffier de 
la Cour de District; Camille V., au 
département des écoles d'Holyoke; 
Oliva-R., associé de son père dans 
le commerce des viandes et épi­
ceries; Lucien, Hnrtford, Conn., 
Fernand-R., avocat, assistant-pro­
cureur de l'Etat du Massachusetts; 
Paul, Holyoke, Mass.

tor Quintal, chancelier du diocèse; ! depuis 11KM. 11 demand»* ensuite A 
Napoléon Delorme, supérieur dujM. François Jett»% vice-président <l< 
Grand Séminaire; D. Cournoyer, 
procureur à l'Evêché, tous de 
Saint • Hyacinthe ; les RR. Pères 
Arthème Tétreault, s.j., et Bertrand 
Saint-Pierre, o.f.m.; MM. les abbés 
Rosario Martin, du Séminaire; J.-E.
Bel vu 1. curé de Saint-Alexandre;
H.-G. Martel, curé de Saint-Joseph- 
do-Sorel; J.-E. Ravenelle, Paul 
Saint-Pierre, curé de Knowlton;
Robert L’Heureux, Granby; Jean 
Robin, Saint-Hyacinthe; Adélard 
Langelier, Saint-Alexandre; Rosa­
rio Beauregard, Acton Vale; Ca­
mille Cournoyer, Adamsville; Gee. 
ges Gadbois, Sweetsburg; Georges 
Lanciault, Saint-Hyacinthe; Joseph 
Poitevin, Saint-Hyacinthe; Ernest 
Bouvier, curé d’Acton Vale; Léo 
Sansoucy, Saint-Hyacinthe; Sylvio 
Laporte, Chambly; Albert Ouimet,
Saint - Hyacinthe; Louis Forest,
Saint - Barnabe ; J.-Chs Leclaire,
Saint-Hyacinthe; Horace Bernard,
Beloeil; E. Martel, La Providence;
G. Beauregard, Iberville; A. Lé­
vesque, Saint-Hyacinthe; I. Courte- 
manche, Roxton-Falls; A. l^ilimc,
Saint-Hyacinthe; N. Lévesque, curé 
d’Iberville; J. Bourgeault, Beloeil;
L.-P. Breton, Saint-Pie.

o- ----------

M Harry Bernard, dlnsdeur
t'oiirrin tlr Saint Itimrinthr. ;i 
réélu directeur «le hi 
r.rnvninH Cfiinldiin*, au cours

Le Dr Jean Lafond 

ouvre ses bureaux 
à Saint-Hyacinthe

Le Dr Jean Lafond, ci-devunt de 
Lauricrville. vient d'ouvrir ses 
bureaux à Saint-Hyacinthe, au no 
535 rue Mondor, dans le local au­
trefois occupé par le magasin de 
fourrures J.-E- Lanoix Enrg. Ori­
ginaire d'Acton Vale, le Dr La­
fond est un ancien élève du Sen,.- 
naire de Saint-Hyacinthe, cours 
1924-1932 Après ses études à l’Uni­
versité Laval. Québec, (1933-1938), 
il fit de l'internat (1 l’Hôpital Saint- 
Vincent - de - Paul de Sherbrooke, 
pendant un an, puis exerça sa 
profession à Lauricrville. çomtô de 
Mégantic, de 1939 à 1941. De sep­
tembre 1941 à mars 1942. 11 pour­
suivit des études spécialisées, en 
chirurgie et gynécologie, à la Post 
Graduai» School of Medaclna et au 
Cook County Hospital, à Chicago. 
Le Dr Lafond occupera ses nou­
veaux locaux dès les premiers 
jours de mai, en même temps que 
le .Dr Laurent Bouthlllier, chirur­
gien-dentiste.

in C'iiiitnbre «h* Commerce «lu Dis 
trict, «l«* remercier M. Latour.

On sauve $600., 
des flammes 
à Acton Vale
Acton Vule. 23, D.N.C.

Un incendie dont on ignore la 
cause a détruit en grande partie 
la propriété de Mme veuve An­
toine Saint-Amant, à Acton Vole. 
Le mobilier est hors d’usage, mais 
les pompiers ont pu sauver une 
somme de $600., que Mine Saint- 
Amant avait retirée de la banque 
le matin même. Les dommages sont | 
de quelque $900.. en partie com­
pensés par les assurances.

----------:*o-:----------

La fête annuelle 
des Anciens du 
Séminaire, le 6 mai

La fête annuelle de l’Association 
des Anciens, du Séminaire de 
Saint-Hyacinthe, aura lieu le 6 
mai, un mercredi. Le programme 
de la fête est le suivant: 2 heures 
de l’après-midi, inscription chez le 
secrétaire; 4 heures, adresse des 
élèves à M 
Vézino, supérieur 
heures 30, salut du Très Saint 
Sacrement; 6 heures, banquet; 8 
heures, courte séance par les élè­
ves.

---------- :-o-:----------

M. Georges Laramée, 
d’Acton Vale, est 

décédé à 52 ans

l'assemblée* aninielle «lu «•oiikcII d< 
<llr»*etIon «b* la Société, qui hc Mut 
samedi dernier A Montréal. Les au 
tics membres «lu conseil sont MM 
Victor Barbeau, présMeul, Mont­
réal; M. Jean Bnuliésl, sous-sccnS 
taire «b* la province. (Jtiébec, et I» 
K l* Georges Simard, O.M.L, Gttn 
un, \ lee-pi ésblelil s ; .Mme E I* Lé 
veillé, seeréfalr»*, .Montréal 
olivier Mauraiill, p.s.s.,

Un procès assez typique, qui lit 
accourir la population presque en­
tière de La Présentation, s’est 
plaidé cette semaine dans notre 
ville. I) y était question »!.• rats 
musqués et de leur chasse an 
printemps, de pièges et de vol de 
rots capturés. Les faits tiennent à 
la fois du roman d'aventure et 
du roman policier. M. Charles- 
Emile Leclerc, qui se fait une spé­
cialité de prendre au piège les 
rats musqués qui fréquentent les 
bords de la petite rivière Salvail, 
dans la paroisse de La Présenta- « 
lion, s'aperçoit d’abord qu’on lui 
vole dans ses pièges les rongeurs ii 
la douce fourrure que b* hasard y 
conduit. Voulant en avoir U* coeur 
net, il se coche un mutin dans une 
grange, vers les trois heures, er»
compagnie de deux amis Le trio i Québec ; M l'abbé 
reste aux aguets, surveillant un TrolH-KlvbVeH ; M 
endroit particulier ou un piège est sherbrooke. La 
dissimulé, retenant un rat musqué 
que Leclerc y plaça lui-même A 
peine est-il sept heures qu’on en­
tend un bruit de rames sur l’eau.
Une chaloupe s'avance, dans la­
quelle on reconnaît deux hommes,
Léo et Donat Lnrivière Les deux 
compères trouvent le piège sur­
veillé de la grange, s’emparent du 
rat qui y est pris, mort depuis 
longtemps. On prévoit le rest».*: 
arrestation des deux Larivière, 
accusations, procès. Devant le ma­
gistrat de district Emile Marin, les 
accusés se défendent en disant que 
le rat qu’on leur reproche se trou­
vait dans un piège «A eux; Donat 
ajoute même que le rat lui sembla

du
été

«/» M
d»

a Survivant/
mum

M. j. Vaillancourl 
décédé à Upton 
de façon subit

Celle compagnie d aisurance- 
vie, dont le siège social est 
à S.-Hyacinthe, a tenu mardi 
son assemblée annuelle.

Upton, 2() D.N G

Montréal; «lli»*<i«*urH, Mme E. 1 
Bormll, M Claude Mélnnçoji, Mont 
réul le R P. Rodolphe Dubé, M J., 
Siidbiny, Ont; Mgr Camille R«.v,

M. Jean Vaillancourl, ancien cnei 
de gare a Upton, (Bagot), est dé 
cédé subitement lu semaine der­
nière, â l'Age de 75 uns Le défunt 
était veuf en premières noces «le 
M.-Louise Bédard II laisse son 

•Mur I épouse en secondes noces, née M 
trésorier, Louise Beaudry, ainsi qu’un Ills et

six lilies le R- F Jean-Daniel, 
(Laurent», des Frères du Sacre* 
Coeur. A Montréal-Nord; les HR 
SS Gel tnide-du-DIvJn-Coeur. (Pau-

Sniiit-IIyiieiiitli»* un nouveau 
lire «Iiiii* lu personne «le Mll« 
in* Dulglc.

L’inhumation des 
corps, a Acton Vale, 
eut lieu jeudi

Albert Tessier, I Une), des RR. Soeurs de La-Pré­
». I >uf«Mir. gentatlon * de-Marle, a Coaticook; 

Moelété compte A Jc*an-du-Thnbor, (Gisèle), des RR.
mcni ss (j(, Saint-Joseph, â Vassor, Ma- 
J»*,,n-1 nitoba; Louis-Jean, «Thérèse), des 

rr SS. de La-Présenta lion-de-Ma 
rie, A Saint-Hugues; Mmes Léo 
Cloutier, (Dolorès), Montréal; Julio 
Guadagny, Providence, IM; Albert 
Mainvllle, (Isola), Montréal.

a

A et on Vale, 23, D.N.C.
On n procédé aujoupl'hul, au el*

Les funérailles eurent Heu en 
l'église paroissiale d'Upton, sous la 
direction de la muison J.-N. Do­
uais. La levée du corps fut faite 
par M l'abbé F. Jodoin, curé de
ia paroisse, qui chanta aussi le ___
service funèbre, assisté de MM. les $035 140.10

L'ussemblée annuelle du conseil 
de direction de Lu Survivanc*. 
compagnie d’assuruncc-vic, dont lc 
siège social est A Saint-Hyacinthe, 
s’est tenue mardi, 22 avril, sous la 
présidence de son président, le 
notaire Horace Saint-Germain. M. 
Napoléon Laplante, gérant, soumit 
le bilan du dernier exercice, se 
terminant h* 31 décembre 19-11. 
L’actif total de la compagnie se 
totalise à $702.435.52, comparative­
ment a $690 917.83 pour l'année 
précédente. Le passif est de $618.­
076 47, cependant que le surplus de 
In compagnie atteint le montant 
appréciable de $84.359.05. Les re­
cettes de l’année furent de $117.­
803.75, comparativement à des dé­
boursés de $108.666.47, soit un ex­
cédent des recettes sur les dé­
boursés, nu montant de $9.137 28.
M Lu p la nt».* a souligné la grande 
liquidité de l’actif, qui comporte 
entre outres choses: obligations
gouvernementales, municipales, sco­
laires et autres, $517 319 00; actions 
privilégiées et ordinaires, $15.858.13; 
prêts et créances garantis par pre­
mières hypothèques, $39211.62; 
prêts sur billets, $33.000; prêts sur 
polices, $47.852.37. Ix?s assurances 
en vigueur, au 31 décembre 1941, 
atteignaient le chiffre de $3.529.­
287 35, soit une augmentation de 

en douze mois. Le*

______ _ met 1ère d’Acton Vale, A l’inhuma
étrange, comme s’il avait été mort tion des jxTSonneM décé»lé»*8 au cour» 
depuis longtemps, et qu’il se de- ‘ -
manda alors ce que cela pouvait

«b*
et

riilvcr dernier, <|ii»*l«|ues enfant» 
surtout des adult»***: MM, Céi»*H-

îidi, inscription chez le p0Uvajt ^n|r je rat mort, puisqu’il : calm Lui 
4 heures, adresse des pr|g jü pr£c;,ution. la nuit du gnon, !»ai
. le chanoine Arthur d(. retirer de l’eau un piège vlu, Gédé
érieur de la maison; 5 I|ppa’rtenant aux prévenus et de le oiner Du

signifier? Le plaignant déclare ,|„ Morin, Marcel Lepage, Henri 
d’autre part que seul son piègeI< ’bampagn»*. Aimé Gauthier, Mont- 
pouvait tenir le rat mort puisqu’il r„lm Lussier, Mine» Iklmour Ga­

ul Labonté, Bolydore Gau- 
Jêon Coutu, Ananias Amyof, 

appartenant aux prévenus et de le oincr Dupuis, Mlles Juliette* Dupuis 
jeter au loin, dans le champ. Après h Lucienne Allard.
l’audition des témoignages, le ma- -------------------- —
gistrat déclara que la présomption 
de vol paraissait très forte, en ce ( 
qui concernait les deux I»arlvière. i 
et les condamna chacun a $19., 
d’amende, ou 8 jours de prison Le 
témoignage de Ixîclerc était d ail­
leurs corroboré en tous points par 
les deux hommes qui l’accompa- j 
gnaient, la nuit du guet Me Phi­
lippe Pothier, do cette ville. mCv. 
pait pour le demandeur Leclerc 

----------- ;-o- ;-----------

race Saint-Germain, président; 1.- 
A Beauregard, 1er vice-président;

Pèlerinage annuel à l’église
de Saint-Joseph-sur-Yamaska

l ▼  —*   
abbés Lionel Dupré et L I»oMam- paiements aux assurés et bénéfl- 
me. comine diacre et sous-diacre. cjairos se montent h $60,270.05. Le 
l^*s porteurs étaient MM. Joseph t;,ux moyen d’intérêt réalisé en 
Berthiaume, Emile Pinsornenult. fut de 4.78 pour cent.
Simon Picard, Joseph Blais, More Le» membres du conseil de direc- 
McDuff et Horace Brunelle. U* tion furent tous réélus: MM. Ho-
deuil était conduit par les rnem
bres du conseil municipal, MM ........ ..—, ... ------r .
Albert Maurice, Albert Longpré, j A#.j Goudreau, 2e viep-président; 
Misaél Cuouette. Joseph Labonté, ^M. Ernest-J Chartier, J.-L. 
I^éon Benoit. Rodolphe Gauthier et Champagne, L.-E. Morier, notaire, 
Jean-Louis Phénix. Armand Mongeau, directeurs. Gé­

rant: M Napoléon Laplante. Bu­
reau médical: les docteurs J.-E.
Birtz, J.-E.-A. Collette et Jean 
Morin.

---------------- ----------------------------

Le pèlerinage annuel des mem­
bres de la filiale locale de l’Union 
Saint-Joseph du Canada, et de la 
population de Saint-Hyacinthe, à 
Saint - Joseph • sur - Yamaska, aura 
lieu dimanche prochain, 26 avril.Acton Vale, 22, D.N.C.

M. Georges Laramée, d’Acton Heureux gagnant 
Vale, est décédé vendredi dernier à M. G. Saint-Amant, de cette vil c. .
l'Hôpital Saint-Charles de Saint- est l'heureux gagnant de lappa-j Tous les pèlerins doivent venir 
Hyacinthe. Il était Agé de 52 ans reil de T.S.F. mis en tirage par les en procession assister à ia messe 
Outre son épouse, née Antoinette membres de l’Union Saint-Louis du de pèlerinage, qui aura lieu â 8 
Côté le défunt laisse trois flls et ! Patronage Saint-Vincent-de-Paul hres 30 précises, 
deux filles: MM. Emile, Alcide et j Ceux-ci remercient toutes les per-
Léopold Laramée, Mlles Emilienne 
et Lucile.

sonnes qui contribuèrent au succès 
du tirage.

A cette messe, il 
nion générale et

y aura commu*
sermon de cir­

constance par M. le 
j.-B.-O. Archambault,
naire.

Les paroissiens de Saint-Joseph 
auront leurs messes régulières, à 7 
lues et h 10 hres.

Le soir, à 7 hres 30. il y aura 
sermon, vénération de la relique 
de saint Joseph et Salut du T. S. 
Sacrement.

Des insignes seront en vente à 
la porte de l’église.

Bienvenue à tous.

Le conseil de 
Saint-Ours et

uiaiiumu
<iu sêmi }e plébiscite

chanoine

Siiint-Our», 22, (Spéciale)
I ,<ir< «le sa dernière assemblée ré- 

j gui 1ère, le conseil municipal de 
| Saltit-Ours-Hiir-nielieUcu approuva A 

l’uuniilmlté une résolution par lu- 
quelle I) s'oppose à toute forme de 
conscription pour service outre-iner, 
et demande A la population de voter 
NON au plébiscite national du 27 
avril prochain»

A0^/D



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE

Philipsburg

VENDREDI
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S
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UPTON .1

A M. et Mme Adrleii Bienvenue 
< Georgia na Larocque) une fille bap­
tisée Marle-Adrienne-Thérèse. Bar. 
et mar. M. et Mme Adrien Desma- 
ruls de Saint-Hyacinthe. Porteuse,
Mlle Chenette.

—A M. et Mme Antoine Pbaueuf 
<Hélène Deslandes) un fils baptisé 
Joseph • Ford inu nd-A nt«>nin - Kola nd. 

Par. et mar. M. et Mme TOagloire 
Phnneiif, oncle et tante de l'enfant. 
Porteuse, Mlle Liliane Phaneuf.

— M. et Mme Rodolphe Gauthier 
recevaient û Pflques A une partie 
de sucres, parents et amis. Notons 
Mme Willie PIché de Montréal et

enfants Jeannine et Jean-Louis, 
M. et Mme Adrien Mercier de St- 
Lambert, Mmes Eugène Brunelie et 
Alfred Fréchette <i Upton. Mlles 
Amtèle et Madeleine Brunelie, Ro- 
se-Aimée Bel val, Yvonne Thompson, 
M. Lionel Marin et autres.

—En visite chez M. Mme Lu­
cien Savoie, M. et Mme Eugène 
Depcault et leurs enfants de So- 
rel.

—Mlles Juliette Langelier, Pau­
line Gauthier du collège St-Mauriee 
de Saint-Hyacinthe et Louise Du* 
malne de la maison-mère de Saint- 
Hyacinthe également, ont passé le 
lundi de PAques dans leur famille 
respective.

Aussi clans leur famille les Sémi­
naristes de Saint-Hyacinthe: Jean 
et Robert Yergeau, Germain Des­
lu nd es, Jean-Louis Savoie, Denis 
Robltaille, René Donais, Jean-Louis 
Fréchette.

Chez M. et Mme Alinérique La­
rocque, leur bis Paul-Emile ainsi 
que Mlle Mariette Bergeron.

—Chez M. et Mme Octave Car­
din, leur fille Ernestine de Montré:».1 

M. et Mme Thomas Dupont re­
cevaient ces jours derniers A um 
partie de sucre. Parmi les invités 
mentionnons: M. et Mme Martin
Bel val et leurs enfants do Sorel 
MM. Ephrem Couture de Rouge 
mont, Ulysse Couture de Montréal 
M. et Mme Lucien Tétreault et leurs 
enfanta et Bernard Dupont de St- 
Hyacintbe, M. et Mme Gilles Coutu­
re de Milton et M. Rosaire Dupont 
de Saint-Théodore.

A M. et Mme Roméo Jodoln,
( Dora lice Cloutier) un fils baptisé 
Joseph-Georges-Désiré. Par. et mur. 
M. et Mme Georges Jodoln, grands- 
parents de l'enfant. Porteuse, Mme 
Henri Jodoln, tante de l'enfant.

Roxton Falls
M. l’abbé Euclide Théberge, curé 

de la paroisse, assistait ces jours 
derniers aux funérailles de son 
père, M. Anthirr.e Théberge, de 
St-Pie.

—M. et Mme Albert Poitras an­
noncent la naissance d un Lis, bap­
tisé: Joseph, Roger, Fernand, Nor- 
amnd. Parrain et marraine: M. et
Mme Roger Richard, oncle et tante 
de l’enfant. Porteuse: Mine Ro­
saire Lambert, tante de l’enfant.

—Mme Georges*Léon Lussier, ue 
Valcourt, a rendu visite à Mlle 
Yvette Peck.

— Mlle Yvette Dufresne, de 
Granby, a passé la fin de semaine 
chez ses parents, M. et Mme Na­
poléon Dufresne.

—M. Wilfrid Dutilly à Upton di­
manche, 19 , avril, pour assister 
aux funérailles de son cousin, m. 
Jean Vaillancourt

— Mme Ronaldo Marcotte, de 
Mégantic, de passage chez sa mère, 
Mme Arthur GirardoL

— Une assemblée traitant la 
question du plébiscite a été tenue 
dimanche soir, 19 avril, en la salle 
du collège. M. Wilfrid Dutilly, 
maire du village, présidait cetic 
assemblée; il était accompagné de 
M. J.-D. Bouchard, président de la 
Commission scolaire. Ont adressé j 
la parole: MM. le Dr André Le- f 
febvre, Ludger Brunelie, Josaphat 
Cusson, de Roxton Falls, M. Fer­
nand De Haerne, de Montréal. MM. 
le notaire Lindor Tétreault. Sarto i 
Fournier et Gérard Normandin, de 
Granby.

St-Eugène
St-M. Paul Ménard en visite A 

Eugène chez des amis.
— M. Athanuse Crevier et son 

épouse eu visite chez leurs oncles 
MM. Joseph Rondeau et Joseph 
Plusse.

—M. J»* chanoine Joseph Bour­
geois du séminaire de Nicolet a vi­
sité M. l’abbé A. La branche qui est 
gravement malade^

-Mme Irénée Lachapelle est de 
retour parmi nous après avoir pas­
sé quelque temps chez ses enfants 
A Daveluyville.

- M. l’abué Adélard Desmarais, 
curé de Ste-Ciothllde, de passage 
A St-Eugène, pour assister au ser*

St-Valérien
M. et Mme Eugène Beaudry an­

noncent ia naissance d’une fille bap­
tisée M.-Jeanne-Mariette. Par. et 
mar. M. Jean-Paul Adam et Mme 
Ephrem Adam.

—M. et Mme Evangéliste Laplan- 
te sont les heureux parents d’une 
fille baptisée Marie-LIse-Céclie. Par. 
et mar. M. et Mme Henri Laplan- 
te.

A la fin du carême, nous avons 
eu la visite du H. P. A. D’Appolo- 
uia, S.J. H est venu prêter sou con­
cours A notre dévoué curé à l'oc­
casion d'un concours de confessions 
en vue des devoirs pascals. Le R.P. 

I est venu rencontrer les familles 
! Italiennes et a donné de bonnes ins­
tructions aux deux messes. MM. 

jlts curés de Saint-Sébastien et de 
Plke-River ont bleu voulu donner 
leur aide. Nombreuses furent les 
commuulous.

—A l’occasion des jours saints, 
les fidèles ont assisté en grand nom 
bre aux offices si imposants de lu 
Semaine Sainte. Ia* Jeudi Saint,

*—Les cours de catéchisme prépa- ‘"its se sont fait un devoir de vint- 
tolre à la communion solennelle,ler ^aut0 ° et ^ surratoi

sont commencés dans notre parois­
se depuis mardi.

v .-ut une belle heurem
chaut fut exécuté pur

sainte. Le 
la chorale

—M. l’abbé Maurice DeGrandpré. "uUS la direction de M. Lucien May-
professeur au Séminaire est venu ran<l* __

La fête de Pâques fut célébréea oi^uhwii, prêter son concours à M. le curé ** ut? J"*11”
vice anniversaire <le Mme Jean ^ur ,a s,malm, lM graa^. ' avec beaucoup de solennité. L'égll-

messe dimanche fut chantée par M.Baptiste Labranche.

St-Théodore l

Ste-Hélène i

A M. et Mme Alphérie Paul est 
née une fille baptisée Marie-Céllne- 
Luclle. Par. et mar. M. et Mme 
Bruno Bibeau, grands-parents de 
l’enfant.

—Lu succession Archibald De- 
saulnlers a vendu A M. Claudius 
Lamothe sa résidence dans le villu- 
ge de St-Eugène. M. Lamothe a 
l’intention de déménager cette mai­
son chez lui pour remplacer la 
sienne qui a été détruite par un In­
cendie au cours de l’hiver dernier.

— M. Rémi Duguay s’est porté 
acquéreur de l’emplacement de M. 
Xavier Latleur. comprenant mai­
son, boutique de forge et autres dé­
pendances, et morceau de terre.

—MM. Alphonse et Gérard Gau- 
lin ont loué la terre de M. Gérard 
Laurion, sise dans le rang de l’é­
glise et sont arrivés demeurer par­
mi nous.

se avait revêtue ses parures de
ie curé, et M. l'ubbè DeGrandpré ^nuides fêtes. Les autels étalent 
.1,le aermnn •itk.vrés avec <r'>Qt et les fleurs na­

! tu relies étalent abondantes, dons de
donna le sermon.

— Mme Alcide Gullbert est reve 
nue dans sa famille après un séjour -''néreux paroissiens.
A l’Hôpital Saint-Charles où elle a 
subi une opération.

M, le curé 
célébrait et la chorale chanta une 

i belle messe en partie. M. L. May­
; rand dirigea et Mlle G. Bouchard

M. et Mme Armand Bernier sont toucha l’orgue. Les servants i>our

—Chez M. P. PoLsant, Mlle S. 
Lagacé de Montréal.

—Chez M. C. Jones, Mlle Lariviô- 
re de Bedford.

—Au presbytère, M. et Mme Chs 
Péloquin, de St-Jean.

—Chez M. Ev. Riendeau, Mlle L. 
R lend eau de Montréal.

—Chez M. Roberge de l'hôtel Gal­
lagher, Mlle Lachapelle de St-Paul 
l'Ermite et autres.

—Au couvent, M. et Mme Ed. Du­
pont de Saint-Hyacinthe, M. et 
Mme N. Paul de Montréal, M. et 
Mme A. Turgeon de St-Jeau, Mme 
D. J ut ras de* Montréal et plusieurs 
autres.

—Dernièrement, A Montréal, par 
affaires M. W. Morin.

—Lundi de» PAques M. Ev. Rien­
deau et sa famille est allé A Saint- 
Hyacinthe rendre visite A sa fille* 
Sr Riendeau.

—A PAques, M. fi. Jean et sa fa­
mille en promenade A Marieville.

—Mardi dernier, nos enfants sont 
retournés A l'école après quelques 
semaines de congé <1Û A la rougeole. 
Il n’y a aucune truce* de maladie 
dans notre localité.

—Mardi prochain, au sous-sol de 
notre église, on donnera une belle 
soirée de vues au profit de l’église. 
Le magnifique film “Rose Effeuil­
lée”, Vie de Ste Thérèse de l’En­
fant Jésus, sera montré.

Si Durham

les heureux parents d'une fille bap- cette messe étaient M. Poissant, P.
tisée Marie-Marcelle-Estelle. Par. et 
mur. M. et Mme Albérlc Brasseur.

—M. et Mme Georges Gazaille 
annoncent la naissance d’une fille j 
baptsiée Marie-Claire-Thérèse. Pur. | 
et mar. M. et Mme Alphonse Cus­
son, de Roxton Falls.

—--------- :-o- :--------------

LISEZ
LE COURRIER 

DE
SAINT-HYACINTHE

Morin, M. Plouffc et M. Roy. A la 
basse messe, les élèves du couvent 
sous la direction des religieuses 

[chantèrent la messe dialoguée si 
pieuse et si fervente.

A PAques nombreux furent les 
étrangers qui nous visitèrent.

Chez M. R. René, propriétaire 
du Champlain House, Mme Guévln 
et son fils de Montréal, et Mlle
Guévln de Farnhaïu.

—Chez M. 
Bonneau, de

U. Poutre, Mlle 
Fa ni lia m.

Chez M. W. Morin, Mlle 
Renaud de Bedford.

G.

E.

M. Albert Chenette est retourné 
A Saint-IIyaclnthe après avoir pas­
sé quelques jours chez M. et Mme 
Ovide Lurochelle.

—Mme Amédée Bélanger, de Rich­
mond, a passé quelques jours chez 
ses parents, M. et Mme Churls 
Mercier.

—M. Paul Beauregard, de Mont­
réal, et Mlle Aline Préfontaine, de 
Saint-Hyacinthe, ont visité M. et 
Mme Eugène Beauregard.

—Mlle Jeannette Nadeau, de Sto- 
Marie d’Eîy, a visité M. et Mme 
Emmanuel Vandal.

—M. Gaston Trahan, de Beloelh 
et Raymond Trahan, d'Aeton Vale, 
ont visité leurs parents, M. et Mme 
Ovide Trahan.

ScuteuSi PaSijcUte

THÊ

M. et Mme Raymond Hébert (née 
Yvette Fontaine) font part A leurs 
Purent s et amis la naissance d'une 
OJ/e liant loft» Marie-Bern»»#lotrn-TJ*w*
Par. et mar. M. et Mme Roland 
Fontaine, de Manseau, oncle et tan­
te de l’enfant.

—Dr et Mme Dominique Gau­
thier de Shlppngan, N.B., passent 
quelque temps chez Mme Victor 
Gauthier.

—Chez M. Thomas Leclerc, Mlle 
Claire Beauregard de St-Dominlque.

—Pendant le mois de mars les

M Jean-Paul Lapierre et son 
épouse, née Emma Lachapelle, 
dont le mariage a eu lieu la se­
maine dernière à Saint-Eugène de 
Grantham, furent les héros d’une | 
réception chez leurs parents, M. et 
Mme Elphège Lapierre.

—En visite chez M. Z. Sawyer. : 
M. et Mme René Dionne, de Valley- j 
field.

—Mine Gérurd S&voiu ot tn fil­
lette Monique sont allées à Mont­
réal.

—Mme Edgar Massé -et sa fillette 
Madeleine sont aussi allées à 
Montréal, chez des parents.

—En visite chez M. Toussaint Fo­
rest, sa petite-fille, Mlle Lucia Fo­
rest. de St-Eugène de Grantham.

—On annonce pour samedi, 27 
avril, le mariage de M. René Sa­
voie, fila de M. et Mme Pierre Sa­
voie, avec Mlle Alice Lépine, de 
St-Nazaire d'Aeton.

LUNDI, LE 27 AVRIL
"IL NE S’AGIT PAS DELECTIONS GENERALES, IL NE 
S'AGIT PAS DE SE PRONONCER ENTRE DEUX PARTIS...’’

I/HON. KING Mu parlement, le 25 février 1942).*

QU’ARRIVERA-T-IL SI VOUS VOTEZ “OUI”?
>

LES PRINCIPAUX MINISTRES DE M. KING L'ONT DIT:

1 St-Dominique
Etait parmi nous, dimanche der­

nier, M. l’abbé Uldéric Decelles, 
curé de St-Antoine. “La vocation”, 
tel était le sujet du sermon qu’il 
nous communiqua. Sa parole était 
si simple, si convaincante, qu’elle 
ne restera certainement pas sans 

daines et demoiselles de la parois-1 échos dans le coeur des paroissiens 
se ont tricoté pour la Croix Rouge:! de St-Dominique.
9 chandails, 9 paires de bas, 5 —Mme Domina Bernard. d’Up- 
écharges, 2 püHse-inontugen, 1 paire Mon. a visité cette semaine sa 
de gants, 1 ceinture abdominale, 24 1 soeur, Mme Joseph Petit, ainsi que 
bonnets. I son garçon, M. Adrien Bernard.

- Mlle r,etRIlaine U‘)*a“te “JT nouvellement mariés, prenaient di- 
«être soumise ft une Intervention manche M,r dernier lc soupcr chcz
chirurgicale A l'Hôpital Saint-Char* ,.kliro y -
le# à Saint-Hyacinthe e«t mainte- DUbreuil
nant en bonne vole de guérison. ■»" . „ j . .—-M. Joseph Bernard est depuis

—Mlle Luclle Jodoln a passé quel- Quoique temps à l’Hôpital Saint-
ques Jours A DrummondvUle chez Charles, d'où il se remet d’une opé-

$

M. Ix>renzo Desserres. ration.

M. GARDINER
ministre de l’Agriculture

'Me ne dis pas que je n'appuierai 

jamais une politique de cons­

cription *»
• •

(au Parlement, le 10 février 1942).

M. RALSTON
ministre de la Défense nationale

"... si le régime du volontariat 
ne répond pas aux besoins des 
jours difficiles qui viendront, JE 
CROIRAI ALORS DE MON 
DEVOIR D’APPUYER L’ADOP­
TION DE I/AUTRE METHO­
DE”. C’EST-A-DIRE LA CONS­
CRIPTION.

(au Parlement, le 10 février* 1942)

M. IAN MACKENZIE
ministre des Pensions et de 

la Santé rationale
•*Si la population consent à nous 
relever de nos engagements et 
que le volontariat ne réussit pas 
u procurer les renforts, alors Je 
recommanderai pour ma part 
d’appliquer TOUTES les mesures 
que rendra nécessaire l’envol, et 
A temps, des renforts essentiels 
de militaires formés".
(au Parlement, le 6 février 11) ',2)

M. ILSLEY
ministre des Finances

“... le Gouvernement, sanp trop 
se soucier des conséquences loin­
taines, devrait malntoniuit adop­
ter les mesures les plus propres 
à assurer la victoire”. Si la po­
pulation dit OUI nu plébiscite, 
“alors nous aurons TOUTE 
LIBERTE D’AGIR et NOUS 
AGIRONS au mieux . . . fie l’ef­
fort de guerre chi pays ...”
(au Parlement, le 4 février 19)2)

EVITEZ les heures
d’affluence pour vos

• _

appels interurbains.
7 p.m.à
8 p.m.

i

Dégagez les lignes de téléphone pour faciliter la

PRODUCTION DE GUERRE
Le téléphone est nécessaire a la production de guerre. 
Toutes les lignes téléphoniques dépendent les unes des 
autres: ne permettez pas que des délais inutiles retardent 
des messages d'importance vitale pour le pays.

autres conseils a observer
~ ASSUREZ-VOUS d’avoir le bon 

numéro.Vérifie, dan, l’.nnu.ire
PARLEZ distinctement, direct©, 
ment dans le traruinetteur.
REPONDEZ sans délai quand 
la cloche sonne.

OS,uBI}.EF' votre
ligne pou* I appel suivant.

quotidiens, ptut //„ énorme.

^« ******

M. STLAURENT
ministre de la Justice

"Je ne puis promettre, au mo­
ment où le Canada est en danger, 
que le volontariat suffira pour 
parer au danger” . . .

(d'après le uDrvoirJ\ 4 f1942)

®k.
•s:

M. CARDIN
Voici ce qu*v l'honorable Cardin a 
déclaré en réponso à une questio., 
posée par M. Hanson;
M. HANSON (chef de l’opposi­
tion) ; “Que fera-t-il (M. Cardin) 
si le gouvernement est libéré de 
ses engagements?” .
M. CARDIN: "AUTANT QUE 
MON HONORABLE AMI”, M. 
Hanson, qui est favorable A la 
conscription pour service outre­
mer . . .
(au Parlement, le 23 février 1942)

Voter OUI au plébiscite, ce serait dire à M. King: “Quand vous 
le voudrez, imposez la conscription pour service outre-mer.”

Voter NON, ce sera lui dire: “Restez fidèle à vos engagements, 
RESTEZ FIDELE A LA POLITIQUE D’ERNEST LAPOINTE, 
et n’imposez JAMAIS la conscriptionI”

LE T. H. ERNEST LAPOINT'’
l-e 9 septembre 1939, le ministre de la Justice ui.mit ceci, qui 
est clnlr: "Jji province de Québec entière, — et Je parle ld 
avec toute ma responsabilité et la solennité que Je puis 
donner A mes paroles, — ne voudra jamais accepter le ser­
vice obligatoire et la conscription en dehors du Canada.”

Lins P<>tr U Défaut di Coati»
59 oneat, me St-Jac««»a — Mob trial votez

I

i

CHANGEMENT
D’HORAIRE

en vigueur
DIMANCHE, 26 AVRIL

Pour renseignement» complets, 
consultez les agents.

CANADIEN NATIONAL

. $5.00 àt SI? na

f» CWMKto
glacière

2S£ s'a<w * VV

s ad. au no 558. Ue
cuide, Saint-Hyacinthe. * ;

A L OüeT: di. - 
7nt£' d< 3, i ‘s et 6 pf£

“gran^^ta LO

la rv
Benoit, 755, tue DuftSth”

A VENDRE. Flxuü^rdT- 
balance calculatrice, sho,.
S adresser a Eug. Beaud* 
Valonen, Co. de Shetford,

________________________ ________ 2$

ON DEMANDE A
ANCIENS MEUBLES ^ . 
ans, Commodes, Arr.eubuj! 
salon, Fauteuils, PupJt^? 
Chaises, Statues en bo’« 
Vaisselles, etc. M. Da^i 
Sherbrooke ouest, Montré,

_________ ï
VENDRE
vre $59.95.

Cascades. _ S'adresser à ' ^

h

Ve>

LAVEUSE A
avec cuve de c 
?: désiré, téléphonez: I2ft

A louer .
nus a neuf. Garage si désrt 
dresser à Mme S. Papillon, M 
Saint-Pierre, La Providence. !

mobilier de 
iio- poêle, glat 

O très bon état 
H. Demers, 2090, 

Bourdages. U

A VENDRE.
bre. divan-stu« 
etc. Le tout <: 
dresser à IV 
Turcotte, ce

A LOUER
son de 6 
désiré. Co 
électricité, 
idéale à bor 
à 9 milles d

a Saint-Dar.ase. 
pièces avec te:
• ’.odités rr.oder 
iqueduc, etc. 
.vos conditions. S 

Saint-Hyacinthe,
la route nationale. S’adresser 1 
Emile Beauregard. 530. ave 
Marie. Saint-Hyacinthe.

VENDRE, - pi 
hit

POELE P
pratiquemei.: .euf, tout ï 
derne. combiné bois et 
avec 2 éléments électriques i j 
rière. Couleur ivoire et 
S’ad. au Courrier.

A LOUER: deux
qquatre pièces chacun, chariÿ' 
bain, système de chauf&nl 
son neuve, Située au coin toi 
Duvernav et Sainte-Anne. S 
ser à 975, ave Laframboise. 
620.

A VENDRE: Boil sec: h
2x4, 2xC. 2x8, planches et 
tes pour abeilles Extracteur 
4 pneus 33 -41û". neufs. A: 
maison de plusieurs pièces, £ 
tricité, eau. jardin. Pour vendre 
louer. S -un à J -P. B1 
Saint-Jude. 15

AUTOMOBILE A VENDE
Chevrolet. 1936 Sacrifiera 
marché. Cause: mortalité. S' 
ser à 360 ave Sainte-Anne, 
Hyacinthe.

A VENDRE: Une glacière 
lée gris et blanc en bonne 
tion. A très bon marché. Ci 
achat d'un frigidaire. S’adr 
2432 rue Lafontaine.

AVIS PUBLIC 
PROVINCE DE QUEBEC 
District de St-Hyacinthe 

No. 4625
COUR SUPERIEURE 

DAME THERESE 
épouse de Adrien Beouripri 
xniciliée à Saint-Hyacfcto 
trict de Saint-Hyacinthe.1 

autorisée à ester en justice.
Demanda

-Vî
LEDIT ADRIEN BEAURw*

de la ville de Salnt-Hyacintfce.
trict de Saint-Hyacinthe,

Défer
Une action en séparation de b

a été instituée en cette cause
mars 1942 .

GUY MO»
Procureur de la demander

SAINT-HYACINTHE,
9 avril 1942.

A LOUER: une belle chis
située face au Théâtre Mask* 
service d’un balcon. Demande 
demoiselle ou une dame rc 
S’adresser è 450, ISe a\en-
l’Hôtel-Dieu, Saint-Hyacinthe.
445-j.

SERVANTE DEMANDEE '
diatement. Avec référence^ 
enfant. Bon salaire. S'adresser 
téléphone: no 1032-r.

APPARTEMENT A
Pièce chauffée pour persons ( 
tinguée ou couple e 
S'adresser à 985, Blvd La 
Tél. 909.

CHALETS A LOUER ^
pouvant servir de mai^n,rf 
Situés sur la rivière, près 
tes de la ville. Endroit^

tranquille. s’adrc^cr ^dnlhte. 
Sainte-Anne, Saint-H\aci
1232. _

A LOUER:
chambres. S’adresser 
Sainte-Anne. 3e étage.

1

électflA VENDRE. - Poél* tre it 
marque Westlngheu^- ^ 
avec fourneau: mobllie^
à manger. col1ip""aLt S'a 
Le tout en très boa .pierre. 

_ -n rue *3aJ**au no <9, 
Providence

1

i.OUER- - * chamb^^



mme, divisés parce que nous 
'Nou5 Td qualifications de rouB.s et

nous hérité des q ^ ,utles fratnc»dea; 
f bl*“* •

i:iissonS‘n0U‘' Honoré MERCIER
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ourquoi voter NON?
lébijcite du 27 avril?— Parce qu’un OUI nous amènerait 
b conscription.- Ne pas oublier que les plus grands 
mnscriptionnistes du pays voteront OUI au plebiscite.— 
Si la province de Québec donne un NON solide, le gouver­
nement King n’osera pas imposer la conscription.

Personne chez nos gens, à la ville comme à la campa­
- ne doit hésiter sur l’attitude à prendre au plebiscite de 

° ij 27 avril. Ni les sophismes à la radio de minl'trcs 
' MM Cardin et Saint-Laurent, ni les reniements Je 

Lés aplatventnstes comme MM. Viens, Sarto Fournier 
T A Fontaine, perroquet solennel qui représente aux 

ommunes les beaux comtés de Saint-Hyacinthe et de Bagot.
, doivent les ébranler dans leur resolution de voter NON,
27 Les ministres eux-mêmes l’ont dit et répété: il ne 
“it’pas d’une élection, ni de politique, ni d’une question 

. parti II ne s’agit pas non plus de faire confiance au gou­
vernent King. Sur ce point, M. King a pris ses précau- 
jns disant qu’il ne saurait être question d’une question de 
mtiance. et qu’un vote défavorable n’entraînerait pas la 
lUte du gouvernement. Le plébiscite n’a qu’un objet: 
lever le gouvernement de ses promesses du passé, “qui 
streignent les méthodes de mobilisation pour le service 
ilitaire.” Pour qui sait lire, cela paraît clair. Voter OUI au 
ébiscite, ce sera relever le gouvernement de ses promesses 

ne pas imposer la conscription, donc lui permettre d’im- 
iser la conscription. M. Cardin peut crier le contraire à la 
dio, le perroquet Fontaine aussi, mais tous nous avons le 
oit de ne plus croire ces messieurs. Ils ont trompé le peuple 
ms le passé, ils peuvent le tromper encore. Depuis 25 ans 
plus, M. Cardin et ses pareils promettent de s» muer en 

mparts contre la conscription, et dès que celle-ci menace, 
conseillent un vote tendant à nous amener la conscription.

♦ * *

Que le plébiscite aît été ordonné pour en arriver à la 
inscription, cela ne fait aucun doute. Dans le monde entier, 
n’y a que trois moyens de lever une armée: la mobilisa- 

on générale, la conscription, le volontariat. Nous avons 
éjà la mobilisation, pour la défense éventuelle du pays; le 
olontariat, pour l’envoi de troupes sur les fronts étrangers, 
i nous manque seulement la conscription, qui permettrait au 
ouvernement d’envoyer les soldats canadiens en dehors du

r — V V V 1 0 V •

anada. sans leur consentement. En votant OUI au plebis- 
te, nous relèverions le gouvernement de “toute obligation 
isultant d’engagements antérieurs restreignant les métho- 
pc de mobilisation pour le service militaire” — ce sont là 

termes de la question du plébiscite. C’est à dire que nous 
mettrions au gouvernement d’imposer la conscription pour 
ice outre mer, puisqu’il a déjà le pouvoir de lever des 
ipes, par voie de mobilisation et de volontariat. Quand 
Cardin essaye de faire croire le contraire, il trompe le 
pie. Quand M. Fontaine essaye à sa suite de faire croire 
ontraire, il ment et le sait. Si le plébiscite ne contenait en 
me la co Ascription, pourquoi les plus grands conscription- 
es du pays, des hommes comme MM. Arthur Meighen et 
isen, auraient-ils déclaré solennellement qu’ils voteraient 

au plébiscite? Pourquoi un journal conscriptionniste 
une la “Gazette”, de Montréal, conseillerait-il de voter 

au plébiscite, à ceux qui désirent l’imposition de la 
scripiien? Ne pas oublier non plus le témoignage de M. 
rson, ministre des Services de Guerre dans le cabinet 
?• A l’encontre de son collègue Cardin, M. Thorson ne 
nt pas d’envisager la conscription. Parlant ces dernières 
aines à Toronto, il disait nettement que le plébiscite n a 
pour objet de donner un vote de confiance au gouverne­

nt King, et que la conscription militaire, pour service 
fHner, peut fort bien devenir nécessaire.

♦ * *

A Saint-Hyacinthe dimanche dernier, M. Maxime Ray- 
J. député de Huntingdon-Châteauguay aux Communes, 
ira entre autres choses que le gouvernement King 
îrait sûrement pas imposer la conscription, si la province 
Québec répondait au plébiscite par un NON solide. M. 
! veut la conscription, comme son plébiscite le laisse

* • 1 . all m - m . • V ___ . & . 1
j ^ miistripuoii, comme son pieuwuw 

Mre, mais il veut aussi l’unité nationale au pays, et U 
tra‘l à saboter cette unité par la conscription, si une 
lnce aussi importante que celle de Québec se pronon- 
nettement contre cette conscription. Ce raisonnement 

5 enregistrer. M. Raymond sait ce qui se passe à Otta- 
'* Parle avec autant d’autorité qu’un “suiveux” de 

'eme ordre comme M. T.-A. Fontaine, malgré sa voix 
j.ant de choeur débitant des phrases creuses qui ne signi- 

nen. Les citoyens du Québec ont le droit de voter NON 
f «cite, et ils ne doivent pas hésiter à le faire. Ils ne 
°11 Pas les seuls, d’ailleurs, à dire ainsi an gouvernement 
1 ne veuknt pas de la conscription. L’hon. M. Thorson, 
‘nommé, ne disait-il pas récemment qu’au moins 25 com- 
7° ,el°n toutes prévisions, voteront NON au plébis- 
■ 1 même dans l’Ontario on s’oppose ainsi à la cons- 

an, menaçant dans la question du plébiscite, les citoyens 
: Ve auraient tort de se gêner. Quelle serait l’bumi- 
. 61 “âtres, le soir du 27 avril, si l’Ontario dans une
i|)(ce,,Ure v°tait NON au plébiscite, et si la province de 
1er 1 *1°* “ne me*ure également large, se laissait em- 

nÜlv ‘“Carence, la négligence, l’apathie, l’esprit de 
Htln t?Ue’ el enregistrait un OUI qui amènerait éven- 
<hriin .con*cription! Que personne chez nous ne pren- 
mxnej y lnuWe, lundi prochain. Que chacun an contraire, 
ejtiotif enunei> réponde par un NON énergique à la 

<ff,e P°,e le plébiscite.
Harry BERNARD

Noua avons formé une Union national* 
au dessus des partis politiques, parce que 
nous avions les mains nettes et que nous 
entendons les garder nettes.

Maurice DUPLESSIS
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EN MARGE DES ÉVÉNEMENTS J L INTO R M AT ! O N POLITIQUE
M. MEIGHEN ET LES AUTRES

t Certains orateurs liberaux, parlant en faveur du 
OUI *111 plébiscite, essayent d’effaroucher la popula­
tion avec le nom de M. Arthur Meighen. premier 
ministre de jadis, disant que si les NON l'empor­
tant, le 2/ avril, M. King devra peut-être abandon­
ner la direction des affaires du pays et la céder à M. 
Meighen, conscriptionniste à tous crins, ou à quel 
qu un de ses amis ou disciples. Quoi qu on pense de 
M. Meighen, il reste qu’il est sincère, sait ou il va, 
ne présente pas sa marchandise sous de lausses éti­
quettes. Impérialiste et conscriptionniste. il se donne 
comme tel, sans équivoque. 11 n en est pas de même 
des politiciens libéraux d Ottawa, qui se dirent anti­
conscription nistes pendant vingt-cinq ans. enfouis­
sent aujourd’hui leurs principes dans leurs poches, 
renient leurs déclarations passées, trahissent les élec­
teurs qui mirent en eux leur confiance, se préparent 
à imposer la conscription, pour service militaire 
outre-mer, prenant le plébiscite comme moyen indi­
rect d y arriver. M. Meighen peut avoir ses faiblesses 
et défauts, mais sa conduite politique resta toujours 
logique, sans hypocrisie. N’en peut dire autant M. 
King, qui cache sans cesse son jeu. laisse entendre 
une chose pour en arriver à une autre, organise même 
un plébiscite dont 1 issue certaine sera la conscription, 
tout en se gardant d’utiliser une seule fois le mot. 
N en peut dire autant M. Cardin, représentant offi­
ciel des Canadiens français dans le cabinet King, 
dont la carrière est un tissu de déclarations contra­
dictoires. qui dit blanc aujourd'hui, noir demain, 
selon les circonstances ou les dictées de son opportu­
nisme. N’en peut dire autant le député flasque de 
Saint Hyacinthe-Bagot, Me T.-A. Fontaine, qui 
pendant douze ans cracha sur tout ce qui s’appelle 
conscription et conscriptionniste. et prend aujour­
d’hui une attitude aussi conscriptionniste que celle de 
M. Meighen, parce que MM. King et Cardin se pro 
nonccnt pour le OUI au plébiscite. Quel brave frous­
sard que ce Fontaine, qui attendit le discours tie M. 
Cardin avant de se prononcer.

QUE LES FEMMES VOTENT!
Au plébiscite du 27 avril, tous les Canadiens 

âgés de 21 ans, hommes et femmes, mariés ou céliba­
taires. ont le droit de se présenter dans les bureaux 
de votation. Même si un citoyen adulte ne se trouve 
pas inscrit sur la liste d’électeurs entre les mains du 
sous officier rapporteur, il peut voter après avoir 
établi son identité, son âge, l’endroit de son domicile, 
selon certaines formalités prévues. 11 importe donc, 
le 2~ avril, que personne ne se soustraie à l’obligation 
de voter. Les femmes en particulier, celles-là surtout 
qui redoutent la conscription pour service outre-mer. 
devront se faire un devoir de voter, malgré les ennuis, 
légers en somme, que cela peut comporter pour elles. 
L’heure est trop grave pour que l’on se désintéresse 
de la grande question d’actualité: le plébiscite, destiné 
éventuellement à nous amener la conscription. On 
imagine bien que les libéraux farouches, partisans du 
OUI au plébiscite, ne négligeront rien pour faire voter 
leurs femmes et leurs filles, leurs soeurs, leurs mères, 
voire leurs grand mères, lundi prochain. Que les par­
tisans du NON. libéraux et conservateurs, indépen­
dants de toutes nuances, suivent leur exemple, mettent 
tout en oeuvre pour qu’aucun vote ne se perde, auquel 
ils ont droit. Pour que la province de Québec donne 
un vote qui exprime bien son opinion, le 2” avril, 
il faut que tous les citoyens susceptibles de voter le 
fassent, sans hésitation. Ils n auront alors rien à se 
reprocher. Si demain le gouvernement fédéral impose 
quand même la conscription, ils n’en seront en rien 
responsables. Mais comme il est probable que le gou 
ver ne ment n osera pas imposer la conscription, si la 
province de Québec manifeste nettement qu elle n’en 
veut pas. il iaut que tous se donnent la main, votent 
NON avec ensemble au plébiscite.

QUE LES CULTIVATEURS SE MEFIENT!

Nombre de cultivateurs, dans la province de 
Québec, seront peut-être portés à voter OUI au ple­
biscite de lundi prochain, parce qu ils croient que la 
conscription pour seivice outre nier ne saurait les 
toucher, non plus que leurs fils ou autres parents du 
sexe masculin. Pour raisonner ainsi, ils s appuient 
sur la situation spéciale faite aux cultivateurs et aux 
ouvriers agricoles, par le gouvernement fédéral. Ils 
raisonnent mal. car ni les cultivateurs, ni les ouvriers 
agricoles ne bénéficient d une exemption du service 
militaire. Sans doute ds peuvent obtenir un sursis, 
mais aucune loi ne stipule qu'ils ne devront pas porter 
les armes. D’âge militaire, les fils de cultivateurs 
reçoivent avis comme les autres de se présenter pour 
endosser l'uniforme de l'armée. S'ils étaient employes 
sur la terre, a la date du 23 mars, ils peuvent deman­
der un sursis et l'obtenir. C'est 3 dire que pour eux 
le service militaire se trouve différé, au bon plaisir 
des autorités. Dès que le gouvernement jugera à pro­
pos de les conscrire. il le fera, et rien ne s'y oppose. 
Pn fait, les cultivateurs sont conscrits comme les au 
très citoyens, mais affectés à l'agriculture. Us béné­
ficient donc d'un sursis pour un temps indéterminé, 
et jusqu'à nouvel avis seulement. On aura remarqué 
la date du 23 mars. Bénéficient d'un sursis ceux qui 
s’employaient aux travaux agricoles le 23 mars, mais 
non les autres. Un d autres termes, les fils de cultiva­
teurs en service dans les centres d'entraînement mili­
taire. à la date du 23 mars, ne peuvent retourner à 
l'agriculture, mais devront continuer à servir. Que les 
cultivateurs se gardent de s'endormir dans une fausse 
sécurité. Afin de prévenir la conscription éventuelle, 
pour service outre-mer. qu'ils n'hésitent pas à voter 
NON au plébiscite du 27 avril.

H.B.

\ OTTAWA
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est prise avant même

Le Canada est sur le point de s’engager à fond dans une guerre 
offensive.— La véritable intention du plébiscite.— Nos 

chefsf sont divisés.— Les quatre factions libérales.— 
Notre province est mise en mauvaise posture.— A-t-on 
voulu sauver en bloc les Juifs canadiens de la conscrip­
tion.— Fera-t-on enquête?

par EDGAR BOUTET

Ottawa. ! •• ministre «l«* la Dé- 
foiiHe natl«uml«* rimn M. J.-L. Kala- 
ton, Pavait clairement laissé pré­
voir Pu il dernier «piatul il a «lit que 
jusque Ift leir.ut «lu Dn moln ten­
dait surtout A le préparer pour la 
phase décisive <1. la guerre. Au**l. 
A la suite -les récents événement* 
d'ordre militaire, tant en Angletet 
re qu'A Washington. U semble que 
l'on puisse dire que le <'anada avec 
tous les autres alliés de l'Angleter­
re, est sur le |h»lut de *Vngag«*i à 
fond dans une guerre offensive con­
tre l'Allemagne en territoire euro­
péen. ("est précisément, comme ou 
le *tilt, ce que veulent les Lints 
Unis de même qu'un fort groupe 
influent de la |sipulatloii anglaise. 
Cela autant pour répondre A l in 
sistanee de la Uussie que pour dé 
Jouer la stratégie Japonaise sur le 
Pacifique.

L inlcnîion du plebiscite
Aussi pour bien comprendre l'In­

tention véritable du plébiscite II 
faut, non pas s'en remettre aux 
déclarations évasives et souvent 
contradictoires de |M»rte-pnrole du 
gouvernement, mais en chercher le 
motif véritable eli obsenant alien 
tiveinent la tournure «les événe 
meut s sur le champ de bataille.

En Angleterre, pour rassurer lu 
|x»pulntion. l'Imii M. Ernest Kevin, 
ministre du Travail, a <*lalr«*iii«*nt 
déclaré au début du mois que l'on 
est sur b* jH»lnt de déclencher une 
offensive contre 1*Allemagne la* 
son côté le général (•.(*. .Marshall, 
chef de lY-tat major américain - est 
rendu à Londres ofi il a. tout vrai 
semblablement, discuté avec ! état 
major anglais des plans «le «elle 

offensive.
Et «*111111 notre premier ministre 

M. King a <10 se rendre, pour sa 
part, A Washington lin «Je -'enten­
dre sur tine action enlieeitéo de 
nos «‘ffectifs milita 11 e*.

Au Canada le gouvernt m* nt pour 
suit une campagne «l’un océan A 
l'autre pour se faire libérer «le 1 
«•ngagoinents contre la conscription 
alin d'etre eutièrement libre de 
prendre toute.- les «léeisloll* que les 
circonstances midropt nécessaire-

Le ministre «les Services de guet 
re. Chou. M. .LT. Thorson ayant 
déclaré aux Communes, b* février 
dernier, qu'il était entièrement -a 
tltifah des résultats donnés par le 
volontariat un député conserva leur. 
M Kerley, lui demanda : "Alors
pourquoi le gouvernement denial»- 
drt-il de so faire relever de ses 
prome-ses anlieoiisoriptionn’Me •
Le ministre ne répondit pas. 
sllem-1* fut plutôt équivoque M“i- 
),.< derniers événement * pourraient 
Plon être la vraie réjNirise A la ques­
tion |mhV par M. IVtb-x.

La décision est prise
'font indique que le g«niv«*ni<* 

ment a déJA sa limite de conduite 
toute tracée. D'ailleurs dé- le mois

février tic 22) M < nrdln 1 ill
A ce sujet une déchirât ion qui 
dit |omr. M. H n u ho il lui demanda 
• «pu* ferez-vous si b* gouvernement 
ost libéré de s«»s engagement m?" ^ 
Cardin ié|M>ndit sans hésiter qu’il 
ferait autant que M- Hanson, 
d'autres termes le uoiiveriieiiient c-*
, lDjM.se, quoi que foil en dise, 
tout faire e«* qui uéecs*airsera néee

L n'.v a atténué divergence d'opi 
nlon entre MM. Kim:. Hanson. 
Mel^bel» et les autres sut ce jiollit

Notre chef «l’état major en Allèle 
terre le lleutemint-i'énéral Me 
XauKhtmi déclarait encore ns Jour*- 
derniers <|ue les Canadiens seraient 
aux |»remiéics lignes de t'eu quand 
lo|]oii-i\e sera déclenchée Kl M 
Kim: A Washington a annoncé que 
nous enverrmis île nos unités eu 
Australie |*oui défendre ce doitii 
n ion eoiit r«* les jajioiiais.

Los quatre tactions liberales
Celt»* politique n** reçoit pas «lu 

parti libéral une adhésion absolu­
ment unanime. De fait on jnqit dire 
que le* libéraux sont divisés ni 
plâtre fact lotis Men distinctes. Il 

v a d'abord le chef, M. King, et 
tmi- ses ministres <|i> langue uncial 
se «pii. «le conc«»rt av«*c MM. Han­
son, Meiirhcn. Coldwell et Black 
more, font cause commune en fa 
vçur d’un vote affirmatif. M 
Meluhci» n parlé e«tl«» -emainc a 
<Mlnwa sur la même estrade «pu* 
le député libéral «le la Capitale, M. 
Coorire Mel lirait b. C«*tte faction 
affirme qu'il ne s'agit pas (l’une 
question de parti mais bien de don 
lier au paneinemnet toute libellé 

<1 action alin de pouvoir met In* la 
conscription eu vipieut si la chose 
devient néc«‘K*nli'<\

Mills dans la province de <%méhee 
le “M*h* *ollde" se subdivise lui- 
même en t lois factions distinctes. 
MM Cardin et Si Laurent ainsi que 
les députés qui “suivent" demandent 
A r**|(*e|orat de voter "oui" parce 
pi'il doit faire coiiflaiiee A M Kim: 
l'our eux II lie s’agit pas de eons 
criptioii. Il- prétendent même (prit 
ne doit pas en être question. Cela 
viendra plu* tard l'our le moment 
il s'agit de faire eonllfitice A M 
King. Autrement, disent-ID, ce se 
rail un gouvernement d'union et la 
eoiiMorlp» Ion

t'lie autre fact loti es| dirigée pai 
M. Maxime Kayunuid «pii, lui aussi, 
veut faire «’oiiliatu'e à M King II 
reste toujour* "libéral" envers et 
contre tous. Il demande cependant 
aux électeurs «b* lie plis donner A 
son chef une entière liberté da­
tion. Enfin II y a la faction de M 
Ligliorl Laeniiihe qui se déclare ni 
fégorlqiiellieilt contre la eonserlp 
(loti cl refuse «le faite «‘ollliilt|<*4* A 
M. King. Aussi, (l’a Cou remarqué?) 
M. Maxime Raymond écarte I il de 
toutes -es assemblées b* député «b* 
Deux .Montague* ipl’ll lie trouve pa 
assez "soumis" A lu discipline «lu 
lui rt i.

(Juinit aux libéraux provinciaux 
il- font bande à part. Tamils «pie 
I *• libéraux jH'ovinelaiix «lu Manlto 
ba. «le la Saskatchewan, d'nniarlo. 
et «le la Colombie Anglais**, volctil 
en Chambre cil faveur d'iilie l’éso 
) it (on invitant l'éhi’lorat à voter 
•oui" M t(«mIIioiiI, qui s«* «lit A la 
fois iinll-«*taiMerl|illoiiiilMt«', pour M 
King, et en faveur «l'un vole affit 
mal If. fefil*e A la léglsbit ur«* le 
droit d«* *e |»rohoiieer sur la «pic* 
t |im i lin «!«• laisser b* peuple eu­
t ièrement libre.

Quebec en mauvais* poituro
Il n'y a pas à s’étonner «pie celte 

di-seii-i«M) « liez m«* Itcfs «le ran*", 
phoc tarirt! pr«»vlnc«* «*t tout l'élé 

(suite en 8e page)

a uiifanx

\ uni! Iiüuri! mliiiui!, noire, 
premier ministre (ibamliinne

Alors que toute la province angoissée se tourne vers son pre­
mier citoyen pour recevoir des conseils, M. Godbout répète 
le geste veule de Ponce Pilate et évite de se compromet­
tre.— Certains de ses ministres supplient le peuple de 
voter “NON” nu plébiscite, pendant qu’au moins un autre 
demandera le contraire.— C’est la plus douloureuse trahi­
son de toute une province.

par ALBERT PLOIJFFE
MiU’bee * hi aura rarement vu 

jlbdi«*atlon aussi lAcbe «pu* eclb* 
«i«»ni mdre prcmMr ministre offre 
|*rés<MllctllCllt le llM«* exemple S«* 
lidaire «l'un parti qui forma à no 
tre potmbltll.il, depuis IIII «tuait «le 
hI«V1c, une mentalité miticoiis«*rl|i- 
lioimlsie «*t mit 1 in i 1 i t n rlstc, il s'eu- 
foiu’e dans le plus déshonorant 
aplat veut risuie qui *«* puisse mure 
voir, au tiioiii«*iit où un pr«»i«lème 
dViivergtirc iiatioiiah* met notre j*o 
|Milatb«u en face d'une r«'|»ollS(* au 
go|ssant«*.

Lui «pii (**t toujour> A la course 
pour se mot tri* les pieds «laits les 
plats et parler à but el A ! ru vent 
d«* ehos«*s «pii ne h* r«*ganient j«as, 
A «•«•lté lieiire grave « pi I m(*ua<‘i* de 
ihVhlror notre traiapillllté publi­
que, il -«* eaeln*, il s«* relire, il n'a 
iiik’Iiik* «lit«s*tiüii à offrir A ceux qui 
lui <*iit couth'* railmluist rat Ion «b* la 
province.

Lundi «b* e«*tt«» Heiiialui*, voici le 
l»oiil«*t «pi’il présenta aux Jmirnalls 
te*. A Montr«’*<il alors «pu* ceux «*i 
rinleriogtaiieut mii il» plC'Idscib* :

"Je «rois «pi'il vmnlralt mieux 
• pu* je n’eXprlnie pas d'avis ail su 
J«‘| du n'xulhil tht jilt'hinrilc, mais 
j*• souhait»* «pu* tout le momie habile 
à voter, vd«* lundi |ir<x4lllhi, Il 
-••lubie «pu* b* v«dc sera faibli*, a 
continu»* rimn. M HihUmmiI J'»*s- 
l*«**re «pu* ta \sipulatloii eoiiquiMidra 
qu'elb* a un sérl«*ux jir«»b\**uu* à r«’* 
soudn* et qu'olle p«ntora un grand 
Intérêt A la «piestIon."

("est tout OC qu’il a fmiivê K*r 
il pour, «-t il eoiiln* Mystère. A 
sou titre «h* gaffeur, M (hmIImmiI 
devra •l«'*s«u mai- iij«»ul«r celui •!«• 
elillliqdoil • ntibMir «le Iiuds «m *u\ 
Car n o’m pas *«*ii égal pour purh*r 
dans b* stylo « lier aux |sdltl<,nll- 
leurs «b* vlngtlèiiu* ordn*, «tout l’uni 
«pu* soilel est d'i'lll|dir rêl«s*|«»riil 
Ainsi, quaml 11 fut forcé «le sortir 
de mm laconisme à la l’««n<«* IMIale 
sur l,i moli«ai t'babMilt, « la Chain 
lire, M (lodhoiil -lia toiiK*a, brun 
«lit b* p«*ing pendant assez long 
temps La |»rovlne«* avait liAle «b* 
connaître si*.s eoiisells. Kll«* lut av«*«* 
étotiui»uieiil le «*<»iii|»t«* reinIil «b*
tous b** jinirnmix p«*rs«>nm* u'était 
capable «l«* tnaiver -i b* pmuler 
ministre «'lait |m»iii ou eolitr«* b* 
pl«'*b|Helt«»,

Car II avait répété tous les vieux 
cliché* aiilltMUiM'ilidloiinlsti's, sa 
v.ininioiit mélangés aux imago** d«* 
-lianiag«* «Je luis étagt*, pour finir 
par une |>«*tlre jiroiiu*na«i<* dans la 
val • «• «!«• la bêtlfu* «q d«* l'a lui | «‘ 
nient. «*n *«* <lé«*laranl prêt A ira 
vi»rs«T en lâirope. A la «lelininde d«- 
son chef M King. p«mr aller t*ln*r 
les Indies de* -«ddats! rbisleiirs 
«Itoyeie «pu n’étal«*ut |ias présents 
en Chambre ont refuse d«* endre 
I»)irelllc eiilbul**. Ou n’a qu'A lire 
la plu* eiiriigi'i* «les feuilles rotlges, 
“Le Canada", éilltbm du lù avril 
lit 12, à la page h, polir se couvain 
en* «l«* sa véracité.

Tout « «* «pii sc dégage «lu «lis«*onrs 
de M. Oodboiit, c’est une pn'*sqmp 
riou qu’il favorise le plébiscite, car 
fl a larmoyé une longue tirade vl- 
mini ii exalter l«* premier ministre 
King «Minnie un «Hou de l'OljriiqH* 
aiitbpfe, A qui il ini|M»rte «J'msronler

nue confialic<‘ nveugb». Or celui-ci 
i «'« la tue A e«*r «*t A ci ls un vote 
affirmatif

S«m éternelle «*t veule habitude 
de ménager la chèvre cl |«* «*bou a 
conduit M. < but bout sur «àcl t e v««l«* 
•pi'il a pciiséi* habile. Il a cru «pu* 
s«’s mallr«** «l't Mtavva *eialent satis 
faits, parce «pi’lls Interprétaient 
son attllmb* -elou b*urs viles, taudis 
•pic se* déplltiV* IIiL.lés Jublleraielil 
«!«* sa discrétion, tant Ils retlou 
talent pour leurs derrières «IVntcn 
«h«* l«*ur «•bef battre h* tambour 
nv«*<* M Louis Salut Laurent, M. 1\- 
J.-A. Cardin et autres far«mebes 
nuli«*oiiscrlpllonulstes du U*inps «b* 
j»ftlx.

Niai* Il *•• troiiqm L'ht*ure est 
trop grave «•( l*‘ peu|ib* «*st é«*o«‘uré 
des «aïeuls mesipiins «les e\jd«d- 
teur* erimiu«*ls • il d«’>slr«» «pu* <*eu\ 
«pii «»nt la mission «le le «lliig«*r se 
pronoii«*«*nt earrémeiil et «esscnl «le 
s«* payer sa tête.

Deux ministres du cabinet «b* M 
Ci* lln*iit, ,\IM tlxüir Drouin et l.«’,«*n 
Cnsgraln ont expliqué au public 
qu'un Vide affirmatif aiguille la 
e«M|H«*rlpt loll A brève échos liei*. Le 
premier participe activement A lu 
campagne «pii se mène par toute la 
pr«»vltie«*. l u autre ministre, M 
l'hillpiie Brais, (sutera la pur«d«* A 
la ra«ll«i, «*«*tt«* semaine, mais jsiiir 
Hollb'lter les gens d'upprouv«*r la 
libération «le M King «l«* *«*s pro- 
messen, «•'«•ni à «lire pour l'untorlser 
n )nq»«».-« i la eonseïiptb»n j’ii le J»t
till A pt'O/HJ*.

*n«'l'liisliMirs «léputés nrovItK'Inii.x 
sont Jolnls A la «fouzalm* «le repré­
sentants fédéraux pour nnuitror le 
danger «l’un vide nITirmatif. t es 
«lernlers août tous «!«»a libéraux au 
I lient i«pteS, «pli «Mit aeee|»té «les coll- 
«•essbuiH Jusqu’A la «lernlère lllllitl 
te, «IniiH l'est lé ni nce que l«*nrs chefs 
i **Np«*i*| era l«*nt leurs «Migngeuients 
Mais, atijotitd'bul, «•'«•*( la tin, «*t 
il* r«*fusent «b* si* déshonorer pat 
une lAeheté «pii |«*> «‘«Mivrlralt «b* 
mépris a leur- pr«»j»r«*s yeux. Tous 
les autres iinmlons Imitent M. Ko«l 
bout «*l letiti'iil «l«* -«• sauver sans 
se "f»rfll«*r" av**c e«*nx «pii «ils|M*n 
sent b** faveurs «lu palronag»*.

La population, on b* conçoit, «**t 
totalcnii'iit embarrassé»*. D’un cêté. 
«les libéraux qui lui crient: "At­
tention. «*’«**1 la porte ouverte A la 
<*ons«*ripll«m. *1 vous voir/, oui". De 
J’niilre, «l’anlres libéraux «pii évo- 
queiit l«* bon vieux sp«*cfre du cJian- 
luge «filler «*l d’n vaut-lili*r ; "Si 
vous ne fall«*s eoiifbinei* an premier 
ministre King, M. Hanson, puls M 
Meighen prendront la «llr«*ctloii «b* 
la lui r «pu* fé«lénile, «*t vous aurez 
la eonserlp!I«*n."

Slluailoii fragbpie, |s>fgiiaitf«*. No 
lr«* |s*tl|de a besoin «!«• lumière; Il 
«•berebe une «liris'tioii «Vlulrée. un 
conseil partant «l’une luiulc autori 
lé. et II s«* tourne, l*«nt nahtrclle- 
nn*nt, Vers celui «pii a la resp«msa 
hllité «le travailler au b«»nbeur «le* 
eilnycns «l«* «'elle province. Hélas, 
il ne trouve* qu’uno Imuunse «lé 
eeptiou. M (hxlhoiit, apnVs avoir 
lancé «b** balivernes coiuiiu* «les «>rn 
des, telle *a Milggestloii (le uning«*r 
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Certain débat, non dénué d inté- 
rét. s’éleva en Î940 aux 
Unis, en marge d'une assertion du 
commentateur Lowell Thomas 
Celui-ci disait que l’invention de 
l’automobile remonte à 1891. ou 
1895. et que la première voiture 
du genre vit le Jour dans l'Indiana. 
Plusieurs journaux s’emparèrent 
aussitôt de la question. Le Boston 
Herald, pour un, attribua 1 inven­
tion de l’auto à George A. I-ong, 
en 1875. Il rappelait que Long, 
constructeur d’une voiture mue a 
la vapeur, la ftt fonctionner en 
cette année 1875. à Northflcld. 
Mass, devant quelque 500 person* 
nés. Quelques mois plus tard,
Voix de l'Evangolinft. de Moncton 
N.B 112-6-41), apporte sa contri­
bution u cet aspect particulier de 
la petite histoire. S’appuyant sut 
l’autorité du Charlollolown Exa­
miner du 5 Juillet 1863. elle se
demande si le premier inventeur 
de l'auto ne fut pas l’abbé Belcourt. 
curé de Hustico, (1859-1869). ce 
même abbé Belcourt qui baptisa 
Louis Kiel, alors qu'il était curé 
dans l'Ouest canadien, à la Rivière 
Rouge? Il appert qu’un véhicule 
no mouvant seul, dû à l’abbé Bel­
court. parcourut à bonne allure la 
distance d’un demi-mille, sur l’Ue-

JitUcl du jeudi

L’ancêtre de l’auto
du Prince-Edouard, en 1866. Il pré­
cédait de neuf ans celui «le Long.
1/essai s’en fit nu cours dur. 
pique • nique, en présence d’une 
grande foule. On l’oublia par la
suite.

» « •

Si extraordinaire que fût pour le 
temps la machine de l’abbé Bel­
court. il n'est pas sûr que celui-ci 
s’inquiéta le premier d’une voiture 
spéciale, capable de se déplacer 
jns l'aide de traction animale. On 

trouve trace d’un véhicule de ce 
genre en France, dès le XV II le 

. H . ■ ce pal les Mémoires 
socrct* do Bachaumon! qui, à la 
date du 23 novembre 1769, donnent 
1A-dessus de curieux détails. On y 
lit en effet:

“On a fait, ces Jours derniers, 
l’épreuve d’une machine singulière 
qui. adaptée à un charriot. devuit 
lui faire parcourir l’espace de deux 
lieux en une heure, sans chevaux; 
mais l’événement n’a pas répondu

à ce qu’on promettait: elle n’a
avancé que d’un quart de beu en 
soixante minutes Cette expérience 
s’est fuite en présence de M. de 
Cribenuvnl, lieutenant général, A 
l'Arsenal ’’

Ce serait là. parait-il. l’ancêtre 
premier de l’auto, et aussi du che­
min de fer. des chars d'assaut, de 
tous ces véhicules sans chevaux, 
conn i h notre époque. La machi­
ne «le Bochournont ne pouvait se 
permettre du cent n l’heure, com­
me on dit en France, mais il sem­
ble admis qu’elle se remua d’elle- 
même, à la vitesse phénoménale de 
trois-quarts de mille en soixante 
minutes. C’était déjà un commen­
cement.

• • •

Bachaumont revient sur cette 
machine treize mois plus tard, le 
20 décembre 1770. On trouve alors 
sous sa plume les lignes suivantes.

"On a pari*, il y a quelque 
temps, d une machine à feu pour 
le transport des voitures, et sur­

tout de l’artillerie, dont M. de 
Gribeauvnl, officier en cette partie, 
avait fait faire des expériences. 
On l’a perfectionnée depuis, au 
point que, mardi dernier, la même 
machine a traîné dans l'Arsenal 
une masse d«* cinq milliers, ser­
vant de socle à un canon de qua­
rante-huit. du même poids à peu 
près, et a parcouru en une heure 
rirai quarts de lieue. La même ma­
chine doit monter sur les hau­
teurs les plus escarpées, et surmon­
ter tous les obstacles de l’inégalité 
des terrains ou de leur affaisse­
ment."

La machine ci-dessus décrite 
avait pour inventeur Nicolas Cu- 
gnut. ingénieur français, qui vécut 
de 1725 à 1821 II intéresse de noter 
le cas qu'on en tlt dans le inonde 
militaire, sous Louis XV Dès ce 
temps-là, la guerre occupait à tout 
propos les esprits, et les inven­
tions nouvelles, pouvant y servir, 
sollicitaient l’attention. Que ne 
diraient aujourd'hui Ixmis XV et 
son puissant ministre, Cholseul, M. 
de Gribeauval et l’ingénieur Cu- 
gnot. s’il leur était donné de voir 
à l’oeuvre un char d’assaut mo­
derne? .

L'Illettré

i



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE VENDREDI 2, avril

NOUVELLES DE GION
Mme N. Lussier, 
de Saint-Simon, 
meurt à l’Hôpital
Saint-Simon. 22, D.N.C.

Mme Xajwléon Lussier, uée Odl* 
ua Perron, est décédée samedi der­
nier A l'Hôpital Sa lut-Charles de 
Saint-Hyacinthe, à l'Age de f>9 an». 
Outre son éixiux, la défunte laisse 
cinq Ms et six tilles: MM. Aurèle 
Lussier, de Woonsocket, It. 1- : Mau­
rice, Gérard. Germain et Danoise, 
Saint-Simon ; la R.S. Jérôme-de- 
Marie. des Soeur» de La-Présenta 
tion-dc-Marle ; Mines O. Gullmalne.
( I.aurette>, Sainte-Rosalie ; Iréné 
Beauregard, (M.-Anna). Cowans­
ville; Paul Cloutier, (Simone); Ro­
saire J .a Joie, (Berthe); Georges 
Cusson, (Holande), Montréal. Trois 
frères et trois soeurs lui survivent 
également. Les funérailles out eu 
Heu mardi en l’église paroissiale de 
Saint-Simon, sous la direction de lu 
maison René-J. Mongeau, de Saint- 
Hyacinthe.

-o-;
VILLA STE-JEAWE d’AHE
Prochaines retraites: du 24 au 

-7 avril: demoiselles; du 27 au 30: 
demoiselle»; du 8 au 11 mitI : da­
ine».

Veuillez faire réserver votre pla­
ce immédiatement en vous adres­
sant A la Directrice de lu Villa Ste- 
Jeanne d’Arc, Saint-Hyacinthe. Tel. 
1046.

I^i Direction

Michel Strogaff au Curona
les 25, 26 et 27 avril
Ce grand drame attirera des foules à ce populaire théâtre

M. N. Ménard 
décédé à S.-Paul 
d Abbotsford

P.N.C.
décédé

quiLe grand succès de l’écran,
“MICHEL STROGOFF”, sera mon- production 
tré, au théâtre CORONA, uux 
dates précitées, grâce aux heureu­
ses dispositions prises par la direc­
tion.

Ceci réjouira tous les cinéphiles 
locaux qui ne manqueront pas 
l’occasion d’admirer ce chef-d’oeu­
vre de l'écran durant ces trois 
jours.

L’inimitable Adolphe Wohlbruck 
s’acquitte avec un surprenant suc­
cès du rôle difficile qui lui est 
confié.

“MICHEL STROGOFF” est un 
drame qui nous fait vivre, en 
effet, l’une des épisodes les plus 
dramatiques du règne des Tzars 
en Russie.

Il faut voir “Michel Strogoff” 
pour comprendre la tragédie qui 
se déroule, jusqu’à la fin. alors 
que la vérité éclate et que le châ­
timent du coupable apporte une 
juste solution à ce drame vérita­
blement vécu, en Russie, au temps 
des Tzars.

obtiennent, dans cette belle 
un autre très beau suc­

cès.
Un sujet court complète encore 

ce programme à 1 affiche, au Co­
rona, pour samedi, dimanche et 
lundi, 25. 26 et 27 avril prochain.

IMPORTANT— “MICHEL STRO­
GOFF” ne sera montré qu’en ma­
tinée. samedi, 25 avril, alors qu’au­
ra lieu, dans la soirée, à ce même

Saint Paul «l’AbboDfor«l, 22,
M. Nairei>M* Ménard est 

Jeudi dernier à sou domicile, à l’Age 
de M ;iii- et 7 mois. Le défunt lais­
se son épouse, née Régi nu Côté,
ainsi (|tie trois fils . MM. Hortnlsdus 
et Albert, de Mugog ; Dosilva, Suint- 
Paul. 1 .es funérailles ont eu lieu 
samedi en l’église jm rois» la le de 
Saint-Paul, lui levée du corps fut 
faite par M. Publié II. Messier, eu 
retraite à Saint-Hyacinthe, et le 
servira* funèbre chanté par M. l’ab­
bé Horace Messier, do Saint-Pie de 
Ragot, assisté de MM. les abbés Ar-

éLiblissement, (Corona), le specta- mand Rail et Paul Ménard, du Sé-
cle “VIE DE FAMILLE 1942”, in­
terprété par une phalange d’artis­
tes.

---------- :-o*:----------

Le second film à l’affiche, a ce 
programme, est M. Bégonia”, 
une horripilante comédie mettant 
en vedette nuis autres que Max 
Régnier et Josette Day, deux étoi­
les fort aimées des cinéphiles et

Sur la scène! Demain soir. 25 avril, a 8 heure» 30.
LE GRAND ROMAN RADIOPHONIQUE

MK L>K FAMILLE 104:2
OU “VENGEANCE D’AMOUR”

arec
Raoul

Pièce en 3 actes d'Henry Deygîun
Antoinette Giroux. François Roxet. Gisèle Schmidt. 

Lery. Fernande Laririere et Henri Deyglun
BILLETS EN VENTE AUX CONTROLES

Porîei ouverte» à 7 heures 15

A L’AFFICHE LES 25,26,27 AVRIL
SAMEDI, IJ-; 23 AVRIL, K.\ MÂTINÉS NKfiatMENT

“Moon
Burma

over

Au Corona, vendredi et samedi, 
1er et 2 mai.

miliaire de Saint-Hyacinthe, comme 
diacre et sous-iliaere. Au choeur, on 
remarquait M. l’abbé T. Dubuc, cil­
ié de la paroisse Saint-Eugène, de 
Granby. *-i M. Publié M.-A. Laval­
lée, curé de Saint-Paul d'Ahhota- 
ford. Le défunt étant membre de la 
Ligue du Sacré-Coeur, il re<;ut les 
houiieurs de la société. Le drapeau 
était porté par M. Stanislas Paquet­
te. MM. Aimé Ménard et Hervé Pa­
quette firent la quête.

- :-----------

Condoléances

|,;i nnlilc histoire

La rivière Salvail, 
hier et aujourd'hui

par Francisais

un pilier en pierre et en ciment au 
pied de la côte, ce qui fut fait.

Ce pilier avait bien une tren­
taine de pieds de hauteur et de 
largeur convenable. Puis on avait 
fait charroyer beaucoup de terre 
en arrière du pilier pour remplir 
le vide et protéger le pilier disait- — 
on. et c’est surtout cela qui chif­
fonnait mon oncle le critique.
"*Or un jour que des officiels de 
la Compagnie et quelques giu» 
bonnets étaient venus visiter les : 
travaux, un M. Maze, qui parais­
sait fort intéressé dans la cotnpa- 
gnie, s’était rendu tout près du 
pilier et s’appuya les mains sur le 
dit pilier, comme s’il voulait juger 
de sa résistance, ce qui fit dire à 
mon oncle: "L'imbecile, il cré
qu'il est capable de le faire bran- 
1er. Ça grouillera pas asteur. mais 
ça quindra pas lotemps. Ce pont-là 
quindra pas parce que les fonda­
tions sont pas bonnos.”

Cette prédiction s’est réalisée 
l’année suivante, mais mon oncle 
était mort un mois auparavant, ce 
qui n’a pas empêché le pilier incri­
miné de glisser et faire culbuter le 
pont.

Etats-Unis. Leu funérailles mit en 
lien samedi dernier en l'église pa­
roissiale do Saint-Hligues, sons la 
direction de la maison fJbald Lali- 
me. de Saint-Hyacinthe. La levée 
du corps fut faite par M. l'abbé

Kodrlgu,
*a é*al"uu"1 1- wrvkv J H
1-ortcurs (Hfi lent MM f'"* U
chumbault. W|lfrl, J,1 *’
U'1111- «Wn.

■*>, J;:;*

Jamais uu film n'a cumul pareil succès au|iri:s lin
GRAND PUBLIC

Adolphe WOHLBRUCK 
Charles VANEI.
Yvette le non

>

ft

“Moon Over Burma”, autre grand 
drame que la direction du Corona 
met à l’affiche pour vendredi et 
samedi, 1er et 2 mai, fera accounr 
sans doute une foule de cinéphiles 
à ce populaire établissement.

C’est un genre tout nouveau qui 
s’offre ainsi pour ces deux jours, 
avec cette production.

“Love thy Neighbor” est le se­
cond film au programme et met en 
vedette nuis autres que le célèbre 
Jack Benny et Fred Allen avec 
Mary Martin, grande étoile fémini­
ne dont les succès ne se comptent 
plus.

“Love thy Neighbor” fera certes 
sensation au Corona et les habi­
tués de se théâtre sauront gre a 
la direction de l'avoir choisi entre 
tant d’autres pour satisfaire même 
aux plus exigeants.

---------- :-o-:----------

Mad. Carrol! 
dans “Virginia
et Fred MacMurray au Corona, 

mardi, mercredi, jeudi, 28, 
29 et 30 avril.

Et on dira après cela que 
n’est prophète en son pays.

nul

Extrait lu prorès-verlml d’une as- 
•«emblée régulière de^ membres du 
conseil de direction de la Société 
Philharmonique de Saint-Hyacinthe, 
tenue le 20 avril 1012. à laquelle 
a>*d*taieüt J.-A. Hlouin. président, 
Albert .l»*l«»in. Arthur Freni ère, Lu­
dovic Bienvenue, Paul Tétreault, 
Erne>t < iu il (naine. Raymond I>éry. 
\ al more Chnput, Mandua Bienve­
nue, M.-A. David, Ernest Lemoine, 
.1 E. Poirier. J.-II. Bédard et Adrien 
Kitiguel. MHrrétaIre-trésorier.

"La nouvelle du «lét*è> de M. J. 
A. routant, directeur-fondateur «le 
la fanfare «ie> /.«maves de Juliette, 
affecte profomiéinent bais et chacun 
d< - membre^ de notre société.

“En efTet b* défunt a souvent ma­
nifesté «le l’amitié «*t «le l’intérêt à I -fils d’un 
notre «*orp- musical «pi’il a visité 
à «llvers«*s reprises, entre autres. 
l«»rs «i«* la et'débratloii «b* mitre ôth* 
anniversaire, en 1020, et a signalé 
.!«• l’admiration lantr notre profes­
seur. nu>si «llsparu. I.é«»n Kinguet,
«•u lui dédiuu! sa ni«*llleure compo- 
>ltion. une marche Intitulée “Gloi­
re à Lé«m Kinguet”. témoignage uni­
que que n«>u- exécutons avec en­
thousiasme et que nous gardon» 
précieusement.

✓ FRANCISCUb
P. S — Je remercie sincèrement 

Le Sorelois qui a reproduit dans 
son numéro du 16. mon communi­
qué du 11 courant et qui. au sujet 
de la rivière Salvail. ajoutait une 
note me donnant le renseignement 
que J’avais demandé, renseigne­
ment qui corrobore ce que j’en dis 
plus haut après l’avoir trouvé dans 
l’Histoire de la seigneurie de 
Saint-Ours, par l’abbé A.-C. Des­
prés.

F.
-o-

M. Ovide Bienvenue 
décédé à S.-Thomas, 
à l’âse de 5 1 ans
St-Tliomas d’Aquin. 22. (Spéciale) 

M. Ovide Bienvenue c<t décédé
samedi «hunier 
d’Aquin, à l’Age 
mois. I.e «léfunt 
rida Leblanc. 11

A Saint-Thomas 
<1«* ôl ans «*t 11 

était veuf «le KIo- 
laisse «b*ux fils et

“Il est proposé 
guet, appuyé par 
iiimithmuiieiit

par Adrien Uin- 
Albert Jodoin et 

résolu :
(’♦•tt«* incomparable artiste est en 

effet A l'affiche, i*our ces trois jours 
dans l'un «les films le» plus sensa­
tionnels de l’écrun américain qui 

: sera montré au théâtre Corona.
Avec comme partenaire» les non 

moins grande» étoile» que sont Fred 
i MacMurray, Stirling llayd«*n. Helen 
I Broderick, Marie Wilson «*t Carolyn 

Lee, Madeleine Carroll fait le suc­
cès «h* cette proiluetiou qui a fait 

; merveille, jusiiu’ici sur les écrans j 
les plus réputés d'Amérhpie.

Ce film nous raconte un drame' 
où l’ninour joue un rôle prépondé­
rant et fait rivaliser deux homines 

{qui s«* purtagent les faveurs d’une 
même femme devenue amoureuse 
d'eux.

Le second film A l’nlTiche, pour 
ce» trois jours “The Cat and the 

i Canary" met en ved«*tte d'autre* 
grandes étoiles «lu cinéma au nom­
bre «lesquelles il miivlent «1«* men­
tionner rincompnrable Boh Hope et 
la toujours charmante Paulette 
G<xhlurd.

Ce film est tiré d'un fameux ro­
man policier qui. après avoir été 
Interprété sur la scène fut traits 
l«orté à l'écran sonore, avec, en ou­
tre «les artistes déjà mentionnés, 
une pléiade d'autre* étoiles de pre­
mier onlre.

“The Cat ami t tu* Canary" cons­
titue un autre draine aux péripétie* 
nombreuses et palpitantes au pos­
sible que nous lie tenterons pas 
d'énumérer Ici.

-----------:-o- :-----------

•Ib vais Ie faire brûler les yeux Michel, afin que lu ne
retournes pas dans ton pays.

EN PROGRAMME IHH'III.K A.VKC

Max REGNIER dans M. BEGONIA
MAR., MER., JEU., 2B - 29 - 30 AVR1U mat, mardi

Madeleine CARROLL, Fred MacMurray
DANS

VIRGINIA
EN PROGRAMME DOl'IIIÆ AVEC

Bob HOPE, Paulette GODDARD
DANK

The CAT and the CANARY
Vendredi et Samedi, l et 2 MAI 

Dorothy LAMOUR, Preston FOSTER
DANS

Moon over Burma
EN PROGRAMME DOUDLK AVEC

Jacfs BENNY, Fred ALLEN, Mary MARTIN
DANK

LOVE THY NEIGHBOR

Vie de 
famille “42”

Demain soir, 25 avril, au Co­
rona, à 8 hres 30 p.m.

"Que la famille <!«• M. J.-A. Con­
tant, avec «pii nous sympathisons 

dans l'épreuve «pii l'atteint, veuille 
bien accepter nos plus sincères con­

I doléances ;
“Que copie des présentes soit 

adressée à la famille J.-A. Contant, 
ainsi «iu’uux j«»urnaux locaux p««ur 
publication.

J.-A. Blouiu, président 
Adrien Kinguet. -os*, trésorier

-----------;-o- :-----------

La Darde
d Honnuur de
S.-Hyacinthe

A Saint Joseph-stir-Vauuiska. —- 
Dimanche pr«H‘liain, 1<* 26 trou rant, 
sortie obligatoire pour tous les mem­
bre" «h* la Gar«le «l’Honneur «pii ac- 
eompagnera ri'uloii Saint-Joseph 
«lu Canada à l’occasion «le son i«èlc- 
rlnage annuel «*tt l’église paroissia­
le «lu village Salnt-Jo-«*ph-sur Va- 
inasku. Kasseinhleineilt aux quar­
tiers généraux A 7 hres 30 a.ni.

Bar ordre : Lt.-col. I..-P. (onleau,
(Huiiinandant

Concours éliminatoire.— Au re­
tour du i>èlcrinnge h l’église parois- 
slab* «!«• S.iint-,losepli-sur-Vantaska. 
il y aura aux «piartiers généraux 
«le la Garde d’Honneur un concours 
éliminatoire janir réc« un penser les 
meilleurs membres «pii par leur as- 
si«luité et par leur conqiétence dans 
!<** exercices militaires ont bien mé­
rité une citation A l’honneur. 

-----------:-o-;-----------

Dans mon dernier communique, 
le linotypiste m’a fait dire, au 4e 
paragraphe, Beauchemin au lieu 
de Bourcheinin que j’avais écrit.
Le lecteur voudra bien en prendre 
note, car il n’y a pas de rang 
Beauchemin à Saint-Louis de Bon- 
secours, tandis qu’il y a deux 
Bourchemin, l’un à l’ouest de la 
rivière Yamaska, qui commence à 
la ligne de la seigneurie Bourche­
min. où le rang Saint-Amable, de 
Suint-Barnabé-Sud, perd son nom, 
à la limite de la seigneurie de 
Saint-Ours, pour se continuer jus­
qu’à la route qui conduit aux rangs 
du Bord de l’eau et de Thiersant; 
et l’autre, Bourchemin - est, dit 
rang des Lagacé, est situé sur l’au­
tre rive de l’Yamaska. Disons in­
cidemment que les habitants de ces 
deux rangs ont d’abord fait partie 
de la paroisse de Saint-bimon, puis 
de Saint-Marcel. Annexés à Saint- 
Jude en 1853, ils lui furent enlevés 
en 1874. excepté la partie qui ap­
partient encore à Saint-Hugues de 
Bagot. pour être donnés à Saint- 
Louis de Bonsecours, lors de la 
fondation de cette paroisse.

Revenons maintenant à la rivière 
Salvail. Je supposais dans mon 
dernier article que le nom qu’elle 
porte devait lui avoir été- donné en 
l’honneur de certain personnage 
qui portait ce nom et je ne me 
trompais pas, j’en ai aujourd'hui 
la certitude après avoir lu l’His­
toire de la Seigneurie de Saint- 
Ours, par M. l’abbé A.-C. Després, 
ancien curé de Notre-Dame de 
SoreL

Voici ce qu’il dit à la page 167 
de ce volume en parlant du deu­
xième seigneur de Saint-Ours, du 
nom de Jean-Baptiste:

“Comme plusieurs gentilshommes 
“de son temps. M. de Saint-Ours 
“veut profiter de son séjour au mi­
lieu des sauvages pour trafiquer 
“des fourrures. Le commerce est 
“permis a u x commandants de 
“l’Ouest, c’est m è m e l’unique 
“moyen qu’ils ont de se rembour- 
“ser des dépenses qu’ils sont obli­
gés de faire personnellement.
“C’est avec Antoine de Salvaye, 

ancien compagnon d'ar­
ènes de son père au régiment de 
“Carignan. qu’il fait un contrat 
“d'association. Disons un mot de 
“cet associé qui est né du mariage 
“de M. Pierre de Salvaye, écuyer,
"sieur de Trémont et de Dlle Ca­
therine Le Roy."

Suit un assez long historique de 
cette famille qui s’était établie 
dans la seigneurie de Saurel, voi­
sine de celle de Saint-Ours, puis 
l’auteur dit sans équivoque:

“La rivière Salvaye qui arrose 
“la seigneurie de Saint-Ours doit 
"son nom à cette intéressante fa- 
“mille."

Ce fait est donc bien établi, mais 
il n’en est pas de même lorsqu'il 
s’agit de savoir de quelle manière 
nous devrons orthographier ce nom 
de Salvail. Faudra-t-il un plébis­
cite?

On sait qu’à La Présentation il 
y a deux rangs Salvail: le haut et 
le bas. A Saint-Jude, il y a des 
rangs Salvail sur les deux rives, le 
Sud aussi désigné sous le nom de j t
Haut-Salvail. le Nord qui comprend Noinf Hiirrimctoute la rive Nord-Ouest et l’Est °E OaiM-nUglieS,
plus communément appelé Bas de j j , . j , „
Salvail, et partout on écrit Salvail. OeCedeC 3 / / 3I1S 
Il y a plus, en juillet 1907, le vil­
lage de Saint-Jude se sépare de la
paroisse pour les fins scolaires, et Suint-Hugues. 22. D.X.C.
elle est incorporée sous le nom de Mme veuve Téiesphore Désuni-
Municipalité Scolaire de Salvail .'ru is. u«*«* D«’*lia A relui tuba ult, est dé* 

M. le notaire L.-A. L’Heureux, qui 
a probablement été l’instigateur de 
ce nom. en devient le secrétaire- 
trésorier. comme il l'était depuis ainsi 
longtemps des autres municipalités 
de la paroisse, à la satisfaction gé­
nérale.

Nous avons au moins trois prê­
tres dans le diocèse et qui sont 
peut-être descendants du noble 
Pierre de Salvaye et qui sauf er­
reur, signent tous deux Salvail. Je 
continuerai donc à l’écrire ainsi.

Dans mon article précédent, 
j’avais mentionné le pont du 
village de Saint-Jude, reliant les 
deux rives de la rivière. J’aurais 
pu ajouter qu’il a été construit 
vers 1880, par un M. Bélanger, de 
Saint-Hyacinthe-le-Confesseur, pour 
le prix d’environ S1200. C’est le 
même pont qui existe encore, bien 
qu on ait dû y faire quelques répa­
rations de temps à autre: il parait 
être bon pour durer encore long­
temps.

YKNTJ; KXC1SPTULNnSTÏT
A l’occasion de son démena...... ,déménagement, le milKasln

AU PETIT IJi.iov R n
présentement situe au no 1870. rue Des r

a préparé une vente exceptionnelle commençant . .
24 avril. uUiourd'huil

Tous les articles seront vendu» à très v 
stock du magasin doit être réduit, pour fi* a- Pnx> Cl* U

Profitez-en, et rende/.-vous de bonne 
BIJOU. Les premiers arrivés, les premiers servi AU PEtit
Bijou ÎSf " “•"*» - ..... ».

1812, RUE DES CASCADES .porte voislm ÜU no 1870)

Bureau : 
MArquette 5845 Reiideaj, 

CLsirtii JM

LUCIEN VIAU, c.o.A.
Comptable-Vérificateur

Spécialité: IMPOT SUR LE REVENU

4527, RUE SAINT-DENIS
“La comptabilité est

MONTp.^
la boussole des alfa ires”

riiiNTi m>
(DANS IO

'fàianize

i:t VERNIS IvYA.MZF 
tki.ntkk mi'ri-:m:vri:si

1 32 de GALLON,
1 PINCEAU

.55
-Q2UÎEÈLQAK— 

•"Mon lûmts/i (bmp&l Spècial pour la sen aine

Export en reparations generales de serrure», ressorts d» pcrtH 
ciseaux Clilord. de sécurité Yale. auto. etc.

Reparation spéciale et aiguisage de moulins a gaxcn 
Aussi pieces de rechange pour toutes marques

J.-A. VINCENT
ISÎM) Ul’E C ASCADES ST-IIYACINT1IE

une* till** : MM. E«lniour BitMivenue. 
«!«• Bi»l«H‘iI ; .M;iiv«*l, Montréal; Mlle 
GeorgetU* Bi«*nv«•mie, Snint-IIynein- 
tlu*. L«-s funérailles ont eu Heu lun- 
«11 en l’église paroissiale «b* Saint- 
ITiouug «l'Aquin. s«»u< L» direction 
de lu maison l'baM La lime, «b*
Saint ilynelnthe. Lu b*vé«* du eorp< 
fut flute par M l’abbé Gérard Lu­
signan, «*uré «le la paroisse, «pii 
chanta également le service funè- i 
br«*.

-o-
DEPLACEMENTS

—Mme Joseph-Orner Brouillard, 
de Saint-David, était de passage à 
Saint-Hyacinthe ces jours derniers, 
chez son frère. M. Rodolphe Com­
tois.

—M. et Mme Philippe Grenier, 
de Saint-Ours, étaient à Saint- 
Hyacinthe ces jours derniers, chez 
M. Rodolphe Comtois.

—--------:-o-:----------

Mme T. Desmarais,

l»OU R R 15 1» A R A Tld N
de toutes marques de laveuses électriques ou a çaxolisi 

repasseuses, balayeuses, moteurs électriques, etc.
adressez-vous à

LUCIEN LALIBKRTÉ
MECANICIEN EXPERT

chez THEO. PRODUCTS Reg., dont M. Théo. Gauthier «V
propriétaire

1895. RUE DES CASCADES — TEL. 1390

Nous achetons et vendons les radios et les laveuses usagt< 
Inspection de laveuses absolument GRATIS

ECHANGE D’HUILE ET AJUSTEMENT DE LAVEUSE: SI*

h

Taux 2 et 2V2 pour cenl
LE SEUL ENTREPOT A ST-HYACINTHE CONSTRUIT A

répreuve du Seu, du vol, des mites
Exigez cette garantie de protection

vos fourrures
avant de coniiff

L'ENTREPOT I). IIEKARD
est l un des plus modernes de la province. Vos fourrure*

conservées pendant tout lete à

« «
cé«!é«* A 
l’Age «b*
1111 frèr«*. M. 

lu’une

SuinUlligne», 11bigot t. A 
mis. La «léfunh* laisse 

<îeorges Arclmtobault. 
soeur <l«‘m«‘uraut a\iA

02 DEGR15S DE FROID
qui signifie longue durée pour vos fourrures.

D. HERARD. Tel. 609 1055. RUE DES CASCATS]
ce

N’oubliez pas que c'est demain 
soir que ce drame radiophonique '
irradié chaque soir, par CKAC, ]Mn,p D Rrilriûlln 
sera Interprété, à ce théâtre, par A . UiUllcllG
les mêmes distingués artistes que 
l’on entend à la radio.

Rendez-vous à bonne heure afin 
d’occuper les meilleurs sièges.

Les portes seront ouvertes à 7 
hres 15 précises.

Les billets seront en vente aux 
contrôles du théâtre.

----------- :-o- ;-----------
LA TEMPERATURE

de Saint-Eugène, 
décédée à 8I ans
Saint-Eugène, 23, D.N.C.

Mm© veuve Pierre Prunelle est 
(KVéïKk* A Saint-Eugène «le Gran­
tham. A l’Age «le 81 ans. U «léfun- 
te laisse trois fils et une fille: MM. 
Arsène Bruuelle. Saint-Eugène ;Du Bureau Météorologique

de Saint-Hyacinthe, sis au Sé- : «nlnt-aulltaume d’Upton;
. . I Joseph, New lledfurd, Mass; Valé-minairc
Date 

16
17
18
19
20 
21 
22

Max.
55
54
43.5
42
43 
49 
65

Min.
32.5
39
39
35
34
34
31

«la, religieuse des UU. Soeurs «le I^i 
Providence, A Wallace, Idaho. Le» 
funérailles eurent Heu en l’église 
paroissiale «le Saint-Eugène, M. 
Publié U-U. Belwurt, curé de la 
paroisse, chantant b* service funè­
bre. IA»s porteurs étaient MM. Louis 
Girard, Deu» Trim,ne, Xavier Gi­
rard, Alphonse Dcyon, Arbtur Che­
vrette et Arsène Lavallée. La «juè- 
te fut faite par MM. Arthur Che­
vrette et I>eus Trinque.

Il n en a pas été de même pour 
le pont des chars, construit un peu 1 
en amont de celui-là. en 1894. et: 
qui s’est efTrondé le 29 mai 1895.1 
Reconstruit peu après, il résista 
quelques années, puis s’écroula de 
nouveau. Ce pont a coûté fort cher ; 
à la compagnie pas trop riche qui; 
exploitait cette voie ferrée et cette 
fois elle décida de reconstruire on 
se servant en partie des vieux ma­
tériaux et à meilleur marché, ce 
qui fut fait et depuis ce temps-là, 
il tient encore, ce qui prouve que 
ce n est pas toujours ce qui est 
plus coûteux qui est le meilleur.

A propos de ln première cons­
truction de ce pont, il me revient 
à ln mémoire un fait assez curieux 
On était a bâtir les assises du pont ! 
et les vieux rentiers du village se : 
rendaient chaque jour assez nom­
breux pour voir ces travaux. Par- I 
mi ceux ci se trouvait un vieillard 
ancien cultivateur, qui à tort ou À 
raison, passait pour un vieux cri- 
tlqu.ux qui trouvait que ça n’avait 
pas de bon sens la manière dont on 
sy prenait pour faire les travaux 
Sur la rive est. la cét^ était passa-
niTn™, UPtC °1 !es tatfSeur.
ne se fiant pas trop à la nature du 
terrain, avaient ordonné de bâtir

11 annonçons, l ouverliire de notre
ANNIVERSAIRE
Vente annuelle de mai

Commençant
POUR SE

samedi, 16
vendredi le 1er

CONTINUER JUSQU’AU
mai inclusivement

mai

Nous sommes maintenant prêts à vous servir avec 
un assortiment complet dans tous nos 
départements et à grande économie-

Vu le manque d’espace, nous ne pouvons énumérer 
les nombreux spéciaux que nous avons.

Une visite à notre magasin vous convaincra.
Surveillez notre circulaire, qui vous offre plusieurs 

articles de réelle valeur, à des prix qui 
vous économiseront de l’argent.

NutrR Mutin: Satisfaction ijarsintie ou votre arijent gaiement rainbourc.

MAGASINS II
16B4-169E, Sième rue Iles Cascades, (coin Ste-Anne)

St-Hyaci«J,,,e
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St-Bamabé ! St-Thomas d’Aq

^tilioiiîili! ci Mlle Alma Holvu 
était «le passage 
v «lnns notre paroi 
Mlle (iiHirgett

Mont real
malin» demi

Saint-Césaire \ l'invitée «tLa Présentation ses. ^ is M lollOli

Knlatnl Lnpluiit SaintM. et Mme Emile F« 
enfants Anuette et Y« 
A Waterloo chez .M. I1 
raml récemment.

Mlle Marguerite 
M. lierait] Lebla 
Citez des

Hyacinth proiuenadJeudi, A deux heures tie l'a prés* 
midi dos ugout* du ministère «l'A­
griculture nous ont «humé 1111»* séau- 
oe avtv vues cinématographiques et 
explications t'oiieerntiul la culture 
de la betterave A sucre. Ils ont en* 
courage les cultivateurs A scuier ce 
produit parce que le terrain esl 
très propice et très fertile. Ils ont 
prédit un très beau progrès dans 
not rt

Téléphonez ou venez me voir et 
laissez moi vous démontrer com- 
rnent In poussins Dray ont rap­
porté de réels profits. Attention 
personnelle, prompte livraison.

Brny Hatchory. 30 rua Duttarin.
Adrien de Ladurantayo. St-Pie. 

Sherbrooke,
(poussins en montre)

J.-F.J. Morin. St-Libolro;

(Léonu Bernard), font part A leurs 
enet amis de la naissance 

d une tille baptisée sous les pré­
noms de Mane-I-nurence-Monique. 
Parrain, Donat Bernard, marraine, 
Lucienne Lemire, cousin et cou­
sine de l’enfant. Porteuse, Mlle 
Cécile Mathieu.

M. et Mme Antonio Nichols, 
1 Philomène Benoit), ont perdu 
leur jeune bébé, Joseph. Raoul, 
Jean-Guy, âgé de trois mois.

-Nous avions l’honneur d'avoir 
parmi nous M l’abbé Albert La- 

aumônier au monastère du 
Précieux-Sang, de Saint-Hyacin­
the, qui est venu prêcher sur l’oeu­
vre des Soeurs du Précieux-Sang 
de Home, et solliciter notre géné­
rosité en faisant la quête pour son 
oeuvre

RichardL Alliance Nationale a réalisé 
ji intéressants progrès au cours de 
1 année 1941 et maigre les temps 
dihiciles que nous traversons, elle 
**■’ maintient dans une excellente 
situation financière. Le rapport 
otïiciel que nous publions aujour- 
d hul 1 atteste clairement.

Cette société possède trois caisse* 
différentes, savoir: la caisse d’assu- 
iance-vie, la caisse de maladie et 
la caisse d’assurance juvénile.

M. Armand Désunirais «lu camp 
Na! ( artler était dans su fnuill- 
en tlu de semaine.

ltocbeleuu et 
ne de Montréal 

parents de St-Césaire.
-Mme Jean-Charles l'edueuult et 

sa tille Ninon chez M. Adrien An­
gers récemment 

- Dr et Mini 
Ills Alain, M 
et leurs enfants

M Joseph Miction ainsi 
lllle Georgette était de pa 
Montréal en fin de senmlm

que fui

Kohi Hard et leur 
et Mme Alfred Guyot 

, M. Lucien Mcuuset 
ainsi que Lucile, Pierre, Paul et 
Jean Mcnuset tous de Montréal en 
visite chez MM. Georges et Albert 
Angers récemment.

Mme Will le Del age el sa Hile 
t’éclle A St-J eu il il y a quelque 
temp*.

M. Henri Brodeur ainsi que M. 
et Mme Aurèle Ducliarme à Valcourt 
r«-ee 1.lliellt.

MM. Mérll et Aimé I/ffourneaii 
«le Montréal en visite A St-Césuin- 
«liez MM. Azarias Létourneau et 
Philippe Angers.

Mme R. Lamothe de Granby 
chez M. Henri Charles Angers de

paroisse

Dlinauelu T A s heures, U 
iH»ur toute ln 

1rs occupaient le 
li y eut amende 
Albert Gndhois, 

1 le curé Louis

Jardin Louis Côté, Terrain de 
l'Aqueduc, Parc des Maires, Ter­
rain sis à la réunion des rues Gi- 
rouard et Dessaulles: Cyrias Ma­
thieu, $425.00;

Parc des Patriotes: Aug. Cho­
quette, $100 00;

Jardin Paul Payan: V. Arms­
trong, $75.00.

A une demande de la Chambre 
de Commerce des Jeunes produite 
à une date antérieure, l’échevin 
Picard propose, appuyé par l’éche­
vin Bergeron, et il est résolu, que 
le Stade municipal soit mis à la 
disposition des requérants pour la 
tenue d’une exposition de l’Arti­
sanat devant avoir lieu les 21, 22. 
SA et 24 mai prochain, sous les 
seules conditions de se charger des 
frais d'éclairage et de remettre les 
lieux dans le même état qu’ils leur 
auront été livrés.

Selon l’avis qu’il en a donné à 
la dernière séance, l’échevin Syl­
vestre propose, appuyé par l’éche­
vin Fontaine, et le conseil approu­
ve l’adoption du règlement sui­
vant:

No. 5ü9

Règlement amendant le règle­
ment No. 502 des Marchés, au su­
jet de la location des étaux exté­
rieurs.

eut heur»
pu rolssi

l«» l’égliseemit n
liouornhh par M
prédication
ForestLy£ par itxm-w.i * -------

f'.. jocujnenvi suivants sont pro­
U et mis aux archives:
L rapport du budget au .11
tors dernier;
^■ne répons»- de Son Excellence 
L Arthur Douville, u la résolu- 
I,. du conseil adoptée à lu dur- 
T scanœ. le félicitant de son 
nation tus Poste d’évêque coad- 
Heur du diocèse;
Une lettre de la Ligue pour la 
ifense du Canada, invitant le 
pseU à adopter une résolution 
cernant le prochain plébiscite 
: 27 avril courant;
Une ordonnance de la Régie des 
axes Publics prescrivant des 
aments généraux pour les ser-

Miirdl dernier lu réunion du 
Cercle de* Fermières u eu Heu A 
In salle paroissiale.

Ltaleiit de passage A Saint 
Barmibé dtimiuche, M. Honoré (il
rouard du camp de l’etu\tawa, Mlle 
Jeanne Côté de Montréal et Mélo 
rée Girouard de Saint-Hyacinthe

S il v a de l'irritation des bronche* 
supérieures, de la toux, des dou 
leurs ou de la constriction mus­
culaires, Maman, soulagez scs 
soulItance* par un "massage 
\ apoRub” |x*rfei tionné.

Cr.ke A ce traitement plus 
complet, l'action c.itanl.isme-et- 
vapeurs, du Vicks VapoRub, 
PtNf trf plus efficacement dans les 
voies respiratoires irritées, y ré­
pandant ses vapeurs médica­
menteuse* taimantes . . . STIMULI 
la poitrine et le dos, comme un 
cataplasme ou cmplAtre réchauf-

tant . . . rmtittieure imtnéJiatnnnil 
A unttiiifer les souffrances! Les re­
sult.its enchantent même les amis 
de longue date du VupoKub.

Pour obtenir tous les effets salu­
taires du ''mavuigc VapoRub”, 
frictionnez pendant f minute», 
avec du VapoRub, i.i.MroH I anti: 
Région cost ai. h ou ikxs, ainsi 
que la gorge et la poitrine; mettez- 
en une couche épaisse sur la poi­
trine, el recouvrez d’un linge 
« baud soyrz SUR d'employer le 
véritable VICKS VAPOKUU, qui a 
l ut 4es

ST-AI ME
l’abbé Arthur Proulx vicaire 

iiriiham pusse quelque» Jours 
su mère Mme Michel Proulx. 

M. le notaire Paul Poirier ulu­
le Mlle (Mette Poirier de Mont 
passent la lin de sema lue chez 
graiid’mère Mme Paul Poirier 

cca.s Ion de son Nie mini versa 1 le

Mme Joseph Brodeur «le La 
chute chez son tils M. Henri Bro­
deur |N»ur quelques Jours.

MM. Rosaire Tremblay el Re­
lié Brodeur resiiectlveineut des 
camps de Sherbrooke et Ptirnhaiu 
«•u visite chez leurs parents «1er- 
nlèreuieiit.

- M. et Mme Armada Blanchette 
«le retour d’une vucuoce A Mont­
réal.

M. dîner Su til try, «le Kurnhum, 
de passage dans la localité récem­
ment.

M. «*t Mme Roméo La rivière 
M. Charles-Emile Marion el ses 111 
letles Auminde, Aulta et CUiitlet 
le sont allées A Oootlcook dlinaii 
dut dernier

preuves
Le Dr HECTOR CYPIHOT, M D , 

président et directeur général de 
l'Alliance Nationale.

L'Alliance Nationale jouit aujour­
d’hui plus que jamais de la con­
fiance de ses membres et du pu­
blic. On peut Juger de cette popu­
larité pur le fait que le total de 
ses assurances en vigueur passa de 
$5,987,500 en 1899 à $21.048.491 en 
1914, s«»it uu début du dernier con­
flit, puis atteignit $35,700,000 nu 
commencement de la présente 
guerre rt $43.370.000 A la lin de 
l’an dernier.

//in/ >frequête de Daine Arthur Fli- 
» demandant la reconstruction 
trottoir longeant sa propriété, 

Lafrarftboi.se, est mise au clos- 
du prochain règlement d’em-

/<U SE«n exa
AI. Ernest Liitioie de Sa Int-(V* 

•sair«* ainsi que M. Fabien Jnynl de 
Sorel chez M. Arthur Lamde.

M. l’nhhé Frunqol.s Poirier eu- 
ré de Hlue Sea Lake visite ses 
s«HMirs. Mme Aimé St-Amund et 
Mlle» Maria et Thérèse Poirier.

M. Philippe Desrosiers était en 
voyage d’affaires A Saint-Hyacin­
the samedi dernier.

M. et Mme Edgar Denis de So- 
rel en fin de semaine chez M. Pier­
re Tel lier.

- -Mme Albert Bélanger était de 
passage A Saint-Hyacinthe en tin 
«le Hoiuuine.

Mine Jenn-Murle Puni IIus, de 
Sorel ain-i que son bébé Léo, en 
visite chez sa mère Mme Ainédée 
( ’«uiriioyer.

Mme Adélard Parent était A 
Saint-Hyacinthe cette semahie où 
elle subit des traitements A l’hôpi­
tal.

Mme Armand Ayotte passe la 
lin de semaine A Montréal.

Mme Hector Therrlen de Van 
couver est actuellement l'hOte «h* 
sa soeur Mme Michel Laphmte. 
Mme Therrien fit le voyage de Van­
couver A Montréal A bord d’un 
a vlon.

/^IIXKBimn //ic/< m'( ai. x au am mm (/u‘i//u n

SAINT-PIEoffres ffc services comme 
ble. de la part de M. Albert 
c. sont mises uu dossier des

L’échevin Chabot propose, ap­
puyé par Lèche vin Richer, et il est 
résolu, que la liste des comptes 
soumise par le trésorier et recom­
mandée par le Comité des Fineli­
ces, soit approuvée, et que le paie­
ment de ces comptes soit ordonné.

Et la séance est levée.

Mme Ernest Lebrun, née Rose- 
Anna Lapierre, est décédée le 16 à 
Montréal, à l’âge de 59 ans. Les 
funérailles ont eu lieu le 20 en 
l’église de St-Pie.

—Le 19 avril à M. et Mme Lio­
nel Bernard, (Fernande Latlnmme), 
un Ills, baptisé Joseph-Raymond- 
André. Parrain, M. Théophile Du­
fresne. marraine. Mine A. La- 
ffnmme, grand-mère de l’enfant.

—Dimanche dernier, le R. Père 
Hamel, O P., du couvent des Domi­
nicains de Saint-Hyacinthe, est ve­
nu établir le Rosaire perpétuel.

Mlle Angéllne Roy était A Mont­
réal mercredi, où elle u assisté au 
<*oiiccrt donné pur M. Jean Danse- 
renu, A l'Auditorium «lu Plateau.

M. F. Glguère, de Montréal, 
était (‘il lin (h* semaine l'Invité de 
.Mlle Thérèse Martin.

Léchevin Chabot propose, ap- 
ye par l’échevin Richer, et il est 
solu, que U trésorier de la cité, 
L-V. Sicotte, soit autorisé A si- 

ei au nom de cette dernière, la 
nriult? de procuration requise 
u: l'encaissement des obligations 
179 et D 190 de la ville de Black 
ike. enregistrées au nom de la 
è de Saint-Hyacinthe et deve­
rs payable.- le premier avril cou- St-Bonaventu

A la suite H m rapport du Direc­
tX des Services sur la nécessité 
(ouvrir a la circulation la partie 

ft la rue De prés sise entre les 
’es Dessaulh s et Lafontaine, l’é- 
fte I lonni qu'à la 
pnehaine séance il proposera 
frloption du règlement suivant: 
jRètflement décrétant la confec- 
in de travaux de voirie dans las

1 ave Després, entre les rues 
jssaulles et Lafontaine.

■ L’échevin Sylvestre propose, ap-

n lecoie du village, se sont clas­
sés les premiers de classe:

5e année: Simone Lemaire. Rita 
Neveu, Huguette Desmarais, Jean­
nine Le tendre;

4e année: M.-Rose Cardin, Eva
Lemaire, Colette Lemaire, Syiviane 
Forcier.

—M. et Mme Arthur Lamothe â 
St-Guillaume chez Mme Bernard 
Lamothe.

—Mlles Caron, M. et Mme Phi­
lippe Lecomte, de Drummondville, 
en visite dans leurs familles.

— Mlle Gilberte Rouleau, de 
Montréal, chez Mme Roland Le­
maire.

Mlle Simone Desrosiers passe 
la fin de semaine à Saint-Hyacin­
the, 1 invitée cle Mlles Germaine et 
Lucile Nault.

—Ces jours derniers, est décédée 
Mme Joseph Lévciilée, née Flo­
rida St-Gormain.

—M. Aristide Frappier a épousé 
Mlle Charlotte Crevier, de Saint- 
Elphège.

—M. Paul Laforce rendit visite A 
la Mlle Marie-Thérèse Paulhus.

MONET, score 
l’Alliance Natio

M GEORGES 
taire général de 
nnlc.

Depuis sa fondation jusqu'à 1942. 
l'Alliance Nationale a payé la som­
me énorme do $20,000,000 A ses as 
sures et A leurs bénéficiaires. Aussi, 
se trouve-t-elle très A l’aise pour 
continuer de faire bénéficier ses 
assurés actuels des Indemnités et 
des profits quelle a payés fidèle­
ment aux anciens pendant CIN­
QUANTE ANS.

L’Alliance Nationale célèbre son 
CINQUANTENAIRE cette année 
pendant que la Cité de Montréal 
fête elle-même son TRICENTE­
NAIRE. Elle est née A Montréal et 
s’y est développée avec la Cité 
elle-même. Aussi, la Société est­
elle heureuse d’offrir son concours 
A tous ceux qui veulent marquer 
ri'iinn fnenn éclatante le TRICEN*

St-Charles — Mme Perreault <le Nntut-IIya- 
cintho ainsi que sa fillette chez sa 
mère Mim Delphi Ixiplnrifleursut d’npW concours

ff«* PAquos. les élèves qui sont A 
1’honneur A l'école, dirigée pur Mlle 
Lucile Rémy :

Sorel
eh«*z M Kriicrv relcr

\ i sèni Raich Saint
Lucile Lolscllc.

1 «cuise Bousquet. 
Rita 1/dselle. 
Hervé Benoît. 
Louis Bousquet.
: Fernand Benoit

Hyacinth! n finpa ssa g»
malm .Maxim

M. Arsène Bonin était samedi 
A St-Hyacliithe. fin Ht.HÉ oir«r -

LA0£not a in et Mim
.Mont réal en fin semaim* IciClmrhDe passagi* «'liez 

Lusignan. M. «*1 Mim 
Montréal.

«nf1
Philipi I > es rosiers

gmin Mlle RéJ«‘aniie Des rosi ers d passa
A Su lut-1 Iya<*int h« «•es Jours derMlle Cécil»1 RoyChez M. Hrm

nier»Montréal
M. Jos. Archambault a visité 

sa nièce, Sr St-Noin «1«* Jésus, A 
Llnfirmerie des SS. de la Présenta­
tion.

A l'occasion «le la fête de PAques 
M. et Mme Médérlc (’«Milliard réu­
nissaient leur» enfants <*t d’autres 
«le leurs parents A la sucrerie: 
Mme AMérie Hébert. M. et Mme 
Paul Hébert «*t l«*urs llllette» Deni­
se el Claudel le, M cl Mme Stanis- 
|«s Borduns «*l leurs enfunts Jean- 
Guy, Ruth, Denis, M. el Mme Dr 
J.-P. loi va liée, «le Laprulrle el leurs 
♦Uletfes Paulette, Monique, M. et 
Mme Gilbert Vary, M. et Mme Raoul 
l'milliard et leurs fillettes Iluguct-

es mots croises
\3
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ALLIANCE NATIONALE
POINTS BAILLANTS DU RAPPORT 

DE L'ANNÉE 1041

$43.370,000BILAN AU 31 DECEMBRE 1941 Assurance on vigueur . • . • •
Augmentation •n 1941 — $4,769,000ACTIF

Placements—Obligations: gouvernements, municipalités et com
missions scolaires .................................. ..... ...... ........
Prêts hypothé<yiii<^ ................................ .............. ...  -
Immeuble» (y compris h) Liège social) ......»«•...........
Prêts sur polices ...... ............H.............. .

□cnn i 3.050,673 12 
3.664.949 09 
2,725.521.95 

___ 812.64Z51
$10.253.786 67

367,282.85 $10.82U)69.52
451.355 52

......... 64.962 1 8
Z-_________ 60,885.89

111,198.273.11

20,599,000Bénéfices payés depuis la fondation 
Augmentation en 1941—$ 788,000

4,851,000Surplus of réserves • • • • •
Augmentation en 1941—$ 67,000

En caisse et en banque
Liens sur polices (voir Réserve égale au passif)
Primes à recevoir ................. . ............. ........
Intérêts el loyers dus et accrus, divors  — **—*.—• *—*

PASSIF
Garantie aux porteurs do polices:

Réserve statutaire ... .......................
Surplus ot réserves additionnelles:

Caisse d assurance-vie .......... ............
Caisse d’assurance Juvénilo 
Caisse deB malados • *••••• »••••
Caisse générale
Provision pour dividendes aux porteui 
d'assurance-vle

Réserve pour liens sur polices ...... .........................
Dépôts ................. .
Réclamations en cours de règlement .... ............
Primes et intérêts perçus par anticipation, divers

S;}*** rive sud —
J^nniqiip.
,'Ui précieux — Par 

' 'lonnales du «
Vlirl'rUir« tendre l ulr - 
LuvLr Av,>nt-rnldl

ll0I> de notre prnbiùmp 
^dredi dcrniiir
sBSdM I C IA m\ I fLl

sSSSldHHlNjHI u

7. —I2vc par amitié — Métal pré­
cieux — Ville d» Chnldée.

8. —Eclat do voix — Riche.
—I'réflxo — IXTériorer par l*u- 

sage —- Infinitif.
10.—Homme d’Etat anglais—Pos­

sessif — Quadrupède.
IL—Du verbe nier.
12.—Foyer — Caroline du Fud — 

« *‘lombiu-Anglalsu. «
, YKItTICALRMK.Vr

lord Dufferln

Colon»

1,743,000Receffos do l'année........................
Augmentation 1941—$ 112,000Posen

S 5458.662.00

$3,384.480 72
97,134 24

1.217,440 43
4,778,095.5177.040 12

1. —Savant sous 
— Lettre grecque.

2. —Borne — Prénom féminin.
3. —Caroline du Nord (ang.) — 

Elevé.
■I.—Adversaire de NelIsMn en 

1837 — Note.
5.—Faire usage — Commodore 

hostile à Sir Geo. Prévost — Né­
gation.

C.—Du verbe pouvoir.
7. —Usage — Rivière de P-Q-
8. —Antiseptique — Grande Ile 

du fleuve St-I^aurent.
9. —PiiTcoiiiuea des yeux — In­

finitif.
10. —Consonnes jumelles — 

S'emploie après la hnrbe.
11. —«Ancien maire de Montréal
12. —Meubles canadiens pour I** 

ftoua pctlta — Epoques.

$10.507.757.51
451,355 52 

53.107 22 
92,443 64 
93.609 22

$11.198,273.11

75,000 00

IR|e-;mi n s I El
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R 1 S !■! A | R | A S<uu-y H Hur«Jy représen- 
ministère provincial d’Agri- 
ont donné ce» Jour» der- 
lu luiHe parolwlale, une 

nvee vue» cinémntographl- 
ncernant la culture de la 
i» a HUcre, le lalHiur lllchard 

terminer, un film »ur lu 
«•iiiiiHlIcnne en service sur
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I VI F AGRICOLE
Des truies d’élevage, type
à bacon, à prix réduit
Le ministère de l'Agriculture de la province les offre aux 

cultivateurs désireux d’intensifier l’élevage du porc. 
Projet qui ne durera que quelques semaines.— Le grand 
marché de Montréal.

I honorable M. Adélard Godbout. premier ministre, a 
annoncé aux journalistes une nouvelle initiative du gouverne­
ur nt en vue d encourager la production porcine.

I. ministère de l'Agriculture offre aux cultivateurs dési­
reux d intensifier 1 élevage du porc, de bonnes jeunes truies 
d'élevage, type a bacon, prêtes a saillir, au prix intéressant de 
5 2 chacune, livrées à leur station de chemin de fer ou au villa­
ge l; plus rapproché de leur ferme.

Ce projet d'assistance ne peut étr. en vigueur que quel­
ques semaines, attendu que les acheteurs voudront avoir des 
portées d automne. Le cultivateur intéressé n a qu'à donner sa 
commande à 1 agronome de sa division Ce dernier s’occupera 
d : achat et de Î3 livraison La commande devra être accom­
pagnée d'un dépôt de S20.

M Godbout a expliqué que le gouvernement prend cette 
initiative en vue de placer l'élevage du porc sur un pied tel que 
cette production animale suffise au commerce d exportation et 
a la consommation intérieure di cette viande. En 1942, il nous 
faut produire outre les 600 millions de livres de bacon et autres 
morceaux de porc exigés pour l exportation en Grande Breta­
gne >00 millions de livres pour les marchés du Canada

11 est dans l'intérêt de la classe agricole d élever plus de 
porcs afin que !<. gouvernement fédéral ne soit pas obligé de 
restreindre la consommation de cette viande. En matière de 
rationnement, il faut tenir compte de ce facteur psychologique, 
le consommateur forcé de substituer une viande a une autre, par 
suite de rationnement ou autres causes, retourne difficilement 
parfois à ses anciennes habitudes.

D autre paft. le premier ministre a déclaré qu’en ce mo­
ment Montréal, le plus grand marché du pays, si facilement 
accessible aux cultivateurs de la province de Québec, est accaparé 
par les autres provinces du Dominion qui élèvent plus de porcs 
que nous Les éleveurs du Quebec doivent réagir avant qu’il ne 
soit trop tard, s’ils veulent conserver la place qui leur revient 
sur ce grand marché

Ln terminant. M Godbout a insiste sur la nécessité qu il 
y a pour les cultivateurs désirant se prévaloir de 1 avantage que 
leur offre actuellement le ministère, de s’empresser de donner 
leurs commandes aux agronomes car les premiers acheteurs 
seront nécessairement les premiers servis.

R![S H (VA nus?

Fertilisation
de la prochaine 
récolte de tabac

Derniers prix
du marché

I maintenant, il faut songer à 
la fertilisation de la prochaine ré­
colte «le tabac. A cause de la baus- 
m* de* prix des engrais chimiques, 
h--» faible* résultats obtenus l’an 
Jernler dans plusieurs cas avec de 
forte- application» d’engrais, plu­
sieurs planteur» seront sans doute 
tentés de produire du tabac sans 
engrais chimiques, comptant sur la 
seule valeur «lu fumier de ferme. 
Quoique certain- planteurs dans des 
conditions exceptionnelles réussis­
sent à produire avec du fumier de 
ferme seulement, un tabac de haut 
K-ndement et de qualité supérieure, 
nous mjmme> convaincus qu’il ne 
>eralt pas sage d’en agir ainsi, en 
général. I.e fumier de fence est trè* 
pauvre en acide phospfcorique et. 
régie générale, nos sols aussi. La 

est nécessaire pour amélio­
rer et la {musse et la qualité du 
tabac. I/azote immédiatement solu­
ble est de grande valeur surtout 
durant lu première phase de la vé­
gétation. Les condition» spéciale- 
de végétation qui ont prévalues l’an 
dernier ne se répéteront sau* dou­
te pas cette année. Il semble don« 
tout indiqué que le tabac devra 
re* evoir sa part d’engrais chlmi 
que- i»our rapporter les revenus 
qu’on en attend. Pour les tabacs A 
cigare et A pipe, ia fertilisation 
jM>ur être complète, devrait se corn 

de 10 A 12 tonne* de fumier 
à l’arpent ave ">Oo à PM» iivri 
dVmrrai- chimiques, formules 5-S- 
7 ou A-s-lo. I.e ô-S-110 trouverait 
-'»n emploi sur le- sols légers et le 
.V- 7 sur le- soi* plus lourds. Quant 
A la quantité, tout déi»endra et du 
mode d'application et de l’état de 
fertilité naturelle du -oî Si l'en­
grais chimique est appliqué en ban­
de- et sur sol naturellement riche, 
on jM.nrrait employer les quantités 
minima, mais sur sol pauvre et 
avec application faite A la volée, les 
quantités maxima devraient être 
employées.

Prix obtenus sur le marché de 
Montréal. lundi le 20 avril. 
1942. par la Coopérative Cana­
dienne du Bétail de Québec, Limi­
tée.

PORCS
Prix de base des carcasses de 

porcs classées B1 ou B3 pesant
135 à 185 livres: offre .....  $15.25
Porcs de même classe payés sur 
le poids vif 11.ja
Truies .. ....... • ... . 8.50-9.50
Rabais—B2 (130-134 lbs) .50

Cl et C2 1130-175 lbs) 1.00 
C3 (176-185 lbs) 2.00
DI et D2 (130-175 lbs) 1.50 
D3 (176-185 lbs)

Porcs pesant moins de 130 livres 
abattus 2.50 ou plus

Pesants <186-205 lbs) 2.50
Extra pesants (206-220 lbs) 2.50 
Extra pesants 220 et plus) 3 00 

Les porcs blessés subissent la 
coupe de $2 en plus de la classi- 
fi cat ion ordinaire.

VEAUX DE LAIT

Nouvelle mise 
en °arde au sujet
de semences

Pour ce iui regarde la fertilisa­
tion des tabac- Jaunes, la formule 
générale à employer serait le 2-12­
P> A raison de 800 A looo livres A 
l'arpent. C’est lit formule qui. A da­
te. umi* a donné le- meilleur- ré­
sultats dan- le- exi>ériences con­
duite* -ur le s\iji*t. Quant à rele­
ver l’azote à 3%. ce pourrait être 
avantageux dans quelques cas par­
ticuliers. mais noua ne croyons pa* 
(ju’en général, il y ait avantage A 
le faire à cause du retard constaté 
dans la maturité. Le planteur de 
tabac jaune qui aurait des doute* à 
ce sujet, pourrult essayer *nr une 
petite étendue une formule A 3#

Choix
Bon
Moyen
Commun
D’herbe

12.00- 12.50 
10.50-11.50
9.50-10.00
7.00- 8.00
5.00- 5.50

Iministère provincial de l’Agri- 
culnirt e-t constamment A l'affût 
dt^ agistment» de certains com 
merçant* qui s'étudient A tromi>er 
la Kinne foi des cultivateur» et qui, 
du même coup, font une concur- 
r» u v injuste aux établissements 
commerciaux soucieux de conserver 
la tendance de leur clientèle et du
public.

A .-si met-il les cultivateurs en 
g.ir-L\ une fols de plus, contre les 
vendeurs leur offrant actuellement, 
toujours à prix de faveur, c’est 
l’argument classique, des mélanges 
de graminées et de légumineuses de 
qu.< ité douteuse, et cela toujours 
au\ déj>ens de l’acheteur.

Pour ne citer qu'un exemple, on 
vend en ce moment A prix légère­
ment réduit, un prétendu mélange 
••jj'* comjx>àé de fi09t de mil, 20c£ 
d*- trèfle rouge et 20de trèfle Al- 

tandis que le mélange **B” 
offi.-id. -i l'on |>eut dire, recomman­
dé ;<ar le Conseil provincial des 
>• * i* i v*. est supposé contenir 
fMK< de mil seulement, 30de trè­
fle rouge et 209c d'AUike. Voyez le 
tru • >n remplace 10 livres de trè- 
îl. rouge, valant 32 sou» la livre, 
par 10 livres de mil qui n’en vaut 
que 14H*. On a tôt fait de se ren­
dre compte où va l’économie.

Beurre - Fromage
BEURRE

Actuellement, les approvisionne­
ments disponibles sont insuffisants 
pour la demande régulière.

Ce marché est très ferme et les 
prix se maintiennent facilement au 
niveau du plafond établi par la 
Commission des Prix et du Com­
merce en Temps de Guerre.

Lundi maun, ie 20 avril 192, le 
beurre No 1 pasteurisé était coté, 
au gros, à 35V4c la livre.

FROMAGE
Le mouvement de notre marché 

au fromage s’est continué instable. 
Nos principaux distributeurs do­
mestiques ne semblent pas dési­
reux de transiger trop librement

A la suite d’une offre dépassant 
considérablement la demande, une 
autre baisse a été enregistrée dans 
les prix.

---------------:-o-:---------------

millions de livre» de bacon et d'au­
tres morceaux de jiorc pour l'ex 
portation, et trois cent millions d«- 
livre» pour la consommation inté- 
lieurc* sont nécessaire» dans la troi­
sième année de la guerre. Sous l'ac­
cord commercial et le* contingent- 
établi» j>ar les Etats-Unis, il exis­
te uu débouché jK>ur tou» le» boeufs
de surplus que nous avons actuel­
lement. 11 existe également un dé- 

I bouché pour toute la viande d u- 
jgneau qui peut être produite et une 
demande croissante |K>ur la laine 

1 canadienne.
En ce qui concerne lu production 

laitière, l’article principal est b* 
] fromage. Le contrat d'exportation 
'pour 1042 est encore A régler, mal* 
l’on compte que le Canada pourra 

'exi»orter une plus grande quantité 
'qu’en 1941 et A prix plus élevé*
; La situation de l'industrie laitière 
j demande plus de vaches laitière * 
• et une production croissante.

L agriculture 
peut satisfaire 
à ces demandes

A quoi les cultivateurs peuvent - 
ils s'attendre dans l’année qui vient V 

j Quelle*.* demandes leur seront fai-

BOUVILLONS
Choix 
Bon .. 
Moyen 
Commun

10.25-10.50 
9.50-10.00 l 
9 00- 9.50,
6.50- 8.00

Beaucoup de fermiers se font 
prei. ire A ce truc. Il est d’autant 
plus répréhensible qu’on ne peut in­
tervenir légalement, la composition 
du mélange étant bien indiquée sur 
l’étiquette tel que la loi l’exige.

AGNEAUX
En lots mélangés

MOUTONS
Bon ...
Commun

TAURES
Choix (Type à boucherie)

3.00-10.00

6.50- 7.00 
4.00- 4.50

Bonne
Moyenne
Commune

9.00- 9 50
8.00- 8.75
7.00- 6 uu 
5.50-6.50

Il appartient aux cultivateurs de 
prendre la peine, dans leur propre 
intérêt, de vérifier si l’analyse des 
mélanges qu'on leur offre est bien 
conforme A celle des mêmes mélan­
ge** recommandés par le Conseil 
provincial des Semences.

VACHES

Choix «Type à boucherie)

Bonne 
Moyenne 
Commune 
Très corn.

7.75-8.00 
700-7.50 
625-7.00 
500-5.75 
4.00-4 50

On peut se procurer les recom­
mandation» du Conseil provincial 
«I*** Semences pour l'année 1942. en 
communiquant i*ar correspondance, 
avec le Bureau des Publications du 
ministère de l’Agriculture, A Qué- 
Ixv. un exemplaire vous en sera 
adressé immédiatement sans frais.

TAUREAUX

Choix (Type à boucherie)

Bon
Moyen
Commun

8.00-8.50
7.50- 8.00 
6.75-7.25
5.50- 6.00

tes et comment i>euvent-il» y réjKm 
dre? Il serait imi>osslble de répou­
dre A toutes les questions qui jk*u- 
vent être i>osée8, mais une idée de 
la quantité qu'il sera nécessaire d»* 
produire de» principales denrées 
agricoles canadiennes est donnée 
dans “L'agriculture canadienne et 
la guerre", une revue des progrès 
accomplis en 1941. des régimes et 
plans du gouvernement et des pré­
visions i«our l’avenir. Ou i»eut obte­
nir es- livret gratuitement en écrl- 
vaut au Bureau de publicité et d’ex­
tension du ministère fédéral de l'A­
griculture. A Ottawa. Cette revue 
indique également que la produc­
tion de ce* denrées e*t actuellement 
d’un bon rapport, mais c’est A nos 
cultivateurs A décider ce que cha­
que ferme doit produire.

Les producteur* de bestiaux, qui 
représentent le plus gros intérêt de 
l’agriculture canadienne, peuvent 
faire leurs préparatif» pour 11*42 
en toute confiance, sachant que tou* 
les animaux et les produits ani­
maux qu’ils peuvent produire seront 
nécessaire» et que le nirenti actuel 
des prix sera maintenu. Six cent

Le producteur de volailles a un 
débouché d'exportation sans précé­
dent pour les «*euf* et ii ix*ut comp­
ter sur une demande intérieure tou­
jours croissante A des prix actuel­
lement garanti*, qui devraient être 
satisfaisants j*>ur assurer la pro­
duction de produits de choix.

re tf augmenter
llnu
dan
••

dans l’Est «n* *«•
. 1!> 'lu ('atW'hTo!!'? 1*

1 attnchpr ù ot.tenir ^ 
rwuli'Dieuts .i„ n,
meDw‘r Mu, gr.JL J'**

le, (] . lr»
uiCnu-ut aux .....bi °* ««6*lw-’ - - |.r- ur.-r t «
c-v>sair... ,„ur ralllum* 
programme agriroin 4. L U 
dêvelop„,nent. ,

"H SERGE. OU 
DONC EST 

«J VOTRE 
fejl MINARD?

ï
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Les poussins lioy /

SAV

proviennent de Fortes pondeuses de Gros Oeufs avant subi 
i'opreuve du Sang. Ils sont éclos dans un ln 
géant, modèle Buckeye 1942. Cette machine d * le perfection­
nement est nouveau, élimine toutes les erre humaines et 
produit des poussins parfaits, supérieurs à P .. utres pice*-

NEW HAMPSHIRE ROUGE 
PLYMOUTH ROCK BARREE 
LIGHT SUSSEX 
LEGHORN BLANCHE

Nous pouvons fournir des poussins tels qu’écl « j lexei. 
poulettes ou cochets. Nous en produisons des iliiers cha

--r ----------- --------------- «   ' l— - - • ' U JVACI
poulettes ou cochets. Nous en produisons des . iliiers cha 
semaine. Nous payons le transport. Demandez tre circula

COUYOIR ROYAL
SAINT-JUDE. Co. Saird-Hyacinlhe 

Telephone Saint-Jude
P.

OEUFS

d’azote, et î»** résulta»* sont
franchement supérieurs, l’employer 
dan* le futur. Dans un prochain 
article. nou> discuterons plus au 
complet cette question de fertilisa­
tion de tubac Jaune.

:-o-:

A-Gros .... 
A-Moyens 
B-
A-Poulettes 
C-

29c
27L2C
25c
25c
23c

Sur les prix ci-haut mentionnés, 
nous retenons une commission de 
8% aux expéditeurs individuels et 
de 5'c «lux coopératives affiliées.

Le jardinage et 
les conserves

En ce qui concerne le jardinage. 
l’Office du ravitaillement en pro­
duit» agricoles e-t d’avis que l’on 
d* vralt encourager tou* les groupe­
ment* ruraux A se suffire en légu­
me* en autant qu'il est possible de 
b* faire. Si tout le monde s’appro 
visionnait de légumes autour de 
eliez-*oi, il *e ferait beaucoup moins 
de trans|M>rts inutiles w la famille 
dépenserait moins d'argent. On ne 
recommande pa* actuellement d’aug­
menter le nombre de* Jardins pota­
ger* tie ville, pas plus que des Jar- 
dlu* communaux. Il reste suffisam­
ment de graine* de légumes jwiur 
1912. mai* il y a certaines récol­
te- cciHMidant dont la provision est 
au-dt***ou> de la normale et 11 se­
rait bon de maintenir une réserve 
• n cas d’une mauvaise récolte de 
graine*. Il y a aussi cette autre 
considération que les engrais chimi­
que- et b*- solution» pulvérisantes 
*ont faites avec de-* matériaux es­
sentiels dan.» la guerre et il est Im- 
p*ntant d'éviter tout gaspillage 
dans leur emploi, dit l’Office. D’au­
tre part, ou ne désire pas (lécoura­
ger ceux qui ont Jum]u'Ic1 bien cul­
tivé un jardin communal ou privé. 
En fait, on devrait les encourager 
A maintenir leur production.

\ Saint-Marcel '
M. et Mme Robert Nadeau de 

passage A Sorel dernièrement.
—En visite chez M. Arthur Mé­

nard son tils Raymond ainsi que M. 
et Mme Donat Ricard <1** Sortd et 
Mlle Yvette Ménard de Saint-Hya­
cinthe.

—< liez M. Amédée Fonder. M. 
et Mme Joseph Pétrin de Woonsoc­
ket.

Mlle A. Lemieux passe une fin 
de semaine A Granby chez des 
ami***.

LA BIÈRE QUE VOTRE ARRIÈRE-GRAND-PERE BUVAIT

Quant A la fabrication île conser­
ve* do fruit* et de légumes chez- 
*oi. n serait bon de la developer 
en autant qu'un pont le fair** avec 
le* moyens et le matériel dont on 
dispo-t\ dit l'office. On sait cepen­
dant qu’il y aura tout juste assez 
de nouveaux anneaux de caoutchouc 
et de bocaux de verre |>our une 
pnsluction normale. On croit éga­
lement qu’il ne serait pas sage 
d'encourager les consommateurs A 
faire «le* conserve» de légumes non 
ncble* A la maison s’ils n’ont pas
d'autoclave-* **t comme la production 
d'autoclave» est limitée. ceux-lA s**u- 
b’iin-nt «pii ont c«»* appareils ou qui 
v sont servi avec succès du procé­
dé d'eau chaiKle dans le passé *«•- 
rent en mesure de faire des conser­
ve* de légumes cette année. En ce 
qui concerne le» fruit* et les toma­
te* que l’on peut bien préparer par 
le ehauffage A l’eau, l'Office donne­
ra de* conseils si cela est nécessaire, 
bien A temps pour que l’on puisse 
mettre en réserve tout surplus pré­
vu au cas où il se pnslulrait une 
réduction inattendue dans les boi­
te» «le f«*r blanc, ou une augmenta­

tion Imprévue.
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CANADA

BUREAU DU DIRECTEUR GÉNÉRAL DU PLÉBISCITE

COMMUNIQUÉ AU PUBLIC
Tous les citoyens du Canada sont par les présentes informés:

(1) QU UNE proclamation du Gouverneur en 
conseil, datée le 9 mare 1942, a ordonné la 
tenue d un plébiscite dan» chaque district 
électoral du Canada sur la question figurant
»ur le» bulletins de vote cjui seront employé»

* [Retinsau plébiscite* cette question et ces bul____
étant libellés dans la forme et dans le« termes 
suivants:

Votez en falaant une croix, comme »uit:^C 
après le mot "Oui" ou aprèa le mot "Non M

Consentez-vous à 
libérer le Gou­
vernement de 
toute obligation

OUI
résultant d'enga­
gement» anté­
rieurs reetreignant 
le» méthode» de 
mobilisation pour 
le service mili­
taire?

(6) QUE les personnes habiles à voter dans les 
arrondissements urbains, et dont les noms 
auront été omis des listes officielles, seront les 
seules personnes qui, avant d’être admise* à 
voter, seront tenues de produire leur* certi­
ficats d'inscription nationale.

(7) QUE des bureaux provisoires de votation 
seront ouverts dans les mêmes localités et 
dans les mêmes conditions qu’à la dernière 
élection générale.

(8) QUE, règle générale, toute personne qui a 
ordinairement résidé au Canada durant les 
douze derniers mois a droit de voter au 
plébiscite, si elle est âgée de vingt et un ans 
et si elle e6t sujet britannique.

(9) QUE les votants auront droit de voter dans 
l'arrondissement de votation où ils résidaient 
ordinairement le 30 mare dernier.

NON
(10) QUE les avis laissés par les énumérateurs 

urbains aux habitations des votants indiquent 
à ce» votants l’emplacement «le leur bureau 
de votation.

(2) Ql;E la date fixée comme jour de votation au 
plébiscite est le lundi 27e jour d’avril 1942,

(3) QUE les bureaux de votation seront ouvert» 
dans chaaue arrondissement de votation, de 
8 heures du matin à 8 heure» du soir (heure 
avancée).

(4) QUE de nouvelles listes de votants ont été 
spécialement confectionnées pour le plébiscite.

(3) 9UE ces listes sont des rt listes ouvertes", 
c est-a-dire que, dans les arrondissement» 
urbains ou ruraux, toute personne habile i

(11) QUE l’Avis aux votants affiché dans K** 
bureaux de poste indique aux votants des 
arrondissements ruraux remplacement de leur 
bureau de votation, et que les énuméra leurs

■  -----—» fcvrwiv. personne u«m
voter, et dont le nom aura été omis de.. ' -------- -- mvuj auia c ic «J lu is UC CCo

listes, pourra voter dan» son arrondissement 
de votation le jour du plébiscite, pourvu 
qu elle nret** U A ÎTT____

— tic vci arrondissement se p«
•ou» serment, garant de cette personne*

ruraux doivent aussi faire connaître, verbale­
ment, à ce» votants cet emplacement de 
bureau de votation.

(12) QU’EN général, les bureaux «le votation l*>ur 
le plébiscite seront établis dans 1«; même I«* al 
ou édifice qu’à la dernière élection générale, 
ou à proximité de ce local ou de cet edifice.

(13) QUE des arrangements out été conclus pour 
recueillir le» résultats du plébiscite le soir <h* 
la votation, de la même manière q« à une 
élection générale.

ou 
ou

l’un de» Corp» de Sa Majesté, et pj>*»u‘ al1 
Canada ou hors du Canada, a droit de voter 
au plébiscite, avant le jour du scrutin» selon 
un mode spécial de votation.

(14) QUE tout Canadien en activité de service 
à l’entminement dans l’une des forces

D«U A Ottawa, ce 20e joer d’ami 1942.
JULES CASTONGUAY,

Directeur général du plébiscite.
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LE COURRIER PE SAINT-HYACINTHE

Ülililll llill II ' l'occu^loil «11* 
, dre In pultm 
i tlouai.

•*<* venger |K»ur repren 
•lu marathon Intérim

‘Vue* participait pour la 7c fol* 
A réprouve classique ,|c Boston 
C'est i n \\m qu’il debut a ; Il dé

crocha la 2.'t«* position. Depuis 
1KI7, Il hc classa parmi les lu pre­
miers.PORT record mondial

■Il

sportive La natation uTVV/V ?ne /fev/
r/< -w venir à Jet

Association recreative et
l e laitier de Medford gagne ie 

marathon de Host ou en 2 
heures, 26 minutes, 51 1-5 
secondes, dimanche dernier. 
—Côté arrive 6e.

a été réélu
le coureur pédestre Gérard VA té. 

de Montreal. autrefois «le Saint
Hyacinthe, s'vsl ndjuité In (U*
tiou il.lus le nuirai lion annuel «le 
Boston, «pii se déroula dans l’iipnV 
nil'll «l«* dlniaiielie dernier. 1 u lai- 
tl«*i' «h* Medford. Joe Smith, a dé 
er«Klié la victoire. (%hii plu» est. il) 
a eilm*é l«* record étahll par ('«Méj 
en ÎUIU Smith a parcouru le*» ut*, 
milles et .".s,*» verges en - heures. * 
—* * minutes, .il i .i secondes. |,c n* 
c«ird «i,* l athléte canadien français I 
était «le 2 heures. *Js minutes, *Js 
il.» s« voie les. I.ou Gregory se clussa 
■J'*, courant h* marathon en 2 lieu 
t'«‘s. -’s minutes. .'I Jl Ô secondes. I.es 
Dois suivants, (’ail Maroney, «h* 
Me'! ford. Don I l«*ln<‘«*ke, «le Haiti- 
more, et Johnny Kelly, «l'Arliugtoii. 
ét.dent «piel'pie 2 milles « n arriére 
de Smith A la lin *!«• la course, Fn 
«l**v favorU, Fred .M«*(îloite, «h* i’as 
loti, est arrivé Te. Mais il fut «Ils 
«puilitié, ayant tomhé et •'’étant fait 
relever par deux agents «!«• p.iliee.

u gré. Kill Steiner, de 
. a été classé Te. Michael 

«unira. de New York, cl IJoy«l 
Bairstow, de Koston. ternilnèreiit 
parmi les ill\ premiers.

Lu tenue de t*«*»!•** reste reniarqita 
hl«\ si l'on tient eoniptc que l«* «iimi 
mit if coureur n*«kiit pus l'occasion 
de s'exercer mét icule U"eineiit De 
plus, il a sotilTeri d’une blessure nu 
gciiou. I.e murât lion «l«* Koston t»'*u 
nit les plus célébrés athlètes «lu 
pays de l’i hide Sam. qui. pour h» 
plupart, s ent i aillent soigneusement 
sur le parcours même « «• «pii « h • 
que, e*t*s| l'exploit meivellliutx «lu 
Initier Smith, t v emnageux e«m 
retir a fait disparaître le i«*e«ud 
mondial établi par notre aindeii 
concitoyen. Toutefois, il lie faut pas 
dcs«*spércr. tY»té «•**1 un athlète «!«• 
la plus haute valeur.’ Il peut saisir

îrauis, président.-* 
. FA R S.— Campa
crutement la semai 
one.—■ Le côté ar

X l’assemblée générale de l’Association, tenue dimanche der 
nier, le Conseil de direc 
veaux directeurs 
du concours de pêche

tion a été réélu, pit 
Allocution de M. Côté.— 

Films sur la pêche

M. Eugène (’été. de cette ville, a 
été réélu président de l’Association 
«les Pêcheurs «lu Yamaska. à ras­
semblée générale tenue «la.is la soi­
rée «le dimanche dernier, dans la 
salle du Marché. Les autres inem- 
hres du Conseil de direction ont 
également été réélus, plus MM. An­
tonio Fluet et Lucien Lu rivée, de 
cette ville, devenus directeurs. » Mi­
tre M. Côté, le Conseil **«* compose 
donc de MM. Najndéon Daudelln. 
vice-président; Victor Hébert, se­
crétaire-trésorier; directeur*: MM. 
.1.-11. Halnvllle, J.-K. (îervais. Kr 
nest i«Irani, Ernest Saint-(hu main ; 
(îeorges Marion, Sainl-Ple, Raoul 
Tétreault. Saint -Césaire ; Wilfrid 
Guudreau, Joseph L’Arclievéqiic, 
Hervé Cabana, Antonio Fiset et 
Lucien I«n rivée. MM. ltniuville et 
Guudreuu restent véritieateurs «*l 
auditeurs. Les présidents honoraire" 
«l«* l’Association sont l'iion. T.-D. 
Bouchard, ministre de la Voirie et 
îles Travaux publies dans h* cabi­
net Godbuut, et Me T. A. Fontaine, 
député «le Suiiit-Hynciutho-Ragot 
aux Communes. M. Conrad Morin, 
maintenant «le Montréal, «*"t mem­
bre honoraire.

s«* fies achigaiis, M. Ernest (iirnrd. 
«h* lu paroisse Nuire-Dame «h* Saiut- 
Hyacintln*, reinjMH'te 1«* pr«*mi«*r 
prix. avec un achiguii «le 2 livres 
et 10 «uic«*s. M. l'IdlipiH* Plante ar 
five 2c. Dans la classe «les dorés, 

** m«‘in«* M. Hirurd «léer«H*he h* pr«* 
mler prix, avih* un «l«»ré «le 0 livres 
I huis la classe « l « * s niaskinoiigés. M 
Wilfrbl Hamlrcan mérite h* premier 
prix, a\«*c un uinsklnoiigé «h* 211 _• 
livres. M. Arthur Keiilère se classe 
2e. cl M. Utiiuéo ('«mture, ."»«*. Dans 
lu «,his>«* des brochets, M. Arthur 
Ueiiicre obtient égaleiinMit le pre­
mier prix, avis* un hrindiet «h* 7 
livres. L«*s premi«*rs prix «saisis- 
tent eu In somme • I « * $1, payable eu 
marcha ml Des chez les marchands 
-pii font partit* «l«* rA>sociatiou. Le> 
deuxième «*t iroisième prix «smsis- 
I«'lit «*n $2 «*t .sj, payables «le lu 
même fa«;«»u. Au cours «le la soins*.
M. l’ahhé ('liaries Fmil«* (îadimi-. 
lu Séminalr«*. lit n*présenl«*r sur 

r«,*«*ruti «h*s scènes «1«* p«Vhe llinn**es 
à Su lui-Xénon, dans tes Laurent i- 
d«*s, ainsi «|u'iiii tilm sur lu région 
gast)ési«*iim*.

rctrt n a. « «f­
. s-âint-Hvafinihe, {\ A.R.S.), 

i «rtt»* semaine son Conseil
n ........“P08® £ ,MM

M,r„ulv Imprimeur, président ; 
- , h:,-iMii. muttri- de Oiiipel- 

Clirlstli"'. professeur de 
vliv-piV'-ddeiil : I’ierre Saint- 

jmirnallste. secrétaire-
siNintlitut : Ferrler Chartier,

professeur an Conserva- 
</, HiH.it/in', Mont- 

i.iin-trésoilcr; Hervé 
.rr(, journaliste. prtipaBundls- 

< .ii.i-ioTniala. assistant-

a*ut) —

stasisN«*\\ -\

M. C«Mé présidait l'assemblée «le 
dimanche. Dans son allocution, il 
rappela les activités «h* l’Assoeinthu» 
au cours «le l’anime passée. Il ra­
conta la rencontre qu*il eut avec les 
directeurs «h* l’Association générale 
des Pécheurs, «U* M«mtréal, dont il 
est membre actif, et souligna les 
avantages «pu* l'Association locale 
en retirerait. M. Hébert présenta 
ensuite h» rapport linanci«*r «h* l’an 
née écoulée, et lit etuinaftre l«*s r«'*- 
sultats «lu concours «l«* p«Vhe «»rgu- 
nisé nar l’Association. Dans la elas

qn.ruf' é.*lairés «*t soucieux 
i«.r«*r la formation morale et 
Ut* « les jeunes, se doivent 
Mer leur collaboration i\ l’A. 
U |N»urront s’iiiserlre et ob- 

•us renseignements aux bu- 
«U*s journaux l«x*aux.

XI M# lut ion ne s*oceu|K.*ra pas 
«*nt «1«*> j«*ux «*l des sfHirta. 
lira ’»"!! c*ôt«* artistbpie: litte- 
, intisiiiue, théAtre.

oxcursiiiiis
Le Comité de cyclisme de l’Association récréative et sportive 

de S.-Hyacinthe prépare un programme comprenant des 
excursions et des courses.— La bécane, utile moyen de 
récréation.sportifs locaux sont en *■*! "fjB

ourparkrs avec le président igimnt l«*mL«* (*y«,li^mi\ sport agréable «*t 
utile, pci 11 être pratiqué par t « »ut 
l«* ununb*. A Saint llyacintlH*. 
bleycb*tt«‘s abon«l«*iit. l.«*s otivrieo 
s’en servent p«mr voyager d«* letn 
maison à la manufacture. I «** mi 
.Illicites «*n f«»nt le menu* «Miiploi. 
Les jeunes. gar«;ons «*l tilles, mou- 
l«nl sur leur bé«*ane p«»ur s«» n*n-

ma rchninli
lu vél

Mais si l.i bicyclette aide l’Iioni- 
me A gagner sa vie A la su«*nr «h* 
son front, elle petit égal«*nn*ni l’ai 
d«*r «lans ses plaisirs. In* <*«• ««Mé. 
riltilité «l«* hi nimhim ô ilrttj mm* 
«•st trop peu <*0111111»*. L’lMxiM-iutinu 
n'rirnlirr xportiw d«* Sniiil 
Hya«inlln*, l’A.K.S., ^«* cliarg«*ra «b* 
la montrer, durant la prochaine 
saison.

as 1 initiative de l’Association récréative et sportive, ils ten­
tent de faire admettre une équipe de Saint-Hyacinthe dans 
cette ligue provinciale.— Oscar Aubuchon et Gilles Cham­
pagne ont accepté de jouer. M. Roméo Chartier 

réélu président du
Club de Golf

m*. sous la direction d<* John l’or- 
inorski, dans la ligue Arco. Il a 
égal<*m«*nt porté l’unlfonne «h* quel- 
« pies é«|uipes «le calibre iiitermé-

L'As<ociali«»n, «pli a pour hui «le 
p«»rinettr«* à tout h* monde d'ap­
prendre «*l «h* prnti«pt«*r les jeux 
♦*i l«*s sports, vient «1<* former nu 
eoinilé provisoire «l«* cyclisme, sous 
la «lit«*«li«ni «h* M. Ki«*rr«* Saint 
« humain «*i «le Mlles (’ailnrlm* 
Bourg«*ols «*i Fiihieiim* ('hurt 1er. 
L«* Comité f«*ra tout pour <lév«*lop 
per le sport véloei|M*dhpi«*. Il orga 
nisera «l«*> «*x«*ursions «lans les plu** 
l*«*au\ endroits «le la région l'ai 
l«*s dimaueh«*s <*nso]cillés, l»*** J«,n* 
nés premlroiit la roul<*. s’arréi«*i«»nl 
sous un hois eluiriiiani pour dévo 
rer un lunch, se rafraîchiront dam 
uni* jolie petite rivière. Il" se «live; 
liront sainement. Ils apprendront 
«pu* la région r«*«*èl«* «les coins pii 
foresqiies, où il fait lain vivre «pieb 

h«*ur«*s.

Sttint-IIyaointlH* ahrlt«* «l’autr«*s 
Joueurs <1<* hnse-hull. I/é(|uipe en 
tpiestion s’en servirait. Les adeptes 
accueilleront ehal«*ureuseim*nt «•«•tti* 
nouvelle, et le prouveraient en as­
sistant nombreux A toutes l«*s Jou­
tes. Us y verront les athlètes mus 
koutains mettre leurs talents A 
l’épreuve.

Les conditions d’a«lniisslon «lans 
la ligue Starr comprennent un pre­
mier versement «le $1S. A elnupn* 
partie «pii se «lérotilernif i«*i. b*s «lé 
penses ntteimiraient envir«ui $1». 
LVm|uIp«* locale Jouerait sur 1«* ter 
rain du Parc Lu framboise, tons lc.< 
dimanches. El U* ne f«*ralt «pie deux 
ou trois visites A l'étranger. La 
saison doit débuter vers h* 17 mm.

M. Uoméo Fliartier a etc recul 
présilient «lu ('Itib «1«* Holf «le Saint- 
Ilyai'intlie, A une assemblée tenue 
«i«*rniérenn*nL Les nutr«*s m«*inbr<*> 
du ('otis«*il «l«* «lir«*«*tion ont égale- 
m«*iit été réélus, t «* s«»nt ; M.M. J ■ 
J. l'gan. vi«-iwpré<i«b*nt : J«*an Ui- 
«*har«l. trésorl«*r; Urnnéo Breton. a> 
sistant t résorl«*r : Huy Morin, swré- 
tair<*.

L'ouverture «lu Fini» se fera !«■ 
2 mai prochain, par une soirée 
“Tap a K«*g”. A laquelle les inem 
lires iiuiseiilltis et leurs ami- seront 
Invités. Fn peu plus tan!. e*esf-A- 
dire vers la lin «le mai. l'otiverture 
«ilTielelle sera marquée «l’une grau- 
«|«* s«»lr«M*.

POUR

DiVUlS i! US Di WD ANS, les bicyclettes ont 
été recherchées par les jeunes et les vieux, et main­
tenant elles le sont plus que jamais — surtout les 
C.C.M. pour le Printemps! Elles sont superbes, 
mais elles sont rares. Elles sont rares parce que 
beaucoup tics matières premières qui entraient dans 
leur fabrication et beaucoup ties machines qui ser­
vaient à les faire sont consacrées au travail de

guerre.
Cependant, nous faisons encore toutes les bicy­
clettes pour lesquelles nous pouvons obtenir des 
matières premières, car les bicyclettes sont essen­
tielles comme moyen de transport pour beaucoup 
d'ouvriers qui font un travail de guerre important.
Malgré nos difficultés de fabrication, nous main­
tenons strictement la haute qualité et la précision 
. I... Hin/flcrtM f ( M. i u su ue dans les moindres

«pies

FREINA ROUE LIBRE C.C.M.
Un frein amélioré, nar C.C.M., 
agitant plu* rapidement sur 
l'embrayage avant, plu* puissant, 
assurant «les arrêts plus doux et 
plus prompts «pie mus ses prédé­
cesseurs. I n acier trempé extru- 
fort.pour répondre aux exigence* 
«ie» cycliste» d’aujourd’hui.

Toutes l«*s porsoimos ayant «b - 
Ikénivics doivent sans tarder -«* fai 
r«* membres «h* l'Association. 
pii s’adressant aux bureaux* «l« 
Journaux locaux, soit en signant lu 
carte «le membre <I<* l’A.ILS. < ’«•In 
ne leur col)tern rien.Le Comité de tennis de l’Association récréative et sportive se 

chargera d’organiser une ligue inter-clubs. Permettre 
...« p» dp nmgresser.— Collaboration

ae course
Entrainement ai 
arc Laframboise soirees

UAëâoeiation récréative et x/>or* 
tive de Saint-Hyacinthe, (l'A./LS.), 
a la ferme Intention de développer 
le tennis au cours «le l’été prochain. 
Un Comité a déJA été formé. Il se 
compose de Mlles lîabrlelle Saint- 
Jacques, aisèle Picard, MM. Albert 
Raymond, Guy Denoncourt et lor­
rain Dumas. I/.xs administrateurs 
des autres clubs «le tennis «le celle 
ville feront partie du Comité, «pii 
n’est que provisoire.

Ia* Comité se chargera d’organi­
ser une ligue Inter-clubs, comme il 
en existait il y a quelques années. 
Les parties se Joueraient sur semai­
ne et le dimanche. A la fin «le i!l

Le» pièce» «Je «cttt partie très im­
portante d’une Bicyclette C.C.M. 
ioni minées, tiempées et finie» 
avec une extrême précision, de 
façon à «c que vous puissiez tirer 
le plu» possible de (’énergie que 
vous dépensez pour pédaler.

donnéesS.' font |M> St rlirc' •< i. I
quc'-iniH «l'ontre l»oiirrMJ. nt
refuser <le rf-imlidre leurs eoiimiis- 
xiilires, nu cours «le li'.ons qui se 
lleiiilnilent rfKtillèreineiit, selon un 
plan «••liibli l'iivanee.

I.e Comité eomiite sur la eollalm- 
ration île Ions le- mle|.tes du ten­
nis surtout sur celle des têtes dlrl-
.... ... des divers ' lobs locaux. «I
U- projet réussit, tout le monde en 
prolitera. I.e lenid». sixirt passion 
mint i-oiislUne une mrrénlde réerea-
,|(1|, I,.-. jet.....s mettent il lepreil-
V1. leur v’.vaeltê. leur Imldleié et 
|,.„r éiieritle. I.es vieux uussl.

j ,,s intéressé* p«*uv«*nt entrer en 
jw.niiniiiiI«*atloil avec les membre**

T«*l «lU'atmoiieé «lans cette pag«* 
l*i semaine dernière, l«*s s»»ir«'*«*s «l«* 
Iult<* ne repremlroiit plus au sta«b- 
.M«»lson, sis au premier étage «le 
l'eutropdt «l«‘ la braHHeri<* M«*lson. 
avenue Mondor, <*t «pie «l«»it o»*cu- 
per la ,h*um*ss«* Ouvrière Catholi­
que «b* <*ette ville. Ainédée Ferlainl, 
promoteur loeal «l«* la lull»*, «'herein* 
maintenant un «*ndrolt où il jmiii!ru 
donner des séances «*n plein air. Kn 
attendant in ladle tein|H*ratur«*. 
Ferliiml isuitlnitern s«*s «léman'hes 
dans 1«* but «le faire venir Ici h‘- 
as «lu matelas. Il en a déJA engagé 
plusieurs.
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SI NOTRE PROVINCE EXPRIME....
(tuile de la 1ère pace)

deux, annoncèrent qu'ils voteront 
OUI au plébiscite. Les journaux 
conscriptionmstes sont aussi en fa 
veur d'un OUI au plébiscite. La 
Cazcito de Montréal n’a-t-elle p- 
déclaré crûment que ceux qui dé- 
y.rer.i l’imposition de la conscrip­
tion. p^r le gouvernement, devront 
voter Oui au plébiscite? Il n’y a 
pas ici d'équivoque possible. L Ot­
tawa Journal s'est prononce dans le 
même sens. D’ailleurs que vou­
lait dire le député Fournier, dans 
la réponse au discours du trône, a 
Ottawa, quand U disait que les 
Canadiens français devaient s’atten­
dre aux plus lourds sacrifices, ja­
mais demandés a la population 
canadienne-françaisc? Quel sacri­
fice est plus onéreux que celui du 
s.ing? Le discours de M. Fournier 
laisse clairement entendre que 
c’est l'impôt du sang qui sera de­
mandé. et peu après M. King nous 
arrive avec son plébiscite et la 
question que l'on sait U faut tout 
de même savoir que deux et deux 
font quatre.

On prétend, en certains milieux 
libéraux, que le plébiscite a pour 
seul objet de donner à M King un 
vote de confiance. Or M. King lui- 
même déclare qu’il ne s'agit pas 
d'un vote de confiance, mais d'un 
vote devant accorder a tout gou­
vernement canadien, le sien ou un 
autre, les pouvoirs jugés indispen­
sables à toute administration. On 
voit tout de suite les dangers de 
cette argumentation. Si le gou*te­
nement King disparaît, il y en 
aura un autre. Et si l'on donne au 
gouvernement de demain, quel 
qu’il soit, tels pouvoirs qu’il juge 
indispensables, qui empêchera alors 
l’imposition de la conscription, si 
le gouvernement décide de l’im­
poser? On prétend aussi que la si­
tuation n’est plus aujourd'hui ce 
quelle était bier, et que le gouver­
nement, en raison d’une situation 
nouvelle, a besoin de pouvoirs qu’il 
ne réclamait pas hier. Or M. run* 
a déclaré que ce n'ert pas la situa 
Lon qui a motivé ie plebiscite. Il 
ajoute d’ailleurs que le volontariat 
fournit tous les hommes qu’on est 
en mesure de former pour l'armee.
Si donc l'on n’a pas besoin de 
nouveaux soldats, votons Non au 
plébiscite, et permettons ainsi à 
M. King de tenir ses engagements 
en ce qui concerne la conscrip­
tion. Pour ce qui est de l’effort de 
guerre, notre pays a fait plus que 
les autres nations alliées, toutes 
proportions gardées. Le maire ue 
New York, M La Guardia, n'a-t-il 
pas déclaré que i’efîort de guerre 
canadien se compare à celui d’un 
pays de 100 millions d’âmes? Cela 
étant, il n’y a pas à craindre que 
certains de nos alliés nous repro­
chent de ne pas faire assez pour la 
guerre.

Si la province de Québec, le 27 
avril, répond par un NON énergi­
que à la question que pose le plé-

uenapas aux seuls dépens des 
diens de langue française.

Les Canadiens français ne s’op­
posent pas au service militaire, a 
la condition de rester au pays. On 
nous dit que le pays est aujour­
d’hui directement menacé. Raison 
de plus de garder nos troupes chez 
nous. Les soldats anglais restent 
en Angleterre, et personne ne les 
en blâme. C'est leur droit et ils 
en usent. C’est un droit que jus­
tifie d’ailleurs leur amour de leur 
pays. Les Canadiens réclament un 
droit semblable: celui d’aimer leur 
pays avant tout autre, et d’y res­
ter pour le défendre, s’il était atta­
qué. La loi de mobilisation suflit 
a assurer notre armee territoriale. 
Pour défendre le pays, nous n'a­
vons pas besoin de la conscription. 
Votons NON au plébiscite, pour ne 
pas permettre au gouvernement 
d’envoyer sur les front* étrangers 
les soldats canadiens qui ne se­
raient pas volontaires. D’ailleurs, 
nous n’avons pas plus besoin de la 
conscription que l’Australie, l’Afri­
que du Sud, l’Irlande du Nord.

D'ailleurs, pourquoi tant deman­
der aux Canadiens français? S'ils 
ont des devoirs, ils doivent avoir 
aussi des droits. Or, jusqu’ici, on a 
foulé aux pieds leurs droits. Nos 
minorités nationales sont persécu­
tées partout, en dehors du Québec. 
Alors que nous représentons 30 
pour cent de la population, nous 
avons 18 pour cent des emplois 
publics, et 11 pour cent des trai­
tements ou salaires, versés aux 
fonctionnaires. Dans le grand état 
major de l'armée, on compte 33 
officiers de langue anglaise, et un 
seul de langue française. Dans les 
bureaux de l’Adjudant général, il 
y a 84 officiers de langue anglaise, 
et six de langue française. C’est 
ainsi partout Les Canadiens fran­
çais ne comptent pas. Le Comité 
des Industries de Guerre, qui dis­
tribue ces industries à travers le 
pays, se compote de 20 membres, 
tous anglais On ne l’a guère re­
marqué, mais les industries lour­
des sont surtout placées en dehors 
du Québec. On y emploie des hom­
mes. et cela pave davantage que le* 
industries dites légères, — où s’em­
ploie ia main d’oeuvre féminine,— 
lesquelles sont réservées au Qué­
bec. Il arrive, cela étant, qu’un plus 
grand nombre d’hommes, jugés in­
dispensables aux industries, échap­
pent au service militaire dans l’On­
tario et les autres provinces an­
glaises. que dans notre province 
de Québec. Dans l’armée, les nôtres 
ne sont pas même commandés dans 
leur langue, mais dans une langue 
que souvent ils ne comprennent 
pas. C’est là une insulte pour toute f 
notre race.

Il est temps, dit M. Chaloult, 
qu’on se rende compte que notre 
pays est pays d’Amérique. Il est 
temps qu’il s'intéresse aux choses 
de l’Amérique, des deux Améri­
ques, du sud et du nord, et qu’il 
prenne part aux assises qui en visa-
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distes du NON. Il exhorte les fen* 
mes à voter sans faute. L'orateur 
croit que si le Quebec forme un 
bl«x: solide, le gouvernement eu 
tiendra compte.

M. Filion
M. Gérard Filion. après avoir ; 

défini l’attitude des cultivateurs, 
dit que ceux-ci ont le droit de 
s’occuper de la peau de leurs gar­
çons. Aujourd'hui, nous sommes in 
quiets, nous blâmons ceux qui 
nous représentent Si nous vou­
lons être honnêtes, il faut admettre 
que nous sommes responsables de 
tout cela. De la politique, nous 
avons fait une religion. Nous nous 
apercevons maintenant que cette 
religion est fausse. Le secreUiire 
general de l'Union Catholique des 
Cultivateurs de ia province conti­
nue en disant que la classe labo­
rieuse a été maltraitée depuis cl* 
aiis. Cette experience malheureuse, 
nous la vivons, et plus malheu­
reuse sera celle que nous vivrons 
bientôt. Mais prenons la comme 
leçon pour l’avenir. Nous choisi­
rons nos représentants, au lieu de 
nous les laisser imposer. L'orateur, 
parlant du plébiscite, dit que la 
conscription est en jeu. Si nous ie- 
pondons OUI. le gouvernement nu 
manquera pas de l’imposer. Evi- 
tons-la en répondant NON. La 
conscription est dirigée contre la 
province de Québec, ajoute-t-il. La 
proportion d’enfants par famille est 
beaucoup plus forte dans notre 
province que partout ailleurs. Un 
plus grand nombre de jeunes en 
souffriront, dans notre province, 
que dans n’importe quelle autre 
province du pays. Notre devoir est 
de repousser la conscription. Ia?s 
membres de la Ligue de la De­
fense du Canada travaillent sans 
relâche pour le faire connaître. M 
Filion recommande à toutes les 
personne* de vingt-un ans et plus 
daller voter, même si ces per­
sonnes n'ont pas de fils. Il faut 
penser a notre voisin, a notre ami, 
à notre semblable. Il faut les em­
pêcher d’être conscrits L’orateur 
déclare que la question du plébis­
cite n’en est pas une de politique 
Il ajoute que si l’on trace une croix 
rouge, ce sera bientôt une croix 
de sang S; l’on trace une croix 
bleue, elle deviendra bientôt noi­
re. en signe de deuil. Il ne faut pas 
voter aveuglément. Le* partisans 
libéraux agiraient mal de voter 
OUI parce que leurs chefs le leur
disent. Il en est de même desj(^rnnr^ Rinrrn 
bleus”. Le plébiscite met en jeu Dlll^O

la vie des jeunes cultivateurs, ne 
l’oublions pas. La province de 
Québec donnant un vote négatif, 
le gouvernement, quel qu’il soit, 
ne pourra imposer la conscription.

---------------- :-0- :-----------------

'.Mme Orner Leblanc, 
de Saint-Denis, 
meurt à 78 ans

Lettre d'Ottawa .
(suite de la 3e page)

Saint-I>enK 23. D.N.C.
Mme Orner Leblanc, née Hercull- 

i„. Bousqu**t, est décédée samedi 
• ■.♦•rn'-er à Saint*Déni<-"ur-Richelieu, | 
*, Hire de 7^ mus. outre **>n époux, 
;•! défunt** laisse deux *oeur> : la 
R S. Charron, des RR. SS. de lu ; 

J.-P. Lamo’j- Charité de Saint-Hyacinthe, à l’Hô-
|te!*Dieu. et Mme Elle Dragon, dt

ment français du Canada en mau­
vais* posture devant In majorité
anglaise. Le> yeux de tout le pays rouiu\c nos renseignements sont 
sont tournés sur la province de précis et exacts nous avons lh-u de 
Québec. Qu’on l’admette ou qu’on croire, qu en fini!** J us tic**, le gou­
le nie il ne reste pas moins vrai • ' fera enquête jhmi r décou-
qu’il se fait présentement dans la 
partie anglaise du pays une sourde 

|campagne contre notre province que 
Ton accuse de vouloir tire** Je l’nr- 
• rière.

Cette campagne est d’autant plus 
I Injuste que notre province v tiouve

“ruS|M- Isitlore Marchand
£ It ffi*” épouse Mlle Lapjerif
u IU ne soient pus „ » r “

Fera-t-on enquête à ce sujet? 
on en présence d’une m 
concertée i»«.ur que les nom 
juifs canadiens 
vuyés au minist
nationale afin qu m- vsieni pas . i 
«iJIH-h-s en vertu de la conscription; à 1 Ange-Gardl

vrlr qui «*>t 
re.

au fond «le cette a fiai-

REMERCIEMENTS

. . , ... . en tête de tout le pays j»our b» nom-
J.*l\ Vakonrt. Snint-IVnis. Le** funérailles eurent . (|e rwnjes> militaires. Depuis

lieu lundi, -ous la direction de la '^.tul)ri,
Léo Delà grave. mais.m H. Phaneuf & Fils. La le­

vée du corps fut faite par M. l’abbé
1940 Québec a. 

fourni 3S.433 recrues: 
(province plu*- populeu-e

en effet. 
* Mi*nriu 
que Li

«*t Mme Emile Laroche, de 
ville, remercient toutes les 

Iverson nets qui leur ont témoigné de 
la sympathie, lors du décès de leur 
fillett«*. Micheline.

» W Bérard, Sord J -'. U-momlc aumônier .K-d H«w- : n0tr,„ fourlli ;{;.o-,o
•i. Lu franco, Saint- Saint-fcouU. «• *wvl.*e funebre autorit^ l)in„„lres 0I„ fuit

. f’,,r M , le, chanone U„ppol a iv„s.rit< duns tout
«• Wtresult, Gran- Proche, curé .Je la parofas* l.c Cc9 conscrits devaient -

. f t I I _ ! I a I , a I • ■ A M «Vil t 1 1 1 .kl * * *

îen
1 - Ang«M va r-1 len, 22. i > ^ r 

M l'at,W I—I* Phaneuf. m
I. Ange-Gardltn. i»éni*»,tt 
• ieniier le marlaKe ,|t. M ^ 
Marchan>l m. u''

à MIU. Azllda
‘U‘ M *•' Mlu<- A'if-lani L,j 
Aprè- lu cérémonie, il y eu* 
tion chez les purents de h 2

6 nouveaux époux partir^, J 
voyage à Ottawa *

était eomluit par MM Albert
Ch a gnon,

Ia*s
J. Fran- teur** étaient MM. Josaphat Bon 
Michaud uot* Bhlllas Dragon, Josaphat 

H harron. J.»s*»j»h D*blanc. Eucîide

ex-ae'iuo : 
J.-R

.Syntaxe 
M.:ri«*ville.

Eléments-latins A 
Granby.

Eléments-ht tin s B 
I»*e. Suint-Antoine.

EU’*m«*nts-latins C: 
lin. Granby.

Eléments-français : 
Holyoke, Mass.

----------- :-o-

J.

,1,-ul «ait COJMIUU par ; ruW(ortl.r le avrU. Quebec devait
Suint- Benin et Maplolre I/irue. muirte- du m fourn|r -j n.. ,t 0milrl„

***' I» Parois- Um i^r- ^ . 4 ,llu> „llV„
Frai. t.-uw «aient MM Josaphat Bous- !0|ltarl(l „n 0,Illllte ,ln detnl-million

d'Ain**s «le plus que dans qui’Uv.
i.. - . , , , i Gomme on le voit quand il s’agitBorduav Gtiriepv et Arthur Lussier. Ias»
i membres de la Fraternité du Tier*-
or<lre précédaient le cortège.Marquis, 

René I^ival 

Gilles Dumou- 

R. Meunier.

notre provln- 
sa quot*»-part.

Lettre de Québec...
(suite de la 3c page)

M. Ls.-E. Cadieux 
meurt à Montréal, 
à 1 âge de 32 ans

M. L«iuN-Kmile Cadieux, fonction- 
ire municipal, est décédé û Mont- 

Y*al Jours derniers,, â l’Age de question 
u:- li était 1 frère de M. Ernest 

Cadieux, autrefois de Saint-Hya­
cinthe. aujourd'hui propriétaire de 
ht maison /. -V. Mmaier JCnrg., de 
Montréal, outre son épouse, née 
Isabelle Tellier, 1«* défunt laisse 
cinq enfants.

de la viande de cheval, tel son con­
sentement A transformer en cireur 
de bottes «le nos armées, ne trou­
ve rien A dire pour orienter les 
sien». C’est le plus douloureux et 
le plus lâche de» abandons.

11 était plus loquace que cela, 
quand il s’agissait de capter les 
votes populaires, en 1039, alors 
qu’il promettait, sous sa signature, 
de démissionner et de combattre 
tout gouvernement qui oserait im- 
I*>$er ia mobilisation. Il n'était 

ni de conscription ni «le 
service pour le pays. De deux cho­
ses l’une: M. Godbout parle A la 
légère, sans peser scs opinions, ou 
bien il se soucie fort peu de ce 
qu'il avance. Dans les deux cas. Il

de remplir 1***» cadres 
ce doit fournir toute

Mais, par ailleurs, -’il -’ngit de^ 
postes d«* commande il en est au­
trement. CYst ce que l’on i*eut cons­
tater en faisant l’analyse «lu der­
nier r*’i>ertoire des *»rganismi^ «le 
guerre en date du 13 Janvier der­
nier. Dans puis ces organismes ii 
y a 902 p«ist«»s de commandes: S30 
sont «h*cuih*- par «les eanadiens- 
anglais; et seulement 72 le sont par 
des eanndien.s-francais.

• T_une loucheaffaire
Et toujours dans 1«* même ordre 

d’idée nous apprenons que l'on est 
présentement à faire une importan­
te révision des cartes de l'enregis­

trement national qui |K»urralt né­
cessiter une enquête sérieuse. Ix>rs 
de l'enregistrement national on «1«- 
vait envoyer au ministre de la Dé­
fense un dout*le de la carte d’enre- 

‘glstroment pour servir aux fins de 
la conscription. Or il est arrivé *iue 
l’on a constaté «pie «le- milliers <i«* 
cart*»s de juif- canadiens n’ont pas

«•r, f r,. i . mi ^ envoyées en «lotible au ministre1n est pas qualifié pour le poste qu il Jn
ficcuis», il **st Indigne «les respon-
sû bill lés qu’il a recherchées.

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE

M U T U E L L 
DU COMMERCE

CONTRE L’INCENDIE

ETAT FINANCIER AU 31 DECEMBRE 1341'

ACTIF
Argent en Cmlne cl en O&nt.'un 
l’rrV» hmoUiéraire, (Mrn hn>uh«j!ie,»
««bUcatluni valeur ata llvr»^
ArtJoti*, valeur aux llvrw 
IsiBeuhle>. valeur aui llvrr*
InteNti fl diTl^endn du* et arcnii
Solde d-' .ArmU p*.ur pn«r, Miacrttrj awr» l* 1er oetotrr
IHj rvar r-aAturance «ir perte* déjà pa>*e»
R^PAnltlfHu due» en Ü*4l o*«.tidrrre» bOGnev 
Ré{»artaions gaznv*-« mal* n. a repartiei

Garantie addili nnellc er\ur% le* aanrév 

Rllletv de dri»4 • cvllv^s

1« •> vter * c uuuh

PASSIF
Rf*rv# pour rrelasatloa*: Feu S34.32S 13- Aua 
R*‘erre pour primn r,.« iipaéia 
Kéverte de rea«»iranee 
Ke*erve ^«r taxe» due* et arrrjen 

{>• tu pert/^ fur plæemenli 
Re^ne po-ur fot*d* de pen*lun 
l*riBe> de rea%«uranrv due*
Uvierve eontinsmtr
Rr«rne pwir Uic» non admU->

Capital pa/e 
Surplm
Rurplo* de l’actif

Le triduum des 
tertiaires de 
Saint-Dominique

à Saint-Thomas 
le 28 avril

e la Défense. DepuI*- une quin­
zaine de jours plus «li* ôo fonction­
naires .sont A faire la révision de 

Ponce Pilate uu-*sl u manqué «le tout»*- ces <-:irt«*f,. Chacun doit re­
courage, A une minute souveraine. ! v^er L4‘h* carte-- par Jour. Et ce
et le dédain de l’univers entier s’at- travail se poursuivra eueorc plu»
tache aujourd’hui A son nom. Il est !sl,‘ur:i semaine-. On est présente-
évident que certains de nos pollti- tuent a faire la revision i*our la 
callleurs n’v pensent pas! yllle de Montréal.

Puis en préparation à la fête de'pnnlKP |\/l||p Pnir!or 
ainte-Catherine de Sienne, un ! ^POUSC IVillC I OIT 16TS

Triduum

biRcite, le gouvernement Kingj4u„, uu suu ei au nom. et qu’il Les Tertiaires de Saint-Domini- 
n osera jamaU Imposer au pays la prenne part aux assises qui envisa- que auront leur réunion mensuelle 
conscription, pour service outre- gent les Intérêts et préparent 1.. dimanche prochain à 7 hreV mnin. 
mer. Le gouvernement ne saurait venir des Amériques. Cela est un ie quart 1
sanctionner une loi absolument! idéal autrement élevé 
odieuse pour un tiers de la popu-lqui noua impose, à tous les quarts 
lation du pays. Le devoir de cha- de siècle, de contribuer à rétablir 
cun est donc tout tracé pour lundi l’ordre en Europe. M. Chaloult ter- 
prochain: voter NON, sans l’ombre I mine en demandant aux honnn

de préparer dès à présent la paix,
M. Chaloult 1 cetl,‘ Pa*x clue Prêche sans cesse le

Pape de Rome, et sans laquelle la 
De passage à Saint-Hyacinthe. 1 vic ne vaut pas la peine d’être 

M. Chaloult rend d’abord hommage | vécue, 
au grand patriote qui Illustra

d’une hésitation.

Saint-Hyacinthe: Honoré Mercier,
le grand. Un trop grand nombre 
d’hommes se réclament aujour­
d’hui, de lui, mais ne l’imitent pas 
dans sa conduite politique, qui 
s’inspirait toujours du nationalisme

M. Girard

M. Philippe Girard déclare, au 
début de son discours, que tous 
les chefs de partis s’entendent nu 
sujet de la réponse à donner au 
plébiscite. Cette réponse est OUI

le plus vrai. C^mT P*c»*e
M Chaloult croit que le plébiscite | u0n quT ™ ^1.. , c?nscriP’
nous doit conduire tout droit au 
plébiscite. M. King veut au Ca­
nada un effort de guerre total, et 
la conscription est le symbole 
même d’un effort total. C’est pour 
arriver à la conscription, que le I ^ 
plébiscite pose In question que 
l’on sait. Or M. King, dans le 
passé, devait dire à ses collègues 
du cabinet que seule la province 
de Québec, à cause des promesses 
faites, l’empêchait d’en arriver à 
la conscription militaire, pour ser­
vice outre-mer. Si on le dégage 
aujourd hui de ses promesses, il 
n’aura plus à sa disposition cet ar­
gument. Qu on lui laisse cot argu­
ment en vojant NON au plébiscite; 
qu’on lui permette de ne pas im­
poser la conscription, malgré les 
pressions que pourraient exercer 
auprès de lui ses collègues.

M. Cardin, dit M. Chaloult, a 
odieusement trompé la province de 
Québec, dans le passé. Il la trompa 
en 1937, en 1938, depuis 1939. Il 
commença par la tromper lorsqu’il 
fut question au pays d’armements.
M. Cardin déclara en maintes oc­
casions que les armements du Ca­
nada ne serviraient pas en Europe, 
et tout le monde sait qu’ils sa­
vent depuis 1939 en Europe. Men*< 
si ia province de Québec est seule 
â se prononcer contre l’Idée que 
met de l’avant le plébiscite, le 
gouvernement fédéral n’osera pas 
imposer la conscription. Certains 
brandissent comme un épouvan­
tail l’isolement possible de notre 
province. Il ne faut pas *’en faire 
là-dessus. Les Anglais sont trop 
intelligents pour user de rcprésall- 
les à notre endroit S’ils s’y prê­
taient, eux qui prétendent com­
battre pour les pays minoritaires.—- 
en même temps

S «int-Thomns. 22, (Si*éciale) ’ ‘ 
Un grand bingo aura lieu mardi 

*«>ir. LS avril, A Saint-Thomas TA­
quin, au IM**néfice «b*- oeuvres pa- 
rois-iuI«*>. Le bingo commencera A 
^ heures lui «lu soir. eL prix «l'en­
trée est de *2ô sous, et 11 donne 
droit à 2Ô parties. Il y aura de nom­
breux prix spéciaux et des prix de 
présence. Bienvenue A tous.

—----------:-««-:-------------------

M. Gérard Meunier

j.nuuum sera preene les 27, 28 et % ni ^ «.
29 avril, par le R. P. Blssonnette, à 1 An^e-Vjardieil 
directeur du Tiers-Ordre de Saint-! ®

qui est la suite logique de 
cette réponse L’orateur cite quel­
ques déclarations claires de M. Car­
din. qui. dit-il. a l’air d’un gardien 
de l’Angleterre. Dans ces déclara­
tions. M. Cardin, parlant au nom 

son parti, se faisait l’adversaire 
irréductible de la conscription. Il 
a changé aujourd’hui. M. Girard 
ajoute que les Deux-Cents de 
Toronto ont organisé le plébiscite.
Il y va de leurs intérêts. Nous, 
nous avons toutes les raisons de 
nous opposer à la conscription que 
désirent les financiers. D’abord, 
le pays se trouve directement me­
nacé, et il a besoin d’être défendu. 
De plus, nous n’avons pas d’actions 
dans les champs pétrolifères et 
d autres richesses à exploiter dans 
les dierses parties de l’univers. 
Nous ne sommes pas obligés d’être 
les gendarmes du monde entier. 
Nous n’avons pas d’autre patrie 
que le Canada, que nos ancêtres 
ont défriché, agrandi, développé. 
L’orateur dit qu’il n’est pas contre 
l’aide à l’Angleterre, à la Russie, 
bien que celle-ci ne restaurera 
sûrement pas le règne du Christ 
sur ia terre. Mais, continue M. 
Girard, nous voulons aider comme 
nous l’entendons. Il y a des An­
glais des autres provinces qui pen­
sent comme nous. Certains chan­
tent que le plébiscite se pose com­
me une question de confiance. C’est 
un épouvantail que cette question 
de confiance. Le président du Con­
seil Central des Syndicats Catholi­
ques et Nationaux parle ensuite | • 
des douze députés qui se sont levés 
en pleine Chambre pour s’opposer 
au plébiscite décrété par le pre- 
mler ministre. Les autres flrem 
preuve d’une confiance aveugle. Il 
dit que le service sélectif n’est que

Dominique.
Les exercices auront lieu à la 

chapelle. Le matin, on dira la 
messe â 7 hres, et elle sera suivie 
d’un court sermon. Le soir l’office 
commencera à 7 hres 30.

Le jour de la fete de sainte Ca­
therine de Sienne. 30 avril, messe 
de communion générale des ter­
tiaires. dans l’église, à 7 hres. Le 
soir, panégyrique de la sainte, sui­
vi d’une cérémonie de prise d'habit 
et de profession.

Les personnes, hommes ou fem­
mes, désirant s'enrôler dans les 
rangs du Tiers-Ordre de Saint-Do­
minique, sont priées de venir s’en­
tendre avec le Père Directeur, et 
sont les bienvenues aux exercices 
du Triduum.

L’Ange-Ganllen, 23, D.N.C.
M. l’abbé E. Arès, «le ln Saskat­

chewan, bénissait samedi dernier, 
A rAiige-Gar«!l«*n, le mariage de M. 
Gérard Meunier, fils «le M. et Mme 
France Meunier. A Mlle Poirier, 
fille de M. «*t Mme Rodolphe Poi­
rier. Les nouveaux époux partiront 
1**11 après pour un voyage A Qué- 

i bec.

DU mm faites- vous

mu

rumif : oe m *' 
i un

«UrjCtl' «lU.’Jor, relie i-.-;/** .* Q

Blllfti «t érpet non utliéi: $1.4B7.tf74.44

lion Alfred Leduc lr*urt AurUlr* J L Phj-.ettf. i !
pré abbot tjc*-prcCdrr.t «,re pr*».4er/

l»IKL» TEl’KS: Hot Jacvti Slevl. K*r.é Morin. N p La: Orr. 
Uon Alfred Ltduc. Irmee Auclalr». T.-A. Si-Oens*;-

Lur:ep-C Vallée auliUotarraût

T A n tenu*
: .

I ■ L ( 1
î. L Ÿï.tu*

siege social: saint-hyacinth

;

Funérailles de 
Mlle J. Breault, 
à Saint-Hugues

ÂCHE
la graisse

DES USTENSILES

INUTILE de frotter plats et 

autres ustensiles dans l’eau de 
— ---- vaisselle répugnante: il suffit

Salut-Ilngues. - un c ^ 'es /aire tremper dans une
I.«S funérailles .le Mlle Jeannettee„ flocon 1 5S!jlve G!1Ictt Purc 

Breault, dfre.iée il l'Ace de LT ans t ocons Celle-ci détache la 
ont en lieu vendredi dernier 1>n gfaisseet les parcelles d’aliments 
l'éclIse paroissiale de Saint-Hucuos, 1ui collent aux ustensiles... et le 
sous la direction de la maison J(,s. lavage devient un jeu d’enfant

par M. l’abbé Boland Desnoyers. ° 
curé de la paroisse. Ia*s porteurs 
étaient MM. Maurice I ai perle. Ko- 
land Désautcls, l>|Bar Lefebvre 
Jeun-Jao|lies (iendron, I.aurier la- 
Pierre. Kme-t Ixs.sard. I.aurent

BriHieur.
O. Bro-

80U9

*.NV faites jamais dissoudre la U,H* 
dons leau chaude. L'action de U

réchauffe reau.lessive elle-même

Fontaine et Pierre-Paul 
Miles Jeanne Pelletier et 
«leur firent la quête.

—-------- - :-o- :--------

in /r/fc i/»rnps qUe, ^ leurs Ia CünscripBon du pauvre et l’ex- 
éeJtiTeS' ~ contre-1 éruption du riche" Au sujet £InT le6* à î'Ahe-f l'attitude dVRadi^-Can^.’qui1 re­

magne le meilleur sujet possible fuse aux partisans du non de s’ex-
SansPdnutgandC ûnU - britannique, primer, M. Girard déclare que cela

SS ÎZl a!‘“ ” p”.»nauonaJc. mais non/auditeurs de se faire 1 es propagan-

Ventes
‘ ' "ières

Joaeph—Terre appartenant A 
Ménard, St-Jude, vendue A 
Gadoury pour la somme «le $1700.

Terre appartenant A Alexis Roy 
St-Jude, vendue A Diana 
I*>ur la somme de $1800.

—Terre appartenant A 
Lussier, hiiint-lAenis, vendu»* A 
Uiur Bousquet pour la somme 
$5700.
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AVRIL 1942 LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE

Avril. 17.— Sr Emilia Va­
riasse, 6 7 ans et un mois, dos 
Srs de la Charité, fille de feu 
Désiré Variasse et de feu Emi­
lie Parent.

Avril, 21.— Renée Gervais, I 
Marie-Jeannette-P fille de René Gervais et 
de Walter Frap-j^’ Fabiola Rheault. |

iVril, 22.— Adeline Proulx 
ans et S mois, épouse de 

I Ferdinand Bergeron. 
e-| PAROISSE NOTRE-DAME 

Baptême:
Avril, 19. J.-Luc René, 

lils de René Archambault et de 
Jianno Armstrong. Par. et mai. 
Arthur Archambault et Rose 
Alma Blain.
Sepultures:

Avril, 15.— 
roche, 18 mois 
l a roc he et de C 

Avril, 17.-
Alicc Fontaine, dite St Saint

Avril. 21.—• Marie-Paule, 
fille de Charles Lambert et de 
Bernadette Telmosse. Par. et 
mar. Albcric Telmosse et Oliva 
Brunei le.
Sépulture:

Avril, 14. Mathilda Mont­
calm, 54 ans, épouse d'I rénée 
Pelletier.

I Mariages.
Avril, 11.— Entre Léopold 

1 Desrosiers et Hérida Fontaine.
Avril, 18.- Entre Alexan­

dre 1 avigm et Jeannette Fon- 
! laine.

Avril, 18. - Entre Paul Dor­
I val et Pauline Baraby.

Avril, 20.— Entre Donat 
Vandal et Helenda Ferland.

I Avril, 21.— Entre Pierre 
I Royer et Jeanne Desrosiers.

CATHEDRALE
Baptêmes :

Avril, 9 
Claudette,
pier et d OAlda Desmarais. Par. I 
et mar. Elphège Desmarais ctpO 
Jeannette Desmarais.

| Avril, 10.— Marie-Lucil 
Jeannette, fille d’Alcide Grave­
line et de Rita Letourneau. Par 
et mar Raoul Delorme et Ma­
rie-Ange Letourneau.

Avril, 12.— Joseph-Lucien 
Daniel-Y van, fils de Lucien Be­
langer et de Laure Anna Martel. 
Par. et mar. David Bélanger et 
Alphonsine Bolduc

Avril, 14.— 1 iorace Lucien- 
Jean Jacques, lils de Jacques 
Guilbeil et de Laure Danse-

'a m es arnetVOTRE CHRONIQUE,sûrement de durs métiers
PROCHAIN MARIAGE

On annonce pour le 25 avril à 
Saint-Hyacinthe, en la paroisse du 
Christ-Roi, le mariage de M. Paul- 
Emile Jubinville, tüs de M. et Mme 
Albéric Jubinville, ù Mile Claire 
Desrosiers, fille de M et Mme 
Horace Desrosiers. Après la céré­
monie, il y aura réception chez les 
parents de lu mariée. A leur re­
tour de voyage, les nouveaux 
époux habiteront Saint-Hyacinthe.

—-M. Donut Houle, de 
phinn, est venu ù Suint 
dernièrement rendre vl 
parents

M Zéphirin Sawyer 
te-Hélène, était à Saint 
dernièrement chez ses 
M Wilfrid Dufault et IV

1 vous apprends rien en disant cela. Dans l'esprit de
K u ,!nS le journalisme ne compte pas parmi ceux-là. Quand 
:b':n^lUUVrcs humains peiner sous le joug des durs labeurs; 
p . froid, au vent, sous la pluie; quand les grandes

' .',ùrcs déversent chaque soir le flot de leurs employés, 
m:. . ii moulus- Quand l'homme des champs ploie, malgré
Pf' icur(j£s.i tâche, sous la fatigue des longues heures. Enfin

T", ni.iSH' des travailleurs pense au journaliste, il le voit 
— !nM«ncnt installé dans un bureau chaud et attrayant. 
IT i un tas Je paperasses divertissantes, libre de son temps 
^ - pour toute occupation qu a cuisiner les toutes dernières

fluvdkv Ça au moins ça n’est pas éreintant, c’est ce que vous 
W z? ^:0fi vous n'etes jamais entré dans une salle de rédac- 
^ Vous n avez jamais vu un vrai journaliste à l’oeuvre. Pas 
■ journaliste de cinéma assis sur sa table de travail, mâchon- 
I , cigart’tt tout en blaguant une jolie sténo? Mais un vrai 
K ii vrau v: * Vous n’avez jamais connu la torture que peut 
Ë :rer la nécessité de toujours trouver dans sa tête la matière 
L- -.ire pour alimenter une feuille quotidienne ou hebdoma- 

Vnuc n avez jamais connu la fièvre et l’énervement du

Restrictions de guerre
\o:là donc la mode soumis# 

aux restrictions de guerre. Et 
votre garde-robe, madame, eu 
sera, sans doute, elle-même at­
teinte. Mais n’allcz pas croire 
que vous devrez pour cela dire 
adieu à l’élégance féminine qui 
doit marcher de pair avec le 
charme et la grâce. Voici quel­
ques details qui vous indique­
ront où la sobriété sera parti­
culièrement requise dans la toi­
le ir* féminine. Les restriction* 
américaines sont sûrement un 
peu p‘ils sévères que les nôtres, 
mais il est tout de même inté­
ressant de les signaler.

LES MANTEAUX
Les manteaux seront d'uns 

g*ande simplicité et ne porte­
ront p us de doubles poignets. 
Les manteaux de lainage pour 
le soir disparaîtront égale­
ment. Plus de manches taillées 
sur le biais, plus de ceintures 
dépassant dieux pouces de lar-

Mlle Jcanne Brodeur est à 
Montréal depuis quelque temps l’in­
vitée de sa soeur, Mme Louis 
Trudel.

Mme Madore - Manseau, de 
Quebec, est à Saint - Hyacinthe 
P“ui quelques semaines

Mlle Henriette Derome est re­
venue des Trois-Rivières où elle a 
passé une quinzaine de jours.

Mlle Lucile Collette part au­
jourd'hui poui Lévis où elle pas- 
•veia une couple de semaines l’in- 
vitee de sa soeur, Mme Bernard 
Benoit

Mlle Suzanne Duval, de Bâtis- 
c.m est cette semaine l’invitée de 
Mlles Henriette et Jacqueline De­
rome.

N B — Pour toute nouvelle rela* 
au Carnet Mondain, on est 

prié de s’adosser à la rédactrice, 
Tel 125.

Micheline l—un annonce le manage cle 
Mlle Claire Côté, fille de M. et 
Mme Camille Côté, de Saint-Hya­
cinthe, a M Georges Dussault, de 
Charny, fils de M. et Mine Arthur 
Dussault, aussi de Charny. I«a bé­
nédiction nuptiale leui sera don­
née le samedi, 25 avril, en l’église 
Notre-Dame du Rosaire de cette 
ville.

Le mariage de Mlle Laurette 
Languérand, de cette ville, fille de 
M. Hyacinthe Languérand, déceae, 
et de Mme Languérand, de Saint- 
Barnabé, à M. Horace Bachand, 
fils de M et Mme Domina Bachand, 
de cette ville, aura lieu dans 1 inti­
mité en la chapelle de la cathé­
drale de Saint-Hyacinthe, le sa­
medi, 9 mai. Pas de faire-pan.

IT.mil
Faq uct t

En fin de semaine, M. et Mme 
notaire P.-K. L’Heureux recevaient 
Mme notaire L.-A. L’Heureux, de 
Sorel, et ses fillettes, Jeannine, 
Odette et Josée.

M et Mme Roméo PloufTe sont 
les heureux parents d'un fils, bap­
tisé en notre église, sous les pré­
nom.’ île; Joseph, Jean - Charles. 
Bertrand. Parrain et marraine: M. 
et Mme Charles laingelier, (Hermi­
ne PloulTe), oncle et tante de l'en­
fant Portoufu. Mlle Denise PloulTe, 
soeur du bébé.

-On annonce pour samedi, 25 
avril, le mariage de Mlle Adrienne 
1 .amoureux, de cette localité, fille 
majeure de M et Mme Joseph Lu- 
moureux, de St Judo également, a 
M. Alfred (lueitm, de St Hyacin­
the. fils majeur de M. et Muio Jo­
seph Guertin, de St-llyaclnihe.

mois c François l 
la 1 unoiic.

Omet Boi 
d Antoinette

tame

60 ans epoux
et mar

C HRIS l ROI
Ba p têtues

Mai le 1 Vi reli
Mn. hell Joseph M

te courrier 4e Mathilda 1 uge reel mai
Lucien DauphRECEPTION

Mlle Fabienne Chulifuux rece­
vait à l’heure du thé, vendredi 
dernier. Les invitées étaient: Mmes 
A.P. Musgrave, R.N. Ripley, E. G 
Foote, Mc Charles, W. Waters, 
Grobb, John P. Loosemore, J. P 
Robb, Blakcy, E Love, Paul La- 
framboise, R. G. Davidson, J. J 
Egan, W.K.L. Anderson, J. Myers 
J.-E Côté, P. Payan, Mlles Dolan 
Rutiler ford, McCulloch.

t Fauleu et Ger
marne AllardMan agi

M. SuzanneFiltre
I éo|K»ldBeaudry Desmt l.ucil

Sévigny Jean netl
t hiamin’Alban Bu jold t FlorenceAvez-vous besoin d'un conseil 

sur lu mode de ce printemps, la 
redccoration de votre logis, le ra­
jeunissement d'une robe usagoe. le 
caractère de votre ami par son 
écriture, votre avenir par votre 
horoscope, écrivez à TANTE ODI­
LE. du Courrier de Saint-Hyacin­
the. 974, rue Roy. apt. 7. Montreal, 
qui vous répondra a titre gracieux 
duns ses colonne:», dans notre Jour­
nal. Par contre, si vous prêterez 
une lettre personnelle, chez vous, 
que vous serez seul a lire, laites 
accompagner votre demunde de 25 
sous e! d une enveloppe timbreo de 
3 sous.

t Mat Ella S
Marie M M ragronome remercia l'assem­

blée en encourageant grandement 
la culture de la betterave à sucre,
(pii apporte la prospérité et amé­
liore le sol.

Avril, 11.— Entre Roger 
Casgrain et Irene Comcau.

Avril, 18— Entre Norbert 
Bujold et Anne-Marie Martin.

Avril, 18.— Entre Louis- 
Edouard Fréchette ci Ré jean ne 
Brodeur.

Avril, 21.— Entre Noci Ca­
sa va ni el Eveline Pelletier. 
Sépultures

Avril, 1 L— Hélène Sylvestre 
70 ans, fille d’Albert Sylvestre 
et de Denise Fa u her t.

mupi
tard Fontaine

t de Noella Fiant
DEPLACEMENTS

—M. et Mme Gustave Grenier, 
M. et Mme Laliberté, de Plessis- 
ville, étaient de passage à Saint- 
Hyacinthe vendredi dernier.

—M. et Mme Victor Chabot 
étaient à Montréal samedi pour as­
sister au mariage Daltné-Lazure.

—M. et Mme Jules Laframboise, 
Mme Jean Lucas, Mlle Marcelle 
Chalifoux se sont rendus à Mont­
réal mercredi dernier pour visiter 
le Salon du Printemps à la Ga­
lerie des Arts.

—M. Jacques Guilbert, de Mont­
réal. était de passage U Saint-Hya­
cinthe ces jours derniers l’invitée 
de sa soeur, Mme Jean Morin.

—Mlle Berthe Pothier, de Mont­
réal. était en fin de semaine l’in­
vitée de Mme Jean Lucas.

—M. et Mme Jean Lincourt, de 
Coaticook, ont passé la fin de se­
maine chez M. et Mme Edmond 
Leblanc.

—Mme Emerson Fee, de Mont­
réal, est à Saint-Hyacinthe pour 
quelques jours.

—Mme Frank Doucet est partie 
pour Hartford, Connecticut, où elle 
passera quelque temps chez sa 
mère, Mme Dionne.

—M. et Mme Rénald Poulin, de 
Saint - Hyacinthe, Mme Eugène 
Poulin, Mme Angéline Moiigrain,

tor Fiant l A lie Mc nard

Vo tr les sortirs d'uprès-rmdi, void 
ini • U\guni costume tailleur p%*tê par 

I \ > SOU11.1(.\, idotle de cinéma. 
Il est en luiruige léger noir, avec em* 
piccemetr rouge tin corsage et garni» 
turc de bouton\ de fantaisie en cui­
vre. 1 tiras ant et original, n'cêtoë

mm
SPECIAL: HOROSCOPE de 1942

pour vous personnellement, 2b sous 
Envoyez la date de votre naissan-

TlST.llûHli

g* ur; plus de doublures de la.1- 
m* sou s les garnit ires de four­
rure, p us de bord, excédant 2

veut d Caroline

Avril, 14— Jean Bergeron, 
78 ans ans 1 1 mois, époux de 
Eva Dupont.

Avril. 14.— Denis Legendre,
I mois, fils de Benoît Legendre 
et de Florida Côté.«MW •

Avril, 16.— Axilda Bour­
geois, 69 ans 4 mois, épouse 
d’Isidore Fontaine.

QUESTION: Soruii-c© trop voui
demunder do nie lairo savoir mon 
caraclère. nie* couleur* ol mon 
horoscope. Aussi celui do mon ami. 
Veuillez s.v.p. ne pas mentionner 
le* dale* de naissance dans le 
courrier si possible. JEANNE.

pouces de largeur. Pour l& tail­
le 16, la longueur maximum du 
manteau *ora: 42 pouces pour 
le manteau droit, 43 pouces 
pour le manteau ajusté; l’am­
pleur maximum, pour cette mê­
me taille, sera 60 pouces pour 
le manteau droit, 70 pouces 
pour le manteau ajusté.

LES ROBES
Pour la taille 16, les manches 

de robes ne dépasseront pas 14 
pouces de largeur. Adieu, cap 
puchons. châles, écharpes». Ju­
lies ou doubles jupes et labliers 
qui accompagnaient les robes! 
Seront aussi retranchés las 
bords et lc*a ceintures do plu* 
de 2 pouces de largeur. Pour le. 
taille 16, la longueur maximum 
d’une robe sera 43 pouces «t 
l’ampleur maximum, 78 pouces, 
dans les tissus de rayon et di 
coton; 75 pouces pour les robes 
de laine pesant moins de 9 on­
ces et 64 pouces pour celles ds 
plus de 6 onces.

ROBES DU SOIR
Les robes du soir seront aus­

si soumises à ces restrictions. 
Elles ne porteront plus de dou­
bles jupes ni do tabliers. Los 
robes de laine disparaîtront 
aussi. Plus de capuchons, plus 
de ceintures dépio^nut 2 pouces 
de largeur. Len robes de tissu 
non transparent no devront 
plus être accompagnées de lu- 
pons. Pour la taille 16, la lon­
gueur maximum d’une lobe du 
soir sera 59 pouces et l'am­
pleur maximum pour toutes le* 
tail es, H4 pouces. 
PANTALONS T BLOUSES
Aux pantalons l’on retran­

chera les revers, poches simu­
lées et ceintures. La longueur 
maximum des pantalons sera 
44 1-2 pouces sans couture et 19 
pouces au bas.

Aux blouses, l'on soustraira 
également les capuchors, la* 
écharpes; une seule poche si­
mulée sera admise. Pour 1* 
taille 32. une blouse ne devra 
pas excéder 22 pouces ds !**• 
gc ur.

V ET EM EN TS D'EN F AN T S
Les mêmes restrictions 

nérales s’appliquent à la ga^ 
de-robe des enfants et cela,, c 
proportion des différents »£ 
Avec les manteaux d enfant*,
ne seront plus Porté* P" 
talons ou jambières pour le*
tailles 10 à 16. Plus de capu­
chons avec 1rs manteaux de 
laine, plus de capuchons aveo 
1rs hnbi^ de jeu. P us de cha­
peaux ni de casquettes avec IM 
manteaux.

Pour plus de 300 
Recettes Gratuites
e " "

Ecrivez à:
Poudre â Pâte “Magic” 
Fraser Ave.. Toronto

REPONSE S.V.I envoyez vos 
lettres à Montréal, chez moi et non 
aux bureaux du Courrier. Vous re­
cevrez ainsi une réponse plus vite. 
Par chance, vous pouvez pusser 
tout de suite. Que d’orgueil! et pas 
mal de vanité! Grand ainour des 
belles choses, surtout de celles qui 
brillent. Un trop grand amour de 
la pacotille. Esprit large. Coeur 
franc. 4 et 1 sont vos chiffres chan­
ceux. Le dimanche vous est favo­
rable et orange et or sont vos tein­
tes chanceuses. Votre ami est de 
caractère complexe. De nature a*- 
tistique, rêveuse, 11 est aussi chan-| 
géant. 5 et 3 sont ses couleurs 
chanceuses et la teinte pourpre lui I 
esc favorable. Ix? jeudi est son joui 
chanceux. Bienvenue

*o a LU*I ABDICATION 
CAN AUII NN F

Reddy Kilowatt dit:
“Votre

ÉLECTRIQUE
omise du temps

et de

NO U VDA UTJ 
LITTÉRAIRE

Tinez Iq rognon d’un jeune 
ut, dénerve? 1< lî. escaiopez-lc 
Un;ca pas trop minces. Sautez- 
1 beurre vif en le tenant vert- 

égouttez-D sur un tamis pour 
i le sang qui a une odeur a'.oa- 
; * échappe. Avant, vous avez 
ïî*ré la amice ideîaiae : mettez

LA CLANDESTINE. par Roger 
Vcrcel. Albin Michel éditeur, 
Paris 1941. Roger Vercel a obtenu 
le prix Concourt 1934 avec son 
roman ’’CAPITAINE CONAN”. 
Distributeur pour le Canada : 
Librairie Pony, 554 est, rue Ste- 
Catherine, Montréal.

eco
Ml, de l’échalote et du laurier «avoir que tous ces QUESTION: Voulez-vous ms dire

mon caractère, mes chiffres chan­
ceux et la signification des nom* 
que je vous envoie. Y. L DE ST argenLes rogons sautés 

sorti toujours déli­

cieux. Essayez la 

recette que nous 
donnons dans la 

cuisine du jour ; 

cKc est facile a 

réussir. Servez sur 

canapés, si vous le 

désirez.

"Puissant écrivain, robuste con­
teur, magicien de révocation* Ro­
ger Vercel est aujourd’hui l’un des 
maîtres incontestés de la littéra­
ture maritime française.

Son dernier ouvrage, "LA CLAN

REPONSE: Votre écriture vous
donne un caractère très matériel, 
peu d’activité intellectuelle mais 
toutes les qualités qui font une 
bonne ménagère Vos chiffres 
chanceux sont 2, 6, et 9 Avec les 
personnes du sexe opposé, votre 
horoscope dit que voua êtes ar­
dente et impulsive. Votre poids 
normal est de 110 livres. YOLAN­
DE: Je n’ai pas la signification. 
FRANÇOISE: elles sont serviables 
car elles ont beaucoup de coeur. 
GISELE: je ne l’ai pas. MARIEL* 
LE: comme les Marie, lisez dans 
la réponse de votre amie plus 
haut. MADELEINE: elles sont In­
telligentes et d’imagination forte. 
COLOMBE: Blanche. JACQUES:
brave. ARMAND: intelligence très 
lente. EDGAR: observateurs et cri­
tiques: LORENZO: vaillant GE-

DEST1NK”, paru en France au 
cours de 1941, associe, en trois 
récits empoignants et profondé­
ment humains, le drame éternel 
de la mer et celui qui se déroule 
dans les coeurs tourmentés des
filles ardentes et belles de la côte 
ou des hardis marins.

“Quand vous utilisez votre four électrique, il n’y a plus à 
tâtonner, ni à surveiller la cuisson des aliments. Sa cha­
leur parfaitement réglée vous permet de vous occuper 
d’autres choses ... et vous libère meme pour des sorties. 
Et en même temps, il économise du combustible en four­
nissant le degré précis de chaleur qu il vous faut, pour la 
durée exacte que vous désirez.”

Il faut lire cette oeuvre, si 
riche de dessous psychologiques, 
d’une vie palpitante et de la par­
faite connaissance de celle héroï­
que des êtres, femmes et hommes, 
quelle peint avec amour.”

Un volume de 260 pages, format
bibliothèque.
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ceptlon du mied, ont une saveur su­
crée inférieure à celle du sucre gra­
nulé. SI l’on n’est pas satisfait, on 
pourra ajouter de ces sirops on na­
ture. Qu’on n’oublie pas cependant 
que l’usage immodéré du sucre cau­
se l’obésité, et entraîne des Jc^or- 
dres graves.

Une des premières choses à sur­
veiller pour économiser le sucre, 
c’est de prendre quelques secondes 
de plus pour le faire dissoudre dams 
les tasses de thé ou de café. Dans 
bien des cas, on économiserait par 
jour une once et demie à deux on­
ces de sucre, ce qui serait appré­
ciable par le temps qui court. Sur­
veillez aussi les journaux, les revues 
et vous y trouverez nombre de re­
cettes spécialement préparées en 
vue d’économiser le sucre.

L’Initiative de la femme cana­
dienne française mise au service

TANTE ODILE
Saviez-vous:

. . . qu’il n’est pas besoin d’arroser les rôtis 
dans votre four électrique?
. . . que vous pouvez effectuer une grande 
partie de la cuisson en utilisant la chaleur 
conservée par le four après avoir coupé le 
courant?
. . . que les viandes sont généralement pla­
cées dans le bas du four; le pâtisseries et 
les desserts, dans le haut>

OE L'AIDE OPPORTUNE POUR LES
MÉNAGÈRES CANADIENNES

Une Nouvelle Brochure Utile
Économiser le SUCRE! St-Simon Comment

Contient 55 excellentes recettes et su g
gestions éprouvées qui vous aideron 
à ménager votre allocation de sucre
Envers al éiiqttHU. d tr******
OLTU posul* o* mr--------^
adresse et demandes — 
pour économiser le sucre1 
TOu« demande ta Service de l'Eco­
nomie Domestique. Département 
t G TV Canada Starch Cs. Ltd., 
casier postal 129. Montréal.

Mlle Simon*' Dupré mi promena­
» dans su famille? b St-î/Mils.
__Mlle Simone I^afrenlôre do
ontréal pnHso quoique» Jours dans

-Recettes«lisez de
argent en descendant M Joan-MurU? itacine ue moih- 

réni mi promenade dans sa famille 
récemment.

—-M et Mme H. Desnovers d’A- 
beroorn en promenade chez Mme 
Victor Cusson.
_Mlle Antoinette Lefebvre, G.M.

de Saint-Hyndnthe pafese la fin de 
Kcmalne chez son père M. Hormis- 
dan Lefebvre.

Quand rouiRedJy dit 
pouvez mettre le entier 
au four et W cuire d’un seul 
coup—voua économiserez de 
l'électricité."

$ 1.50
Moclarna. à l'éprouva du 
fau. Location Iras favo- 
rabla. Ecrivez pour ran- 
seignemanls. à FORD HO­
TELS, MontréaL

"AtPAKTIMANT À CiUX QU’IUt UMT

souTHERn cnnnon POUIERm.ho tels
LE SIROP LimiTËDcompnnvCROWN BRAND

ëal-toronto



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE

MUtielleA
eh raccourci
Prochain manage

On annonce pour le 25 avril, à 
Saint-Jude. le mariage de M. Al­
fred Guertin. de Saint-Hyacinthe, 
à Mlle Adrien ne Lamoureux. fille

La R. S. Vanasse 
décédée à 67 ans 
à l’Hotel-Dieu

L actif total de la “Mutuelle M. Lévi Chabotte

' n ” atteint aujourd’hui
décédé mardi, à
I Ve de 86 ans

La K. S. Eniélitt Vauasse, des 
Soeurs de la Charité de cette ville, 
est décédée mardi dernier A l’HA-

le chiffre de $2.665.836.26
de M. et Mme Joseph Lamoureux. tel-Dieu, A l'Age de 07 ans. La de

funte comptait 41 ans de 
gieuse. Elle était originaire

de Saint-Jude. | funte comptait 44 ans de vie rell- pJlpffp Hp cpnt
Ire de Saint- 1 incite

ans décédée àUn fils David d’Yamaska. tille de Désiré
M. et Mme Lionel Bernard, (Fer- Variasse et d’Emélie Parent,, 

nande Laflamme), de Saint-Pie, funérailles ont eu lieu vendredi 
annoncent la iiaissance d'un hls, dernier. Le service funèbrt* nil 
qui a reçu au baptême les noms de chanté par M. l’ahhé A. Lavai!****. 
Joseph-Kayinond-Andre. Parrain et aumônier de l*H«‘«tel-Dieu. Au 
marraine, M. Théophile Dufresne ; choeur, on remarquait les prêtres 
et Mme A. Latiarnme, grand’mère j de la retraite Saint-Bernard. Dan.-

iifl nef, on remarquait, outre une
délégation formée de religieuses de 
cette ville, la ILS. Azélie La rivière, 
nièce de la défunte, la ILS. Cor-

M. Lévi Chabotte est décédé mar- 
|,jl ii son domicile, 2715, rue Des­

------------ saulles. A l’Age de 86 ans. Il était
veuf, en secondes noces d’Albina 

En marge du dernier bilan de Bundle, outre un nis adoptif, M.
la compagnie, au 31 décem- All)ert
bre 1941.— M. T.-À. Saint-

La Providence

Bundle, de Springfield. 
Ma»., le défunt laisse un frère et 

. deux soeurs: M. l’abbé Hilaire Cha-
Germain, de cette ville, réélu butte, retiré au monastère du Pré­
directeur-gérant de b coin- deux Suus Je cette ville; Mme*.An

pagnie.

de l'enfant

Service funèbre
Un service funèbre sera change

La Jk*î ite Jacqueline Touehette. 
7 ans. tille de M. et Mme A. Tou- 
chef te, de La Providence, est dé­
cédée ces Jours derniers. Outre ses 
parent-, la défunte laisse un frère,

présentement 
•e actif dans

|dré Kodier. (Rosalie), et Jean- 
Baptiste Clou tier, (Elisa). Salut­

------------ Itirnabé. Les funérailles ont eu lieu
Comme par le passé, la coinpa- ,luntin en la paroisse de Notre 

gnie d'assurance Mutuelle du Com- i ijime-du-Rosalre. sous la 
merce. contre l'incendie, continue ia maison Antoine Bienvenue

Les jeunes de
Saint-Denis
s’instruisent

VENDREDI 24 AVph

Mme F. Bergeron 
décédée lundi à
l’âge de 80 ans

Pour la fête 
de M. le Curé de
Saint-Liboiare

Mme Ferdinand Bergeron, née ' Saint-Liliolre, 23, i>.\;c

Ils visitent à Beloeil rétablisse­
ment de la à Saint-
Hyacinthe l’Ecole de Laiterie 
et la Métairie.

Adeline Proulx, est décédée lundi A ! , A l'occasion de la , 
Salnt-Ilyacintbe-le-Confesseur, à ‘ Oiner Beauruguril, (.UJ! ^ 
l'Age avancé de 80 aïs et 5 mui>. I l,1,r°i‘vS(\ élèves du ^eves du <i 4
Outre son époux, la défunte laisse erganlsêrviu1'*11 *
u nfils et deux tilles: M. Armand !;',nn(‘ur une s«»inV 
Bergeron, Salnt-Hyuclnthe-le-Oon- m,*ivn*di I soîo de 
fesscur ; la R.S. Saint-Ferdinand, V!mnt,; !*ar Mll«' Marie Mèatr*w

sa marche dans la voie du progrès. Knrg 
Son dernier bilan ne le cède en 
rien aux précédents. Ce bilan, au \
31 décembre 1941, accuse des suc

dans la chapelle du Monastère du délia Brault, des Soeurs de la ( ha- ^mlré. Son père est 
Précieux-Sang, de cette ville, lun- ] rité de l'Hôpital Général, Montreal, 0UtrtMnei\ en servie 
di. 27 avril, a 6 tires du matin,‘ainsi que quelques parent- et le per- j arIn£,. canadienne. Les funérailles cès qui lui font honneur. Fondée à 
pour le repos de l'âme de M. Lévi sonnel de ITIÔtel-Dieu. curent lieu en la paroisse du Pré- Saint-Hyacinthe en 1907, la compa-

:-o-

pour le repos 
Chabotte, bienfaiteur de la Com­
munauté et frère de M. l'abbé Hl- 
iaire Chabotte, retiré a la “Maison- 
Blanche' du Précieux-Sang.

-o:

Un tils
M. et Mme Albert Poitras, de 

Koxton Falls, sont les heureux pa­
rents d'un fils, baptise Joseph- 
Roger-Fernand - Normand. Parrain 
et marraine, M. et Mme Roger 
Richard, oncle et tante de l'enfant.

Le concert de
Marieville a

Feu Mme L Lebrun
Mme Ernest Lebrun, nee Rose* 

Anna Lapierre, est décédee a 
Montréal vendredi dernier, à l'âge 
de 59 ans. Les funérailles eurent 
lieu lundi, à Saint-Pie.

lieu samedi

cieux-S:mg de La Providence, sous 
la direction de la maison l’bald 
Lu lime, l'abbé Eucher-A. Martel, 
curé de la paroisse, chantant le ser­
vice funèbre. L«* deuil était conduit 
par le frère de la défunte et son 
oncle, M. N. Aubertln. Los porteurs 
étaient MM. Gaston Touehette, Yves 
Archambault, André Gauvreau. 
Pierre Campbell, Jean-Marie Leduc 
et Robert Lalonde.

------------ :*o- :-------------

A l’hôpital
M Joseph Bernard, de Saint-Do­

minique, fait un séjour à l'Hôpital 
Saint-Chai ies de cette ville, a la 
suite d'une intervention chirurgi­
cale.

Un HU
M. et Mme Romeo Ploufïe, de 

Saint-Jude, sont les heureux pa­
rents d'un tils, baptise Joseph-J ean- 
Charles-Bernard. Parrain et mar­
raine, M. et Mme Charles Lange- 
lier, oncle et tante de l'enfant.

L’Union Musicale de Marieville 
et l’Association Chorale s’u­
nissent pour donner à la po­
pulation une soirée de pre­
mier ordre.— Détail du pro­
gramme.

La formation

gnie est aujourd'hui l’une des plus- 
puissantes au Canada, dans soxi 
domaine propre.

D’après son dernier bilan, l’actif 
total de la Mutuelle du Commerce 
atteint le chitfre de $2.665.836.26, 
comparativement à $2.501.197.09 
l’année précédente, soit pour 1941 
une augmentation nette de $164.­
639.17. Si l’on ajoute à l’actif la 
garantie additionnelle envers les 
assurés, représentée par les billets 
de dépôt non cotisés, on arrive au 
total imposant de $4.153.510.70.

L'argent des
rebuts reste

du C. P. C. à

Prochain manage
On annonce pour Je 27 avril, à 

Saint-Nazaire d'Acton, le mariage 
de M. René Savoie, fils de M. et 
Mme Pierre Savoie, de Sainte- 
Hélène, a Mlle Alice Lépine, de 
Saint-Nazaire.

Naissances
A Saint-Liboire: Ma rie-Thérèse- 

Alice, fille de M. et Mme Albani 
Rivard, (Alice Martel) ; Joseph- 
Gilles, fils de M. et Mme Raoul 
Ménard, (Madeleine Larivière); Ber- 
the-Jeannine, fille de M. et Mme 
Donat Côté.

Une fille
M. et Mme Ovila Deslandes, (Flo­

rida Perron), de Saint-Théodore 
d’Acton, annoncent la naissance 
dune fille, baptisée Marie-Ida-Mo­
nique. Parrain et marraine, M. 
Charles-Aimé Deslandes, frère de 
l'enfant, et Mile Ida Poirier.

Marieville, 22, (Spéciale)
C'est samedi. 25 avril, qu’aura 

lieu le concert de l'Union Musi­
cale et de l'Association Chorale ae 
Marieville. au Théâtre National. 

Programme, lere partie:
1— Ouverture; “Extempore”. Al.

Haye*.
2— Valse de concert. “Dolorès’’,

E. Waldieufel.
3— a) Air principal de la sym­

phonie “Finlandia”, J. Sibelius: arr. 
E. De Lamaler.

b) Andante 'Calm as the Night’’. 
Carl Bohm op. 326. Soliste: M. A. 
Frechette, cornettiste.

4— Solo de violon: “La Folia”,
Corelli. M. Lionel Renaud, des 
Concerts Symphoniques de Mont­
réal: au piano d’accompagnement:
M. Roger Pépin.

5— Sélection: “Victor Herbert Fa­
vorites", Viclor Herbert.

Soliste: M. R. Ostiguy, barytôn.
6— Mélodie: "The End of a per­

fect Day”, C. Jacobs-Bond.
Soliste. M.

N. P. Trombone.

8.-Hycicinthe
Le Comité de Protection Civile,

Le passif dautre part s’établit à 
$619.492.61, à la fin de l’année 1941, 
soit $184.850.07 de plus qu’au 31 
décembre 1940. Pour l’ensemble 
des affaires de l’année, le surplus 
de l’actif sur le passif est de $2.046 - 
554.55. Dans le tableau du passif,

à S.-Hyacinthe

Saint-Denis, 23, D.N.C 
Les élèves du cours moyen de 

l'Ecole d'Agriculture de Saint- 
Rémi de Napierville, ainsi que les 

U élèves de l'Ecole d'Agriculture de
* lr,M ° 1 Saint-Denis-sur-Richelieu, ont visité 

jeudi dernier l’établissement de la 
Canadian Industries Limited, à 
Beloeil, l’Ecole de Laiterie de la 
province, à Saint-Hyacinthe, et la 
Métairie Sainte-Elisabeth, à Saint- 
Joseph-sur-Yamaska.

A Beloeil, les visiteurs furent 
reçus par M. Dansereau, technicien 
de la Canadian Industries Limited. 
Après avoir fait le tour de l’éta­
blissement. un banquet leur fut 
servi dans la salle des banquets 
de la C.I.L. Le R. F. C.-E. Desor­
meaux, C.S.V., directeur de l’Ecole 
de Saint-Denis, remercia les repré­
sentants de la compagnie M. H. 
Messier, président des élèves de la

I * • « • ' * •••* ' ------ - ' - ...... .......................... .... -, m 1

(Médérise). supérieure générale | 1 v,‘s. Bousquet, <,rate 
des Soeurs «1»* Sainte-Marthe; Mme l! 1 u dresse.
Ovide Dufault. (Rose-Anna), «le ;

l-lfc* üt. cl^ 
fut intervcette ville. Trois soeurs lui suivi !'*e l'ai Mil*- Rolande i4J? 

vent également : Mmes veuve Louis ’ ',a,,IU‘ Sl|diiiu', Ruyinondi» (wj 
Cloutier; veuve Joseph Lu lancet te. ; 1 et mm
Montréal; Mlle Elisabeth Proulx, rî Laplunh. 71
Saint-Hyacinthe. Les funérailles 
ont eu lieu mercredi A la cathédrale, 
sous la direct ion de la maison Jos. 
Bertrand Knrg. Les porteurs étalent 
MM. Ferdinand. Paul. Ovide et Ro­
saire Dufault, Laurnt Bergeron et 
Marcel La perle.

------------ •-<*- :-------------

compter h* Idante.
nombreux ti*un*j 

peuplaient un cola du 
I.e matin inéim* «]a î,.

élèves chantèrent li
nl>ée de "Marzo*

* inosse h<t\

PETITES ANNONCES

La fête du
l

A VENDRE: Epicene-res** 
située dans le Bourg-J0;. gl. 
clientèle. Cause : dépan * | 
ville. Pour tous ren*^ *1 
s'adresser a M. Gérard 
rue Nelson. :• 84 ' j
_____________ ‘Si

m

A VENDRE: CamionTîT*' 
Luxe, 1938. Capacité: "

Le produit de la récupération même Ecole, porto également la
est distribué, dans une pro- P;'r“le M Rondeau agent de la 

. , ’ \ . C.I.L., maire de Saint-Rémi et pré*
portion de 75 pour cent et (JU comté, et M. Dansereau, par-
plus, aux diverses oeuvres de îèrent ensuite.
guerre organisées chez nous. A l'Ecole de Laiterie, les élèves

furent les hôtes de M. S.-J. Cha-
------------- gnon, directeur de l’Ecole. Ils visi-

Ic travail de récupération de« tèrent l’étable, où logent 60 vaches 
rendu nécessaire par la laitières, une trentaine de taures 

se poursuit à Saint-IIyacin- une quinzaine de veaux. M

Patronage
4

ULt W
En très bonne condition Si^

| à M. Paul Houle, Saint- 
Sud.

A LOUER: Appartement „ 
i pièces, chauffées. Chambre fcî

TA l’occasion delà fête du supé- ^
rieur, le R.P. Gaston Pont- Anne, s-Hvacr ihe 
briand, il y aura programme

lu
A VENDRE:spécial dimanche prochain et loue Marque Bélanger, slhf

rebuts,
guerre,

mardi soir.
il faut tenir compte d'une réserve the «le façon fort active, et donne | Chagnon donna volontiers d inté- 
pour taxes, non admises encore, des résultats satisfaisants. M. Vie- ressants renseignements. Il mit 
s’élevant à $99.870.63, t«*r Hébert est président «lu Comité même les connaissances des élèves

. • « J 1 * M M A ■ ■ ft • A A fta t A • * _ ^ a a «ft A AB A a a M

a Mme Al ban t-Jcaudoin, 
Rosalie, P.Q

la

n # |de Récuîtératlon. cependant «pie Mc | a l’épreuve, en leur exposant qua
Possédant une charte fédérale. V, 1 . 1 . f „ tro varhM on loc invitant n ron-4 .. . - I'hilipiK* Pothier y assume les folie- «c >-acnes et en les invitant a ren-Mutuelle du Commerce offre a \ 1 *de secrétaire. En marge de dre leurs jugements. MM. Dufort

que préside M. Raymond ses assurés^ de l^urance^ prime ^ campûgne, Me Pothier nous dé et Michon, de Saint-Denis, ainsi
Gendron, a choisi les chefs 
de ses divers groupes.

Le Comité de Protection Civile, 
forme à Saint-Hyacinthe à la de­
mande des autorités fédérales, afin 
de préparer les citoyens à se pro­
téger dans tous les cas possibles 
d’alerte résultant de la guerre qui 
se poursuit, continue activement 
son recrutement. A une réunion te­
nue ces jours derniers, le Comité, 
que préside M. Raymond Gen­
dron, de la compagnie de télé­
phone Bell, a choisi les chefs des 
groupes qui composent sa force 
active. Ce sont: le chef de police 
Lucien Girard et M. J.-P. Lazure. 
gardes de la défense civile; le Dr 
Hervé Gagnon, équipes mobiles de

fixe, ou en vertu du système mu­
tuel, au choix. En plus de rassu­

rant it inurdi que lt* public est A ! que MM. Poupart et Riendeau. de

A l’occasion de la fête du R. P. 
Gaston Pontbriand, supérieur du 
Patronage Saint-Vincent • de - Paul 
de Saint-Hyacinthe, les jeunes, en 
collaboration avec les RR. FF. de 
la maison, ont préparé pour di-

OFFRE TRES AVANTAGEAI
P' or ur c-upl-' ,,n.s enfant Pcd 
renseignement .-'ad à 1705. rj 
Girouard. -

certains égards sous une fausse Saint-Rémi, furent les meilleurs mnnc^L' P*ochnm un 
rance-Ieu. elle s’occupe d'assurance-1 1' ( Je 1Vni. juges. u* jeunes ^ rendirent en- sPécial- c*uo nou!. pu^,ions ci-ap,rè:i:
automobile et d.; f «nüe.^EUe^a IgSTlu ven- suite à la porcherie, dite Station » A.M.-Grand-messe ^en­

te (les rebuts. D'aucuns croient que alimentaire fédérale, où M. Desro- nelle- Les Anciens seiun capital autorisé de $500.000.,

ON DEMANDE
pour bureau chu 
de Montréal 
ments, s’adresser 
thier, 1900, ris- 
Hyacinthe

une jeune £ 
> un presbytè 
: lous renseiga 
a M J.-0. Gl 
Morison, Sia 

II
dont $250.000., souscrits, et $212.040.,
payés. Son dépôt au gouvernement 
atteint aujourd’hui le chiffre impo­
sant de $1.136.743.33.

cet argent est adressé au gouver- siers. neur.

La Mutuelle du Commerce

attaché à l'Ecole de Laiterie, !
nenient fédéral, et qu’il n’en- reste expliqua le but de la Station: pré- 9 hres 15—Souhaits de fête au R
rien A Saint-IIyaeinthe. Cela est parer les porcs que les cultivateurs P. Supérieur,
absolument faux. Le produit de la y mènent, pour le classement à 9 hres 30—Déjeuner au

ap- vente «les rebuts reste entièrement l’enregistrement supérieur, pour le au-rang” du Cercle.

Propriété dim 
système ce chad

A VENDRE:
centre de la vill* 
fage, en bon c dre, 23 pièces, tri 

“Reste- i avantageuse p .; louer des cid 
bres ou pour u ;uson de ptesa

partient à des Canadiens. Elle est dans notre ville, où on le distribue, marché, afin de se rendre compte jq hres_Réunion générale des 1 Aussi, quelque, pr prittes «
administrée par eux, et tout son , dans une proi»ortion de 75 pour j du coût de revient de chaque livre Anciens. On rappelle qu’ils doivent merciales. tif
actif est placé dans des entreprises cent «*t plus, aux diverses oeuvres de porc. Vint la visite de la Frc 
canadiennes. Son conseil d’adminis- «le guerre: La Croix Rouge, le magerie. Les élèves apprirent com-
tration se compose de MM. Alfred Corps Féminin de l’Armée, les Ilut- ment se fabriquaient les différents 
Leduc, président; Irénée Auclaire tes de Guerre des Chevaliers de Co- fromages: Canadien. Chalder.
et J.-E. Phaneuf. C. R., vice-prési- loinb, etc. Ce qui reste défraye les Chambly. Gruyère, etc. Au cours 
dents; T.-A. Saint-Germain, direc- dépenses d’administration: embal- du goûter qui fut servi, le R. F

secouristes, service ambulancier et 
B. N. Ladouceur, j p0Stc fjc premiers secours; M. René

Richer, équipes de déblayeurs et
7— Intermezzo: “Le Mariage de de réfection, équipes de désinfec-

la rose”. Léon Tessel. tion et services essentiels; le Dr
8— Marche: "The New Colonial”, Simard et Me Guy Morin, services

teur-gérant ; l’hon. Jacob Nicol, 
l'hon. Es.-L. Patenaudc. MM. René 
Morin, notaire, et L. Saint-Ger­
main. directeurs. M. Lucien - C. 
Vallée, de Saint-Hyacinthe, assume 
les fonctions d’assistant-gérant de 
la compagnie.

Noc-
Tanguay-Huard

Mlle Gracia Huarù, fille de M. 
et Mme Ainédée Huard, de cette 
ville, épousera le 12 mai prochain, 
en la paroisse de Notre-Dame-du- 
Rosaire, M. Gérard Tanguay, fils 
de M. et Mme Wilfrid Tanguay, 
également de cette ville. La céré

R.B. Hall.
Programme. 2e partie

PARTIE VOCALE 
Piano: M. Arm. Pellerin:

turne, Chopin.
1— Danse Hongroise. J. Brahms.
2— Fantaisie Russe. Léon Portnoff.
3— Extrait de l’Opéra "Carmen ”, 

"Habanera”, Bixel.
Soliste: Mlle Carmen Thébcr-

ge. membre de la chorale.
4— Sonate à la Lune, L. Van Bec-

:-o-

monie nuptiale se déroulera dans fi'oven-
l’intimité.

Naissance
M. et Mme Alphérie Paul, (Thé­

rèse Bibeau), de Saint-Eugène de 
Grantham, sont les heureux pa­
rents d’une fille, baptisée Marie- 
Céline-Lucile. Parrain et marraine, 
M. et Mme Bruno Bibeau, grands- 
parents de l’enfant.

5—Adieu. 3e étude, op. 10.
pin.

Cho-

auxiliaires; le chef Girard et le 
sous-chef Adrien Malo. lutte con­
tre l’incendie; le chef Girard, ser­
vice de police; le chef Girard et 
M. Lazure, colonne mobile; le Dr 
Gagnon, services médicaux; le 
chef Girard, directeur de police et 
directeur des incendies: M. Richer, 
directeur des services essentiels; 
les Drs Gagnon, Guy Pothier et 
Léo Benoit, postes d’évacuation; 
le chef Girard, circulation, évacua­
tion, défense civile, extinction des 
lumières, vigies locales, maintien 
de la loi et de l’ordre, sabotage 
cinquième colonne; le sous-chef

M. Joseph Morin 
meurt à 70 ans, 
à Saint-Valérien

lage. camionnage, etc. En passant. 
Me Pothier tient A signaler le don 
<b* 50.000 lbs «le fonte, fait au co­
mité* par la Got hum Hosiery Com* 

juiny. de cette ville. Il demande 
aussi aux citoyens «le ne pas con­
fier leurs rebuts à n’inijiorte quel 
citoyen, mais de les remettre aux 
représentants du comité, munis 
d’une carte d’identitication signée 
par le président. Pour dis[K)Ser 
rebuts, <»n n’a qu’A téléphoner A 
l’un des numéros suivants: 576 ou 
1030.

:-o-

Saint-Valérien, 23, D.N.C.

6—“Ouvrez vos portes éternelles”, Malo. prévention des incendies et

Mariage
M. Roland Deslandes a épousé a 

Acton Vale Mlle Thérèse Provost, 
le 21 avril.

Un fils
M. et Mine Orner Desmarais, 

(Alice Seyer), de Saint - Nnzaire 
d’Acton. sont les heureux parents 
d'un fils, baptisé Joseph-Omer-An- 
dré. Parrain et marraine, M. et 
Mme Ernest Laplante, oncle et 
tante de l’enfant.

“La Rédemption”, Ch* Gounod.
7— Alleluia, Oratorio “Le Messie”,

G.E. Haendel.
8— Marche.— (Pour la fanfare) 

Maisonneuve", U. S. Allaire.
Composée spécialement pour le 

3e centenaire de Montréal; le trio 
est chanté à l’unisson par la cho­
rale.

9— Canada, Calixa LavalUe. 
exécutée avec l’accompagnement 
de la fanfare.

Le concert est sous la direction 
de M. Armand Renaud.

pompiers
tranchées

auxiliaires; M. Richer, 
et services essentiels,

M. Joseph Morin, de Saint-Valé- 
rien, est décédé mardi à la demeure 
«b* sa fille, Mme Lionel Racine, A 
l’Age «le 70 ans. Outre son é|K>use, 
née Arthémise Hérubé, le défunt 
laisse quatre fils et sept filles: MM. 
Adélard et Aimé Morin, de .Saint-

L’enregistrement 
des ouvriers
est obligatoire

Une tille
M. et Mme Adélard Morin, de 

Saint-Valérien, sont les heureux 
parents d’une fille, baptisée Marie- 
Yvettc-Germainc. Parrain et mar­
raine M. et Mme Gaston Savoie, 
d'Upton.

Un fils
M. et Mme Joseph Leblanc, de 

Saint-Barnabe, sont les heureux 
parents d’un fils, baptisé Jean-Guy 
Marcel-Rosario. Parrain et marrai­
ne, M. et Mme Josaphat Leclerc, de 
Saint-Bernard.

L’enregistrement «les ouvriers, «U*
.......  \-a 1. jérôme «nv Fimc-iinU • quelque catégorie qu’ils soient, «^t±L^roits^nüe,s jÜTi-iSTT^Rn.VIÏÏÏ,: •»-»«,,

Gérard-de-Magella, (Marie), et Ma- ,,ails ,Ustricl maskoutain. oct­et de leur personnel. 
Le nombreLe nombre requis pour chaque j rI kM.A tl ’ ‘ ^^giana) 'îe tAche* 01,1,11110 «“leurs, est i-on-
TV* rH “‘Tl 7VTr toutes (leux L lut. SS. Z 8a,I'île la Corn- 

Irfqiw 8 d L b‘ r Cl jVe,S’ Marl lie; Mmes A. Provost (Elvl- mlssloE «l’A.ssurnnceChOinago dont
^a.‘?Uedu?:, i‘«). Saint-Hyacinthe; Lionel Kaol- u“s bure“,,x- à Saint-Hyacinthe.

Au piano d’accompagnement. M. 
Armand Pellerin.

:-o - :

Funérailles de 
Mlle C. Simoneau

Films intéressants

à Saint-Hugues

Un fils
M. et Mme Roméo Jodoin, (Dora 

lice Cloutier), d’Upton, sont les 
heureux parents d’un fils, baptisé 
Joseph-Georges-Désiré. Parrain et 
marraine, M. et Mme Georges Jo­
doin, grands-parents de l’enfant.

Une fille
M. et Mme Albert Ferron, de 

Saint-Louis de Bonsecours, sont les 
heureux parents d’une fille, bapti­
sée Marie-Rose-Pauline. Parrain et 
marraine, M. J.-Paul Allard et 
Mlle Marie-Rose Laplume, tante de 
l’enfant, de Saint-Hyacinthe.

Saint-Hugues. 22, D.N.C.
Les funérailles de Mlle Christine 

Simoneau, décédée A l’Age de 18 
an,h ont eu lieu jeudi dernier en 
l’églU paroissiale, sous la direction 
de la maison lîbnld Lnlime, de 
Su tnt-Hyacinthe. Outre s«*s parents, 
M. et Mme Georges Simoneau. 
(Alexerla Lefebvte), la défunte 
laisse quatre frères et trois soeurs: 
MM. Jacques Simoneau. Martin. 
Eplpbane et Biaise; Mlles Eulale et 
Félicitée Simoneau; la R. S. Marie- 
Monique, (Victoire), «les Soeurs de 
Ln-Prèsentntlon-de-Marie.

électriciens. 36 pompiers auxiliai­
res et 75 messagers.

A La Providence et à Saint- 
Joseph-sur-Yamaska, sections du j Saint-Valérien. 
C.P.C., il faudra 32 personnes pour 
chaque municipalité.

Plusieurs personnes se sont en­
registrées au poste de police local.
Le Comité est en communication 
avec le Comité central à Québec 
et Ottawa. D’ici quelques semaines, 
l'équipement devrait arriver. Des 
cours de secourisme seront donnés 
à l’Hôtel de Ville par des méde­
cins de Saint-Hyacinthe et des 
secouristes instruits.

« ----------- :-o-:-----------

ne, (Hélène), Saint-Valérien; J. 
Vincent, (Marie-Anne). Saint-Liboi* 
re: Armand Marc-Aurèle, (Jeanne),

au Patronage des 
Jeunes Filles, demain

M. Exias Perron, 
de Saint-Simon, 
meurt à 78 ans

l„ lowv ,11. corps fut faite par U)ollIlWlt ) . I/Ilcuri.
M. al .6 KodrlKiiP ncoioym. eu- Slirll|). Mllt> (!razIollll ,Vr

Saint-Simon. 23, (S|>éciule)
M. Exias l»err«»n est décédé lun­

di A Saint-Simon, (Bagot), A l’Age 
«le 7S ans. Outre son épouse, née 
Malvina Gaumont, le défunt laisse 
trois tils et quatre tilles: MM. Na- 
Ikriéon Perron. Montréal; Cbarles- 
Emlle et Iltvtor, Saint-Simon; Mmes 
Georges ('harbouneau, (Malvina), 
Montréal; Joseph Uhurbouneau.

ux, ( Ro-
ré «te la paroisse, qui chanta aussi f ",’ ' \ 7V,M ““ ' rJ°Nn’ lV11*
. - - a. tes de Saint Simon, lu frère lui

p«*r «iur.s S||rvj| également: M. Paul Perron,le esrvlce funèbre. Les
étaient MM. Maurice Laperle, (1er- ^ „ 1 V V „
mal., et Constant la,perle, .loan- , "h °"*
Jilopies Gendron, Roland Lefebvre ' " 1,l*‘r. J.-u-H. 1 f-sllae pa-
et Hermann Simoneau. Parmi les '.lt‘ S."ln,-Slmon' s0,1>i '«

Naissances
A Acton Vale: Marie-Aurore-Li­

sette, fille de M. et Mme Roger 
Caty; Serge-Joseph-Alfred, fl Is de

personnes qui assistèrent aux funé­
railles, on remarquait MM. les agro­
nomes Millette et Pesroslers. 

------------ ;-o- ;-------------

Deux autres représentations ciné­
matographiques se dérouleront sa­
medi prochain nu Patronage «les 
Jeunes Filles, de cette ville, angle 
des rues Sainte-Anne et Marguerl- 
te-Ilourgeoys. La première aura lieu 
A 2 heures 30 «le l'après-midi, et 
la seconde A 8 heures «lu soir. Des 
tllms extrêmement intéressants se­
ront montres. L’entrée est gratuite 
pour tout le monde. ’

sont situés au Bureau de Poste, rue 
(il roua r«J.

Dion, C.S.V., B.S.A., professeur à 
l’Ecole df> Saint-Rémi, remercia 
les directeurs de l’Ecole de Laite­
rie. M. Michon. de Saint-Denis, 
prit aussi la parole.

Le groupe se dirigea plus tard 
vers la Métairie Sainte-Elisabeth, 
administrée par les Soeurs de la 
Charité. Dans l’étable, les jeunes 
admirèrent une vingtaine de che­
vaux. plus de 60 vaches laitières et 
une centaine de porcs.

Comme il se faisait tard, les élè­
ves des deux Ecoles de Saint- 
Denis et de Saint-Rémi partirent 
pour Saint-Denis, où ils prirent un 
succulent souper et participèrent 
à une soirée récréative.

Outre les personnes mentionnées, 
le groupe comprenait: les RR. FF. 
Jacques, C.S.V., directeur de l’Eco­
le de Saint-Rémi; Plante. C.S.V., 
aussi de Saint-Rémi: M. Lessard,
B S A., professeur à cette Ecole; 
M. l’abbé Rancourt. vicaire à Saint- 
Rémi; M. Ménard, B.S.A., agro­
nome régional; les RR. FF. Pi- 
neault et Matthieu. C. S. V., de 
Saint-Denis; M. JofTre Proulx, B.S 
A., professeur à cette Ecole; MM. 
les abbés J.-A. Lemonde. aumô­
nier de l’Hospice Saint-Louis, et 
R. Beauregard, vicaire, de Saint- 
Denis.

----------- :-o-:------------

faire tout leur possible pour y as­
sister

12 iir«*< Dîner au "Toit Pater­
nel".

2 hres P.M.—Grande partie de 
balle. Actifs et Anciens.

3 hres 30—Salut solennel. Avan­
cements aux grades.

5 hres 30 — Banquet des Anciens 
au “Château du Père Nourricier”. 
Donner son nom à M. Gérard Hou­
le. 35 contins.

>ute> sortes de ; 
sons situées dans les diverses 
tics de la ville ainsi quedes:t.:J 
de toutes • i.ir.s les parj
environnantes. S'adresser à 
Désautels, r .a Papinetil'

ici:

A VENDRE: Articles de r.eot 
î table, chah couchette, btm| 
chiffonnier, entière Le tout 
bon état S • : au no 1C4 
rue Saint-Dominique. 1

JALUI i:.‘i LAFOXTAHE
NOTAIRE

ENCAN
Un encan aura lieu mererd 

N. B.—Sont admis à ce banquet soir. 29 avril, au no 442, rue Siicj 
les Anciens et leurs dames, les Michel. Saint-Hyacinthe. I 
Conseillers du Cercle Notre-Dame, 
le President de l’Union Saint- 
Louis-de-Gonzague.

Dans la soirée de mardi prochain, 
il y aura représentation dramati­
que et musicale. "La cause célèbre”, 
drame en 6 actes, sera interprété 
par les jeunes du Cercle Notre- 
Dame. La fanfare du Patronage 
exécutera la partie musicale. Les 
sièges réservés se vendent 35, et 
les non-réservés, .25. à la Pharma­
cie Brodeur, rue des Cascades.

U

-----:-o-:-

Funérailles de 
M. A. Lachapelle 
à Sainte-Cécile

U
PAUL L LAFD.VTAIVE

A V« K’AT

HD LA Ml LAFÜXTAI.VE
AVI K AT

lt

TO, HCH STK-ANSJ 
j* T - II A C 1 > T H »

III

C’est A cet endroit que tous les 
employeurs, sans exception, doivent 
retourner les livrets qui leur ont 
été confiés et s’en procurer «le nou­
veaux, «le façon A ce que chaque ou­
vrier soit enregistré en bonne et 
(lue forme.

M. Roméo Forbes, gérant «lu bu­
reau local de la Commission d'As- 
rance-(’homage, nous fait remarquer 
que l’enregistrement et le retour «les

Où acheter et
vendre des oeufs
à Saint-Hyacinthe

Le Comptoir Avicole Enrg., de 
Saint-Hyacinthe, est autorisé A 

anciens livrets doit maintenant s’ef- a°heter les oeufs des cultivateurs 
feetuer avec toute la diligence pos- ;<l° région, en vertu des nouveaux
slble. règlements du gouvernement, relu 

tifs au commerce des oeufs. Il leur 
Les employeurs sont rigoureuse- sera payé le plus haut prix possi-

meut tenus de remplir les formules ble, d’après les 
d enregistrement de leurs employés, marchands poui

classements. Les 
.... pourront acheter leurs

sans plus tarder, s’ils ne l’ont déjà oeufs au Comptoir Avicole, mais les
cultivateurs pourront aussi les ven-

Ste-< «Vile de Milton. 24. i SjuViale) 
Les funérailles de M. Alphérie 

Lachapelle, décodé A Montréal A 
l'Age «le 55 ans. ont eu lieu en 
l’église «b* cette pnnds.se. Le défunt 
laisse ses père et mère, M. et Mme 
Adolphe Lachapelle, ainsi que deux 
frères et troi* soeurs: MM. Joseph 
Lachapelle. La Providence; Al­
fred, Milton; Mlles Elisabeth, R«»s«*- 
Aimn et Rose-Alma Lachapelle. Lui 
survivent également : ses neveux «•( 
nièces: M. René Laehuixdle, La 
Providence; Mlles Mariette. Angéli- 
ne, Thérèse La«*hapelle. aussi de 
La Providence: M. et Mme Loren­
zo La dm pel le: Paul-Emile. Gérard, 
Aimé, Rita et Lucile Lachapelle; M. 
et Mme Ozéllus Maheu. (Antoinette 
Lachapelle).

------------ :-o- ;-------------

andéaemHomme

Homme marié demand

im

l0(

A
le

ragepour
ferme. Bon salaire. S’adr*|

1660. ■ser au Salon Anloini. 
rue Girouard, TéL 524, Sai«l ! 

Hyacinthe.

fait.

Ia*s employeurs seront responsa­
bles des contributions de leurs em­
ployés, A qui les nouveaux livrets 
n'auront pas été émis en temps.

Saint-Césaire votera NON au

dre direct (‘tuent aux épiceries, après 
les avoir fait classer et mirer. Le 
Comptoir Avicole Enhg., de Saint- 
Hyacinthe. est sis au no 1352, rue 
Saint-Antoine, Tél. 1284.

------------ :-o- :-------------

plébiscite de lundi, 27 avril
eut lieu

direction de la maison Antoine 
Bienvenue Knrg.. de Saint-Hyacin­
the. lai levée «lu corps fut faite par 
M. l'abbé J.-B. Larochdle, curé, qui 
chanta également le service funè­
bre. I.es porteurs étalent MM. Kmi-Une tille

Le Révérend et Mme Jacques I le Racine, Joseph Girard, Napoléon 
Beaudon, de cette ville, sont les Tournoyer. Hector Valeourt, \VU- 

M. et Mme Roger ChevaneUe; Jo-I heureux parents d’une fille, Lucie-j frld Fournier et Oslns Duhnime. Le 
seph - A rinond - Yves, fils de M. et Ann. née mercredi à l’Hôpital , deuil était conduit par les fils du 
Mme Romain Beauregard. • Saint-Charles. J«!éfiinf

Saint-Césaire, 20, D.N.C.
Une grande assemblée ______

jeudi dernier à Saint-Césaire de 
Rouville, sous les auspices de la 
Ligue pour la Défense du Canada. 
Elle était présidée par MM. H.-R. 
Tétrault et Ovila Audette, maires 
du village et de la paroisse. La 
foule écouta avec une grande at­
tention les discours du Dr J.-B. 
Prince, président de la Ligue; de 
MM. Gérard Filion, secrétaire gé­
néral de 1 U.C.C., Maurice Archam­
bault, avocat à Farnham; Roger 
Morrow et Gaston Pouiiot, ce der­
nier étudiant en droit. Tous les 
orateurs dénoncèrent le plébiscite

du 27 avril, la conscription qu’il 
fait prévoir, et demandèrent aux 
auditeurs, hommes et femmes, de 
voter NON lundi prochain. M

M. J.-B. Dubreuil, 
de S.-Dominique, 
décédé à 89 ans

Su Int-Dominique, 23, (SpOclnle)
Morrow donna lecture de deux ré^
rrvl 11 4 i 1t..  «

M. Jean-Baptiste Dubreuil est dé­
cédé mardi à Saint-Dominique, (Ba- 
g<»t), A l’Age de S9 ans. Le défunt 
laisse trois fils: MM. Henri Du-

solutions, l’une du conseil du vil­
lage de Saint-Césaire, l’autre du 
conseil de paroisse disant i 
opposition à la conserintinn ,.°Ur Saint-Dominique; Joseph.
service militaire ouuj.mer f = Orlla. Haverhill, Mass.
KnReant les citoyens a voter°Nnv ' M,m‘ MoIs0 r'»pl«nte.
nu plébiscite. "Copies de ainsi que plusieurs arrière-petits
lutions furent envoyées à Me T^A t*nfantfi ,n! ynrvlvont é«rninm«*«f
Fontoine, député de Saint-Hyacin: 
the-Bagot aux Communes, et à 
tous les citoyens des municipalités 
sus-dites.

nfatits lui survivent également. Ix»s 
funérailles ont eu lieu hier. Jeudi, 
en Fégllse paroissiale de Saint-Do­
minique, sous In direction de ln mnl- 
jjou Jos. Bertrand Enrg., de Saint- 
Hyacinthe.

Fondation d’une
Caisse populaire 
à Acton Vale

Acton Vale. 22. D.N.C.
Les citoyens d’Acton Vale, (Ba­

got), viennent de fonder une Caisse 
populaire du type Desjardins. Une 
assemblée préliminaire eut lieu, à 
laquelle participèrent M. l’abbé 
Desmarchais, de Montréal; MM. 
M. Lapnlme, Saint-Liboire, et Ra­
phaël Rousseau, agronome, Acton 
Vale. La Caisse commencera de 
fonctionner aux premiers jours de 
mai, à l’étude de Me Georges Des­
landes, notaire. Le conseil de di­
rection se compose comme suit: 
MM. Joseph Deslandes, président; 
Romuald Chagnon, vice-président; 
Me Georges Deslandes, secrétaire- 
gérant; Chafles-Léon Martel, Ca­
mille Guilbert, Léo Rainille, Léo- 
nidas Ostiguy, directeurs. La com­
mission de crédit a pour memory 
MM. Auray Boulay, Jean-Noël Bou- 
lay et Adélard Vallière.

Propriété à vent
Située près des P°r:°5 
ville, sur la rive nord J 
son moderne, avec chaulW| 
central, toutes coinmoditft
13 pièces, cave chauffée aV,<
chambre froide pour 
mes. lavoir, chambre de br­
avée douche, cuisinette. P

Prix 3V»rage chauffé, etc. 
tageux. S’adresser a

M. EMILE LAROCHE
1876. rue Des Càtcsdt* 

Tel. 919
Saint-Hyacinlhe

d"'! m

A VENDRE
luaütéPoussins de haut®

la race P. H. BAHRE1 ,

Nos troupeaux ont s“bi ^ 
succès l'épreuve 
sous la conduite 
noire officiel. nou-!
faire tous nos 
ovons deux c*asSC. pou-
sins: Classe de :
1CS et classe reguü*

Liste de prix «r
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